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Où M. Motherwell parle fort
sagement

Un discoure du ministre libéral qui rejoint dans le 
bon sens celui du conservateur Tolmie — A propos 
d’immigration - Ce qui presse le plus - L’obses­
sion du baril à remplir avec les étrangers — Vers 
les solutions nouvelles - Pourquoi il ne faut pas 
“achaler” les Anglais pour les amener ici — Où les 
méthodes de l’immigration intensive peuvent se 
nuire & elles-mêmes. . .

Le ministre fédéral de l’Agriculture, M. Motherwell, vient 
de prononcer à Saint-Catharine#, Ontario, devant une société 
libérale locale, des paroles qu’il faut inscrire à côté de celles, 
toutes récentes encore, de M. Tolmie, le nouveau premier mi­
nistre conservateur de la Colombie anglaise.

M. Tolmie, on s’en souvient, déclarait que ce n’est pas de 
l'immigration que le Canada doit d’abord se soucier, mais 
d'émigration, et que c'est là le gros problème qui se pose devant 
notre pays.

En effet, et les deux problèmes se tiennent étroitement. 
Tous ceux qui ont voulu y regarder d’un peu près sont bien obli­
gés d’en convenir.

Et tout le monde en conviendrait, si la vue de tant de gens 
n’était faussée par l’irréflexion ou des soucis extérieurs: soucis 
d’intérêt immédiat pour certains, soucis de politique générale 
pour d’autres qu’obsède la passion de faire de ce pays un pays 
britannique,‘a British country, avant tout.

Essayons de voir les choses telles qu’elles sont. Notre pays 
souffre encore de pertes considérables. 11 perd par l’émigration 
une partie des siens. Comment, dans ces conditions, peut-on 
espérer qu’il retiendra, du moins d’une façon générale, les immi­
grants que n’y attachent point les liens par lesquels les nôtres 
sont fixés au sol national?

Dès lors, le plus pratique, n'est-ce pas de travailler à créer 
un état de choses tel que les gens du pays trouveront un intérêt 
dominant à y rester? Et ne sera-ce point, du même coup, le 
meilleur moyen d’attirer les gens du dehors et, une fois ceux-ci 
arrivés, de les garder?

Beaucoup T’ont déjà dit, et M. Motherwell puraît bien parta­
ger leur avis.

Voyons plutôt le bref résumé de son discours de Saint- 
Catharines que nous apporte ce matin la Canadian Press.

H* »£
Le Canada, a donc déclaré le ministre fédéral de l’Agri­

culture, a fait tout ce qui dépendait de lui pour encourager 
l’immigration britannique, dépensant pour cela $16 par tête 
d’immigrant amené au Canada, et il serait plus sage mainte­
nant de poursuivre la besogne d’amélioration du pays, y fai­
sant les conditions meilleures, de telle façon que les immi­
grants paissent s’y faire leur vie et se construire lorsqu’ils 
arrivent' ici des foyers confortables — Canada has done 
everything in her power to encourage British immigration, 
spending $16 per capita on each immigrant brought to Cana­
da. and it would be wiser now to go on with the work of 
improving the country, making conditions better, so that im­
migrants will be able to make a living and build comfortable 
homes when they get here.
Ceci, on le voit, ne diffère guère de ce qu’on a pu tant de 

fois lire ici. Mais, derrière l’argument lui-même, et tout en le 
retenant pour sa pleine valeur, il faut peut-être surtout noter 
l'état d’esprit qu’il révèle, — un état d’esprit qui parait heureu­
sement se généraliser dans les provinces en majorité anglaises.

Cet état d’esprit fait que ceux qui ont la chance de le pos­
séder deviennent capables d’envisager la question du peuple­
ment sous une autre forme que celle du fameux baril où il faut 
indéfiniment verser des éléments étrangers, sans s’occuper de 
savoir si ce baril ne coule pas par la base et ne perd point, avec 
une partie des éléments nationaux, une portion de ces mêmes 
étrangers.

De fait, cette comparaison du baril percé qui vient si natu­
rellement à la pensée des observateurs, M. Tolmie l'a formelle­
ment employée. 11 s’en est servi pour prouver sa théorie que 
c’est de l’émigration que nous devons d’abord nous occuper. Et 
peut-être la môme comparaison n’était-elle pas très loin de la 
pensée de M. Motherwell, cultivateur comme M. Tolmie et 
comme lui familier avec lee choses de la campagne canadienne.

Une fois que l’esprit est débarrassé de l’obsession des élé­
ments étrangers à verser, quoi qu’il advienne, dans le fameux 
baril, tous les progrès sont possibles. On commence, comme 
MM. Motherwell el Tolmie, à proclamer certaines vérités évi­
dentes, puis l’on se laisse aller aux plus intéressantes réflexions.

Et l’on ne tarde point, par exemple, à se demander si les $16 
par tête dont parle M. Motherwell ne seraient pas plus efficace­
ment employées à garder vivants, par une plus intense 
diffusion des connaissances hygiéniques, par exemple, un plus 
grand nombre de Canadiens, si le budget de l'immigration ne 
pourrait pas être beaucoup plus utilement employé h dix autres 
besognes d’intérêt national...

se * H-

Mais il faut souligner encore une couple d’autres observa­
tions de M. Motherwell.

Et d'abord celle-ci qui montre l’un des obstacles qui s'oppo­
sent à l’immigration britannique. Le ministre, dit la dépêche, 
fit observer ‘Te grand avantage de résider dans les Iles Britanni­
ques, avec pas moins de six différentes sortes d’assistance à leur 
peuple et ses belles conditions de vie (the great advantage of 
residing in the British Wes with no fewer than six different 
kinds ofassistanee to its people and its fine living conditions).’’

On comprend que, du point de vue des gouvernants, que le 
prix des assurances de toute sorte effraie, le départ d’un certain 
nombre de travailleurs apparaisse comme chose fort désirable; 
niais, du point de vue des travailleurs eux-mêmes, pour lesquels 
le départ implique un saut dans l’inconnu, l’abandon de certains 
avantages assurés, ce départ peut être moins tentant.

Il y a bien d’ailleurs deux ou trois ans. et peut-être plus, 
qu’un des spécialistes anglo-canadiens de l’immigration, disait: 
Le malheur, en ce qui concerne l’Angleterre, c’est que les gens 
qui voudraient venir, nous n’en avons pas besoin et que ceux 
dont nous aurions besoin ne veulent pas venir.

M. Motherwell a ajouté autre chose, qui mérite aussi d’être 
retenu. Il a laissé entendre, dit la dépêche, qu’il ne serait pas 
sage, à moins que les Britanniques fussent désireux de venir au 
Canada, de trop insister pour les y amener (He intimated that it 
would not be wise to prevail too strongly upon the British peo­
ple to come to Canada unless they were anxious to do so).*

Et ceci cat le bon sens même. Le seul fait que nous faisons 
tant de réclame en Angleterre est de nature à créer chez les 
future immigrants l'impression que nous avons absolument be­

som d eux et donc que nous sommes prêts à faire, non seulement 
pour les amener chez nous, mais pour les v garder, les plus 
grands sacrifices.

Plus nous pousserons cette propagande, plus nous accentue­
rons par là même ce dangereux état <resprit, cette disposition à 
compter ici sur des faveurs spéciales...

Et plus nous multiplierons, chez ces gens, les chances de 
malaise et de mécontentement... Plus nous accroîtrons le nom­
bre probable des lettres de protestation qui iront en Angleterre 
dénoncer nos faiblesses, imaginaires ou réelles.

De ce point de vue, les méthodes de l’immigration intensive 
nuisent à l’ojet même qu’elles poursuivent.

* m •
r„S?ul?ai.ton8 ,Iue ,a Parole de M. Motherwell et celle de 

M. Tolmie éveillent dans leurs partis respectifs de longs et fruc­
tueux échos.

Orner HER0UX

Vactualité
a »Beauharnois

et la logique
t ne bataille gigantesque se livre 

actuellement à Ottawa entre les ba­
rons de la finance. L’esprit de Lo­
carno n’y a pas de place. L’enleu 
est trop considérable pour que l’on 
s amuse à ces jeux de diplomatie de 
salon.

Les badauds qui assistent de loin 
u cette lutte ont de quoi s’étonner 
et, peut-être, se scandaliser.

Ces messieurs ne paraissent pas 
en effet embarrassés par la logique 
quand la logique gêne leur convoi­
tise.

Dès qu’il fut question de la créa­
tion d’une usine génératrice à Beau­
harnois, on entendit ceux qui n’é­
taient point intéressés dans l’affai­
re, mais dans d’autres entreprises 
rivales crier: Gare aux Américains!
Vous allez produire plus de force 
motrice qu’il n’en faut pour le Ca­
nada. Que ferez-vous du surplus:
vous le vendrez aux Américains. Or, . - . .
jamais vous ne pourrez résilier ces • Uques sont en train de 
contrats. Ce que les Américains an-' qu’elle eût dit: “Je garde pour mot 
ront obtenu une fols, Us voudront le mon charbon et toutes les indus-

Intervenir dans nos affaires et nous 
empêcher d’utiliser veau de notre 
fleuve, richesse potentielle énorme, 
comme nous l’entendons.

Ils aiment mieux, ces sages éco­
nomistes, ces tenants de /'efficien­
cy, la voir couler en pure perte que 
de la laisser utiliser par des concur­
rents. Mais al an les substituait à 
ces concurrents, ils changeraient 
vite leur fusil d’épaule et trouve­
raient qu’fb est criminel de perdre 
de la sorte des millions annuels.

Toujours, on le voit, la même lo­
gique.

Or, dans l’Intérêt national, dolt-on 
ou ne dolt-on pas développer le pou­
voir hydraulique de Beauharnois? 
Le public s’est longtemps posé cette 
question. Je me la suis moi-même 
posée très longtemps. Un jour, je 
l’ai soumise à l’un des hommes les 
plus clairvoyants de notre temps. U 
m’a répondu par une analogie qui 
dégageait vivement les contours de 
la'situation.

— L'Angletefre, dit-it, possède 
des gisements de charbon d’une 
grande richesse. Supposons, quand 
la vapeur a pris dans le monde 
l’Importance que les forces hydrau- 

' ' * ’ lui ravir.

garder toujours. La guerre seule, 
une guerre victorieuse, vous per­
mettrait de reprendre cette énergie 
pour la consacrer A des industries 
canadiennes."

— Très iien, pensèrent les gens

tries qu’il peut développer. St vous 
voulez en établir, que ce soit en 
Angleterre! Croit-on qu'elle eût 
connu cette prospérité Inouïe du 
XIXime siècle? Elle procurait à 
bon marché te charbon à ses pro-

qui ont la fierté du sentiment ca- près industries et le surplus'elle 
nadten, ne cédons pas nos droits l’exportait à bon prix; comme elle
aux Américains; gardons pour nous 
nos richesses.

Et la lutte se poursuivit. On ap­
prit pendant que les parties se li­
vraient la guerre devant le comité 
des bills privés de Québec que l’un 
des adversaires du nouveau projet 
qui tient, tant à garder pour nous 
notre éncrgtè électrique vendait une 
bonne partie de celle qu’il dévelop­
pait pour son compte a nos voisins 
du sud. On apprit de plus que ce 
farouche défenseur de la légalité 
voulait se faire garantir l’usage 
d’une quantité d’eau à laquelle il 
n’avait pas droit par contrat, mais 
qu'il détournait régulièrement, si 
Von peut dire! La logique semblait 
bien perdre ici ses droits.

La scène de Québec n’était que le 
premier acte ou le lever de rideau.

Depuis, la guerre continue, farou­
che, A Ottawa. La finance a des rai­
sons que la raison ne connaît pas. 
On assiste sur ta scène fédérale, A 
de nouvelles manifestations de cette 
logique biscornue.

U y a quelques semaines on pro­
voquait une protestation de la fé-, 
dération américaine des armateurs 
contre la construction du barrage 
de Beauharnois. Ces messieurs lais­
sent tranquillement la bonne ville 
de Chicago voler de l’eau au fleuve 
tant qu’elle en veut, mats Ils s’é­
meuvent de ce que l'on veuille au 
Canada obliger leurs navires A pas­
ser par un canal qut leur offrira 
plus de sécurité que le fleuve. Ils ne 
songent pas non plus A protester 
contre les autres voleurs d'eau, au 
Canada même. Nouvelle manifesta­
tion de la logique, qut, encore une 
fois, préside" A toutes ces négocia­
tions.

Le Standard d’hter parle d’une 
intervention du gouvernement amé­
ricain que ces messieurs de la fi­
nance sont en train de provoquer. 
Ils ne négligent évidemment rten 
pour arriver A leur but. Ils ramas­
sent les moindres poussières d op­
position, ils les lient, ils les ali­
gnent. Ils soufflent sur toutes les 
convoitises et sur toutes les préten­
tions, même les plus saugrenues.

Cette fols Ils croient bien avoir 
trouvé un riche filon, tant pis mi­
me si cette Intervention du gouver­
nement américain, qut créerait un 
précédent, pourrait s'invoquer, plus 
tard, contre la construction d un ca­
nal, jusqu’aux grands lacs, pure- 
ment canadien, “Apres nous le j/é- 
tnael disent ces spéculateurs. Il im- 
porte de pogner la journée, L avenir 
sera ce que les manipulateurs qui 
nous succéderont sauront le faire .

D’après une dépêche d Ottawa, 
que le Standard d’hier affiche au 
centre de sa première page, sous un 
titre de huit colonnes, "on a décou­
vert que le traité de Washington de 
1871 stipule que les deux pays — 
les Etats-Unis et le Canada — ont 
des droits égaux quant à la navi­
gation sur le fleuve depuis les 
grands lacs jusqu’à la mer, mais 
que les droits de navigation ne fu­
rent pas concédés aux Etats-Unis à 
perpétuité sur les canaux.

“En d’autres termes, les droits 
perpétuels de navigation ne furent 
accordés aux Etats-Unis que sur le 
fleuve.

"L’effet de ceci naturellement, 
poursuit la dépêche au Standard, 
c’est que Washington doit, de toute 
nécessité, exiger que partout ou 
cela est possible la navigation doit 
être fluviale et non pas divertie 
dans des canaux, sur lesquels les 
Etats-Unis n’ont pas de droits per- 
manents.” .... .— No truck nor trade with Uncle 
Sam disaient ces gens, notamment 
en 1911. Mats voilà qit’lls se ré­
jouissent dans leur barbe... bleue 
de ce que ledit Uncle Sam puisse

continue, tant qu’elle le peut, de 
l’exporter, dans un marché que 
Vhutte lourde et l’énergie électrique 
rétrécissent de plus en plus.

Nous sommes dans la même si­
tuation".

—Mais ne craignez-vous pas que 
les Etats-Unis veuillent garder ce 
pouvoir une fèù qu’ils en auront 
joui pendant quelques années?

— En aurons-nous jamais besoin? 
Et ne vaut-i. pas mieux que certai­
nes industries restent aux Etats- 
Unis plutôt que de venir troubler 
ici notre vie économique et sociale 
comme elles le font partout oA elles 
s’établissent? N'allons pas trop vite 
dans la voie de l’Industrialisation. 
Chi va piano va sano.

"Nous avons vendu déjà aux 
Etats-Unis toutes nos ressource* na­
turelles cpuisables. Pourquoi nous 
effrayer et jeter les hauts cris 
quand U s’agit de leur vendre, cette 
fols, la seule ressource naturelle qui 
soit réellement inépuisable? Gar­
dons-nous bien de trembler et de 
crier, simplement parce que tes ba­
rons de la finance tiennent les fi­
celles que nous ne voyons pas pour 
nous faire mouvoir.

NEMO

Bloc-notes
Une victoire

La Gazette de samedi donne 
comme un triomphe conservateur 
le résultat de l’élection de la se­
maine dernière dans le comté de 
Victoria, en Colombie Anglaise, où 
il s’agissait de choisir un député 
pour remplacer à Ottawa M. Tol­
mie, sorti de la politique fédérale 
pour devenir premier ministre 
conservateur. M. Tolmie avait été 
élu député fédéral de Victoria en 
1926 à une maiorité de 2781 voix, 
contre le candidat libéral Martin. 
C’était aux élections générales de 

1926, si chaudement contestées, 
alors que M. King avait perdu le 
pouvoir aux derniers Jours de la 
session, et que M. Mcighcn venait 
de former son ministère fantôme, 
qui ne vécut pas du reste une se­
maine, la Chambre l’ayant répudié 
après quatre ou cinq jours. Mais 
c’étaient les conservateurs qui 
avaient obtenu la dissolution et 
qui menaient toute la machine 
électorale. A l’élection par­
tielle de la semaine dernière, 
à laquelle Monsieur Bennett lui- 
même a pris part, le candidat con­
servateur Plunkett n’a plus eu 
qu’une majorité de 83 voix sur

son adversaire, le libéral Maclean, 
soit une majorité diminuée de 
2698 voix. Entre temps. Il faut re­
marquer que les conservateurs ont 
renversé le ministère libéral Oli­
ver, eu Colombie, en 1927 et que 
ce sont eux qui sont maintenant au 
pouvoir dans la Chambre des dé­
putés provinciale. La victoire de 
M. Plunkett sur M. Maclcan en est 
une, littéralement pariant, car le 
conservateur a battu le libéral; 
mais la majorité du parti conser­
vateur a baissé de telle sorte, qu’il 
n’y a guère Heu de crier au triom­
phe. Encore une ou deux victoi­
res comme celle-là et M. Bennett 
aura perdu quelques comtés, dans 
l’une des provinces les plus con­
servatrices du pays. 11 faut voir les 
choses telles qu’elles sont, non pas 
telles que des dépêches tendan­
cieuses veulent les représenter.

Répercussion
Tandis qu’on parte <iu merger de 

l’International Nickel Company 
avec la Mond Nickel Company, dans 
le monde financier, — l* merger 
est pratiquement fait, on travaille 
à en mettre au point les multiples 
détails, — et que des milliers de 
porteurs de titres de ces deux com­
pagnies envisagent cette opération 
financière gigantesque avec espoir 
de gains considérables, il y a dans 
le nord de l’Ontario 5,000 familles 
de mineurs et d’employés de com­
pagnies minières à s’inquiéter de 
leur sort. A ce qu’on peut prévoir 
dès aujourd’hui, et à ce que télé­
graphie à son journal un corres­
pondant du Star de Toronto qut 
mène là-dessus une enquête dans la 
région minière de Sudbury, les vil­
lages de Coniston, de Garson et de 
Levack y sont menacés de déser­
tion. La consommation du merger 
accomplie, ces trois villages seront 
à vrai dire abandonnés, car il n’y 
aura plus de travail pour ceux qui 
y vivent. Us devront, craignent-ils, 
émigrer ailleurs, s’ils veulent trou­
ver de nouveaux emplois. A ce que 
l’on peut voir maintenant, la fu­
sion des deux compagnies de nickel 
nécessitera l’exploitation de gise­
ments de cuivre et de nickel nou­
veaux, dans une région plus riche 
en minerais, et la construction 
d une usine de 18 millions de dol­
lar* & Copper Cliff, où tous les mi­
nerais seront traités. En ce cas, les 
usines déjà existantes de Coniston, 
dont I outillage exigerait d’être re­
mis au point et renouvelé au coût 
de o millions de dollars, seraient 
fermées; et les gens de Coniston et 
des deux villages voisins de Garson 
et de Levack, qui vivent presque 
tous du travail dans les mines et 
?\,lïsin?s minières seraient dans 

1 obligation de quitter l’endroit où 
ils vivent depuis des années. Ce se­
ra là une des répercussions de la 
grande industrie sur le régime so­
cial présent. Ce qui se prépare à 
Coniston s’est déjà passé le long de 
la Gatineau et aux bords du lac 
Saint-Jean, dans notre province. 
Dans ces deux derniers cas, ce qui 
est particulièrement regrettable, 
c est que des agriculteurs ont dû 
quitter leurs terres et que la plupart 
abandonnent de façon définitive 
les travaux de la ferme; tandis 
qu à Coniston, il s’agit d’une popu­
lation ouvrière, plus exposée à ces 
sautes de 1 acUvité et à ces contre­
temps de 1 industrie.

Immigrantes
Le Financial Post de Toronto 

donne raison à M. l’abbé Casgrain, 
de Québec, qui a dénoncé l’incurie 
dont font preuve certains bureaux 
de I immigration canadienne, qui 

i ne s occupent pas des jeunes filles 
et des femmes qu’ils amènent ici 
d Europe pour les placer en service 
domestique, “M. l’abbé Casgrain de­
mande qu’on assure une meilleure 
protection à ces pauvres immigrées. 
Mais des fonctionnaires et des so­
ciétés de femmes qui, pourtant, 
font la guerre aux "traiteurs des 
blanches ment l’exactitude de ce 
qu a dit M. Casgrain, bien qu’ils sa­
chent au fond qu’il dit la vérité. A 
maintes reprises, dans le passé, les 
sociétés meme qui donnent aujour- 
d hui le démenti à M. l’abbé Cas- 
gruin ont relaté des faits comme 
ceux qu il cite. Que M. l’abbé Cas­
grain ne se décourage pas. C’est 
une façon que nous avons, au Ca­
nada, d agir comme cela”. Au vrai, 
les précisions apportées par M. l’ab­
bé Casgrain et les cas qu’il a cités 
a I appui de ses dires sont d’une 
telle clarté qu’il est facile de juger 
la cause et de se rendre compte 
qu il a raison. Ce qu’il signale n’est 
pas un accident isolé. Dans quel- 
oues-uns des services de l’immigra­
tion, on ne s’occupe pas asses de 
1 immigrant, une fois qu’on l’a ame­
né ici. L’on s’étonne ensuite qu’il 
n’y reste pas. L’étonnant, ce serait 
qu’il ne cherchât pas à gagner le
&ays voisin où les conditions d’éta- 

lissement et d’emploi sont souvent 
moins dures, s’il peut réussir à s’y 

glisser.
G. P.

L’état de S. M. George V
légèrement amélioré

La fièvre du Roi a baissé ce matin — Nuit agitée — 
Le Prince de Galles est parti de Brindisi à midi et 
demi
LONDRES, 10. (SJP.A.) — Les médecins du roi ont publié 

ce matin ‘le bulletin suivant: “Bien que le roi ait passé une nuit 
agitée, sa fièvre est tombée ce matin et il y a aussi une légère 
amélioration de son état général L’anxiété, toutefois, doit con­
tinuer”.

* 'S *

LONDRES, 10. (S.P.A.) — Une dépêche à (’“Exchange Te­
legraph’’ dit que le prince de Galles a quitté Brindisi à 12 h. 30, 
immédiatement après l’arrivée de r“Enterprise’’.

Nos enquêtes

Le merger Spanish River Abitibi
Il réunit tout un groupe de compagnies de papier 

dans les trois provinces de Québec, d’Ontario et 
du Manitoba — Une production quotidienne de 
2,065 tonnes de papier à journal — Deux compa­
gnies québécoises

La conférence de M. Bourassa
La prochaine conférence de M. Henri Bourassa 

sera donnée au Monument National, le lundi 17 décem­
bre, sous les auspices de l’Association catholique des 
Voyageurs de commerce.

M. Bourassa traitera de
NOTRE DEVOIR SOCIAL

Ce sujet sera naturellement examiné en fonction 
des conditions actuelles.

Le prix d’entrée est d’une piastre. Billets en vente 
au Service de librairie du Devoir, 430, rue Notre-Dame 
est. Montréal, tél. HArbour 1241.

üSi

Nous indiquions l'autre jour que, 
par suite de fusions et de mergers 
entre les compagnies, trois goupes 
principaux existent actuellement 
dans le monde canadien des fabri­
cants de puhie et de papier: \’ln-f 
ternational Paper, le groupe Holt, 
c’est-à-dire les trois entreprises de 
la vallée du Saint-Maurice qui sont 
passées sous le contrôle de la Cana­
da Power and Paper Corporation et 
le groupe Spanish River-Abitibi.

Ce dernier est plutôt ontarien. Il 
comprend cependant deux compa­
gnies québécoises, la Sainte Anne 
Paper Company et la Murray Bay 
Paper Company. C’est pour cette 
raison que nous voulons en parler 
un peu.

Du merger Spanish River-Abitibi, 
il était question depuis déjà fort 
longtemps. Dans les cercles de la 
bourse on avait pris l’habitude de 
la prédire périodiquement. L'évé­
nement s’est enfin produit au com­
mencement ge cette année, au mois 
de janvier.

L’Abitibi Power and Paper Com­
pany, constituée en 1914, selon les 
lois fédérales, possédait déjà un 
assez grand nombre de filiales. Elle 
contrôle maintenant en plus la Spa­
nish River Pulp and Paper Mills, 
Ltd., et les filiales de celle-ci. Avant 
d’avoir été dépassée par l’/n/erna- 
tional Paper et par la compagnie 
Price, la Spanish River se vantait 
d’être la plus grande productrice 
de papier à journal au Canada. Le 
nouveau merger, s’il n’a pas repris 
d’emblée la première place, ne doit 
pas en être très éloigné.

L’ensemble des usines Spanish 
River-Abitibi peut produire 2,065 
tonnes de papier à journal quoti- 
ennement, soit plus de 600,000 ton­
nes par année. Il est possible d’aug­
menter ce rendement à 1,000,000 de 
tonnes annuellement.

LES COMPAGNIES DU GROUPE
Mais disons d’abord de quelles 

compagnies sc compose le groupe: 
d’abord l'Abitibi Power and Paper 
Company, celle qui maintient le 
contrôle de toutes les autres: et puis 
ses anciennes filiales, l’Abitibi Fi­
bre Co., VAbitibi Lands and Fo­
rests, l’Abitibi Transportation and 
Navigation Co., l’Abitibi Electrical 
Development, la Kaministiquia Po- 
wei^Co.; viennent ensuite la Spa­
nish River Pulp and Paper Mills, 
Ldt, et ses anciennes filiales, la La­
ke Superior Paper Co., Ltd, la Fort 
William Paper Co. et lu Fort Wil­
liam Power Co.; pour finir, les 
compagnies qui antérieurement au 
merger étaient déjà contrôlées con­
jointement par l’Abitibi et la Spa­
nish Hiver, les deux compagnies- 
mères: la Sainte Arme Paper Com­
pany, la Murray Bay Paper Co. et la 
Manitoba Paper Company.

Cette simple énumération donne 
déjà une idée de l’importance du 
merger. Le total de l’actif de toutes 
ces entreprises est d’environ $116,- 
000,000. La capitalisation des six 
principales compagnies. Abitibi, 
Spanish River, Fort William, Mani­
toba, Sainte Anne and Murray Bay, 
est de $37,846,240 en obligations, 
819,869,500 en actions privilégiées 
et de 569,470 actions ordinaires. Le 
capital d’exploitation se chiffre 
dans les $15,000,000.

VASTE DOMAINE FORESTIER
Le merger dispose d’un vaste do­

maine forestier qui se trouve dans 
les trois provinces de Québec, d’On­
tario et du Manitoba. On peut juger 
de sa valeur par les chiffres sui­
vants: les limites de trois des com­
pagnies, VAbilibi, la Fort William 
Paper et la Sainte Anne Paper con­
tiennent, d’après évaluation, 21,- 
400,000 cordes de bois de pulpe; 
celles de deux autres compagnies, 
la Spanish River et la Manitoba Pa­
ner, couvrent une superficie de 
23,766 milles carrés. Il reste encore 
les droits de coupe de la Murray 
Bay Paper.

M. Alexander Smith, qui était 
président de l’Abtlibi, garde son 
poste. M. George-H. Mead, prési­
dent de la Spanish River, est deve­
nu président du conseil d’adminis­
tration de l’Abitibi. Ni l’un ni l’au­
tre ne sont nés nu Canada. M. Mead 
est aussi président de la George-H. 
Mead Company,' de Dayton, Ohio, 
Tune des principales entrepriaes

I

américaines .pour la 
pier à Journal.

vente du pa-

LES DEUX COMPAGNIES 
QUEBECOISES

Ce sont celles-là qut nous inté­
ressent plus particuliérement.

La Sainte-Anne Paper a été orga­
nisée, en 1926, par des représen­
tants de l’Abtttbt P. A P. Co., de la 
Spanish River P. A P. Mills Co., et 
de la compagnie Donohue Bros, de 
Québec.

Son usine, établie à Sainte-Anne- 
de-Beaupré, peut produire 250 ton­
nes de papier à journal quotidien­
nement. La matière première est 
tirée de forêts voisines, forêts du 
domaine provincial et forêts pri­
vées.

La compagnie dispose d’une ré­
serve d’environ 3,000,000 de cordes 
de bois de pulpe: 1,800,000 cordes 
qui se trouvent dans des forêts pri­
vées qui ont été louées du Sftni- 
naire de Québec, dans le bassin de 
la rivière Sainte-Anne; 450,000 cor­
de* se trouvent sur de* terres de la 
«ouronae et dans le même bassin. 
De plus la compagnie détient un 
droit de coupe, pour 35,000 cordes 
de bois annuellement, pendant une 
période de vingt ans au moins, sur 
d autres terres de la couronne, dans 
les bassins de la rivière Malbaie et 
de la rivière du Gouffre. De plus la 
compagnie peut acheter du bois de 
pulpe des colons qui sont établis 
dans le bas du Saint-Laurent, La 
Sainte-Anne Paper a une filiale, la 
Sainte-Anne Power, qui détient cer­
tains des droits de coupe énumérés 
plus haut. C’est la compagnie Geor­
ge-H. Head, de Dayton, Ohio, qui 
vend la production de papier à 
journal de la Sainte-Anne Paper.

La capitalisation de l’entreprise 
est ainsi établie: $3,000,000 d’ac-
î.,on.s »rlXlJWées’ 7% cumulatif, 
dont $2,700,000 sont émis; 100,000 
actions ordinaires, sans valeur au 
pair, toutes émises; $6,000,000 d’o­
bligations, 6% %, première hypo­
thèque, rachetables en 1946, dont 
une partie seulement, $5,000,000. 
est émise; $2,009,000 d’obligations 
hypothécaires 6 1-2 pour cent, ton­
tes émises, rachetables en 1936.

La Murray Bay Paper Co. ne date 
que de 1927. Son usine de la Chute 
Nairn, près de la Malbaie, n’a com­
mencé à produire qu’au printemps 
de cette année. Son rendement quo­
tidien est de 120 tonnes de papier 
a journal. La compagnie détient des 
droits de coupe sur des limites de 
la couronne; elle produit elle-mê­
me l’électricité dont elle n besoin, 
8,450 C.V. actuellement. A part de 
sa fabrique de papier elle a un bail 
sur une fabrique de pulpe mécani­
que dont la production quotidicn.- 
ne est de 130 tonnes. Pour la pulpe 
au sulphite elle a passé un contrat 
avec la Sainte-Anne Paper dont l’é­
tablissement se trouve dans le voi­
sinage.

La capitalisation de ia Murray 
Bay Paper comprend 50,000 actions 
ordinaires qui sont détenues par 
Y Abitibi, $2,000,000 d’actions privi­
légiées, 7%, cumulatif, dont $1.- 
250,000 d’émis et $2,000,000 d’obli­
gations, 20 ans, 6V6%, première hy­
pothèque, à fonds de rembourse­
ments, toutes émises, en coupures 
de $500 et de $1,000.

M. George H. Mead se trouve être 
le président du conseil d’adminis­
tration de la Sainle-Anne Paper et 
de la Murray Bau Paper. M. J. T. 
Donohue de Québec, est le prési­
dent des deux compagnies.

Emile BENOIST

Ce collège à Québec
Nous recevons du R. P. Bella- 

vance, provincial des Jésuitet, la 
note suivante:

Depuis quelques jours, les Jour­
naux de Montréal publient des ru­
meurs au sujet d’un futur collège 
de Jésuites à Québec. Nous igno­
rons qui prend plaisir à lancer ces 
rumeurs dans le public. Quoi qu’il 
en soit, nous en déclinons toute 
responsabilité. De fait aucune dé­
marche n’a été faite par les autori­
tés de la Compagnie de Jésus au­
près de Son Eminence en vue d’une 
telle fondation.

F.-X. BELLAY ANGE, S. I.
ProrinoUâ.
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Pas d’annexions 
pour: Montréal

LE COMITE ÜË^LEGISLATION 
CONSIDERE QUE CE SERAIT 
UNE MAUVAISE AFFAIRE 
POUR LA VILLE. — ON DE­
MANDERA ENCORE UNE FOIS 
LA CARTE D’DENTITE A QUE- 
BEC
Le comité de législation a reje­

té, vendredi après-midi, une mo­
tion de l’èchevin Bray qui propo­
sait l'annexion des villes de Vouest 
de Montréal à la métropole. Selon 
le plan de l’échevin de Saint-Hen­
ri, Westmount, Outremont, Verdun, 
Montréal-Ouest, Lachine, Ville La- 
salle, Hampstead et ville Mont- 
Royal seraient devenues parties in­
tégrantes de la ville pour former le 
"greater Montreal”, tandis que tou­
tes les autres municipalités situées 
dans les limites de Hie auraient été 
mises sous la tutelle de la commis­
sion métropolitaine.

Les deux motions Bray furent dé­
faites par 18 voix contre 7, le vote 
sc partageant ainsi: pour, les éche- 
vins Quintal, Jarry, Bray, Mercure, 
Poulin, Mathieu et Landry; contre, 
Tes échevins O'Connell, Turcot, Ru- 
benstein. Desroches, Drummond, 
Généreux, Gabias, Trépanier, La- 
lanfcette, Savard, Rochon, Schubert, 
Legault, Levine, Fortin, Fagan, Du- 
péré et Biggar.

Le débat a surtout porté sur la 
première motion, qui se rapportait 
au projet d’annexion. En faveur 
du projet, les promoteurs ont ap­
porté les arguments suivants: West­
mount et Outremont sont riches, 
elles aideraient Montréal à défrayer 
ses dépenses; les municipalités voi­
sines protestent quand Montréal 
leur demande de contribuer à cer­
tains déboursés occasionnés par des 
travaux publics dont elles profi­
tent; ces municipalités ne donnent 
rien pour l'entretien des hôpitaux 
et des institutions charitables de 
Montréal, elles se servent pourtant 
des utilités publiques de la métro­
pole et ne paient pratiquement 
rien.

Les échevins qui ne sont pas fa­
vorables au projet considèrent 
d’un autre côté que les villes voisi­
nes ont des taxes plus élevées que 
celles de Montréal; si on les an­
nexait. elle demanderaient les mê­
mes privRèges qu’à Montréal au
S oint de vue des travaux publics;

e plus, l’annexion n’empécherait 
pas la ville de payer forcément 
•S350.000 à la commission métropo­
litaine pour l’entretien des villes 
sous son contrôle. La nouvelle ville 
de Montréal qui serait créée par 
l’annexion serait forcée d’augmen­
ter ses fixes de 25 cents à 30 cents 
par ?100.

On a cependant admis au cours 
du débat qu’il faudra en venir un 
jour ou l’autre à un système de gou­
vernement central pour toute l'ile 
de Montréal, soit par l'annexion de 
tontes les municipalités soit par la 
création d'un système de bor 
toughs, et quelqties échevins ont 
proposé qu’une commission fût 
nommée pour étudier la question.

Mais cette proposition en est res­
tée là et, pour le moment. Slont- 
rêal demeure dans le statu quo.

Parlant en faveur de sa motion, 
Péchevln Bray dit qu'il est temps 
que Montréal centralise le gouver- 
no,«.-nt d* toutes les municipalités 
de l’ile entre ses mains. Pour mon­
trer la nécessité de cette mesure. 1' 
preni comme exemole le projet de 
construction de l’égoût dans lu pe­
tite rivière Saint-Pierre. Les muni­
cipalités qui nous entourent se ser­
vent de nos ègoûts et quand vient 
le moment de distribuer le coût 
d’un grand égoùt collecteur qui lesi 
desservira, elles ne veulent pas 
payer leur quote-part. Les plans de 
l’égoût sont actuellement devant la 
commission des services publics et 
la construction est retardée a cau­
se de ces municipalités qui ne veu­
lent pas se décider à payer. Il ajou­
te que les camions lourds passent 
par Saint-Henri pour éviter West- 
mount, qui taxe les camions 
lourds d’un impôt soécial. Toutes 
ces municipalités bénéficient ce­
pendant du crédit de la ville de 
Montréal quand vient le temps pour 
elles de contracter un emprunt.

Les échevins Mercure et Poulin 
sont aussi favorables nu projet 
d’annexion. L’échevin Mereure con­
sidère qu’on aurait dû annexer les 
municipality riches il v a quelques

années alors qu’on mit sous lu tu­
telle de la commission métropoli­
taine des municipalités dont la si­
tuation financière était plus ou 
Rioms bonne.

L’échevin Biggar prétend, de son 
côté, que les taxes foncières de ces 
municipalités sont, pour la plupart, 
plus élevées qu’à Montréal et que 
Montréal serait forcé tl’élever sa 
taxe si elle les annexait.

Les échevins Lcgaull, Savard, 
1 repanier, Schubert et Quintal par­
ticipent au début et, finalement, M. 
Desroches demande qu’on lui mon­
tre comment la ville de Montréal 
pourrait gagner à ces annexions et 
qu’on lui prouve qu’elles ne cons­
titueraient pas une charge de plus 
ajoutée à toutes celles qui repo­
sent déjà sur les épaules de la vil­
le. Si vous pouvez me convaincre 
qu’en annexant ces municipalités 
nous ne serons pas forcés d^élever 
la taxe foncière à Montréal, je se­
rai avec vous coeur et àme pour 
l’annexion. Mais, ajoute M. Desro­
ches, je crois que même avec l’an­
nexion, vous serez obligés de 
payer #350,000 par année à In 
commission métropolitaine et je 
suis convaincu que le tarif de no­
tre taxe foncière grimpera de 25 à 
30 cents par 8100, si nous voulons 
garder tous nos services dans l’état 
où ils sont aujourd’hui. Je ne suis 
pas contre les annexions, mais J’en 
aj peur et ma peur est tellement 
bien justifiée que je vous prie de 
me montrer en quoi Montréal a 
fuit une licquisltion lorsqu’elle a 
annexe une municipalité voisine.

C’est chose très simple que de 
parler d’annexion, mais je crois que 
ces annexions coûteraient cher à la 
ville.

Le vote fut pris ensuite avec le 
résultat que l’on suit.

LA CARTE D'IDENTITE
Los échevins ont décidé de de­

mander à lu législature le pouvoir 
d'établir la carte d’identité a Mont­
réal quand bon leur semblera.

La nouvelle clause qui sera ajou­
tée a la charte, si lu législature 
('approuve, n été soumise oar 
l’échevin Trépanier et se lit comme 
suit: “La ville peut, quand elle le 
juge à propos établir un moyen 
,i uiemite pour fins.électorales. Ce 
moyen sera déterminé par le con­
seil sous forme de règlement”.

Les échevins Mercure et Savard 
auraient voulu que la carte fût obli­
gatoire, mais leur motion fut battue 
par 22 voix contre 1, et la motion 
Trépanier adoptée, l’échevin Mer­
cure se déclarant dissident.

Feu M. François Lemoyne

LETTRES AU DEVOIR ! LA VIE DES SAINTS
Nous ne pultüons que fis letter* 

lignées, ou des communications «e* 
compagnécs d’une lettre signée, 
avec adresse authentiqué. Nous ne 
prenons pas la responsabilité de ce 
lui parait sous cette rubrique.

Toujours cette
funeste immigration

l.c gouvernement a institué une 
enquête après sa dernière sessior 
— une enquête sur t’immigratior 
qui a fait découvrir le pot aux ro­
ses; puis, quand celte enquête fut 
terminée le tout a tourné en queue 
île poisson, comme toutes les au­
tres enquêtes du reste, puis les im­
migrants nous sont venus plus que 
jamais grossir le nombre des chô­
meurs et nous enlever le travail, à 
nous les ouvriers nés au pays.

Je dois dire que nous avons ici 
en Canada des politiciens qui ne se 
rendent pas compte de leurs de­
voirs ou du tmoins, s'ils ont cons­
cience de la charge qu’ils se son, 
Imposée comme représentant du 
peuple, ils n'en ont pas l'air car 
l’on fait venir d'Europe un nombre 
très considérable de propres ù rien 
tels que ta majorité de ces "vieux" 
mineurs dont l'âge varie de 17 à 22 
ans. J'en ai rencontré une foule de 
ces types-là et même je suis allé 
faire la moisson cet été à Bosetown, 
Sask^ te 14 août; j’ai vu des centai­
nes de ces immigrants qui logeaient 
dans les wagons du C.N.R., puis le 
25 août, la municipalité a été obli­
gée de donner é5 repas à ces étran­
gers et les envoyer ailleurs pour 
*’c/i débarrasser.

J’ai vu aussi en montant, entre 
Rêgtna et Saskatoon, une quantité 
de ees immigrants qui étaient sur 
les quais des gares en attendant que 
les cultivateurs leur fournissent du 
travail; la majorité des cultivateurs 
n’en veulent pas, car, pour la plu­
part, ils ne sont pas bons à grand’- 
chose.

Je lisais il y sa Quelque temps 
dans un journal qu’un Monsieur du 
gouvernement fédéral qualifiait cet­
te excursion d’immigrants comme 
un succès; c’est à peu près le même 
succès qve vous avez eu il y a quel­
que cinq ans alors que vous avez 
fait venir 25,000 Je cette même im­
migration et que même le gouverne­
ment du Manitoba avait protesté 
contre cet état de choses.

Cette année, tous avez été obligés 
d'en retourner un bon nombre et 
une certaine quantité ont passé 
trente jours à ta caserne, espèce de 
prison en arrière de Sudbury, pour

Avis Hr décèi

r ENl E F ST E î) E CF D ER hVf sont '"T" r'ù lïr,rrc ae ^aoury, pour 
A L’AGE DE 78 ANS °,R Z CM ^

.Messieurs les politiciens, vousM. François LeMoynr, entrepre­
neur, est décédé hier a son domi­
cile, 3589, rue Parc Lafontaine, à 
l’age de 78 uns, à la suite d’une 
courte maladie. Né à St-Jcan, Qué., 
le défunt était l’un des entrepre­
neurs les mieux connus.

De son mariage avec Adélina 
Messier, décédée en 1921, sont nés 
neuf enfants dont huit survivent : 
MM. Louis LeMoyne, entrepreneur, 
et Albert Le Moyne, ingénieur à L 
Canada Cement; Mme ^Beauregard 
(Cécile), épouse de M. Elzéar Beau- 
regard, avocat. c.r„ membre du 
Conseil du Barreau de Montréal el 
Mine LaRuc, femme de M. Gilbert 
1-aRue. journaliste, directeur de 
l'Autorité Xouvelle; Mlles Gcorgét- 
.e, Berthe el Eugénie LeMovne, do- 
tnieiliées à Montréal et Corinne Le­
Moynr, actuellement à Paris.

Lui survivent aussi trois frères:
MM. Charles et Télcsphore LeMoy 
ne, de Gravelbourg, Si "

ressemblez à ces cultivateurs pares­
seux et insouciants qui par négli­
gence et mauvaise volonté ne cri­
blent pas leur grain; il en résulte 
qu'au temps de la moisson ils ont 
beaucoup plus de mauvaises herbes 
que.de bon blé. Dans un avenir plus 
rapproché nue vous ne te croyez, 
il en sera ainsi de notre pays, nous 
q’avons pas besoin de ces gens-là; 
il y a toute la maln-d’oeuvre Ici au 
pays pour satisfaire toutes- tes in­
dustries qui ne sont pas encore as­
sez nombreuses pour le nombre 
d’ouvriers qui existe sur notre ter­
ritoire. , '

Si vous éles bien renseignés, vous 
ne devez pas ignorer que rhez les 
cultivateurs de l’Ouest, U y a une 
nouvelle machine dite "Combine” 
qui fait que le cultivateur fait tonte 
sa moisson avec trois ou quatre

---- „ hommes tandis qu’auparavant il en
et Jn«i.nh i^UnvnJT’ V3 .,,»C.hrW.an’ employait de dix à vingt; comme 
et Joseph LeMo) ne, de Montréal, i cou* pouvez te constate*, au lieu
offre rpLnrp .°i«Cn idcU c d’augmenter le nombre d’employés.
ff ,mnXr ^ “ Plu* sinCe' * ,e ré<1,,it considérablement Dans

re sympathie.

La Radio Corporation 
forme une nouvelle 

compagnie

le district de Rosetown, Il y a 75 
de ces machines; alors, allez me fai­
re croire que nous avons besoin 
des gens du dehors.

Aon, nous sommes en assez grand 
nombre, nous sommes obligés de 
chôpter plusieurs mois par année

DUFRESNE — a St-L*urent 
!• 9 décembre. Mm* veuve I. 
fresne. née Sophi* Msjor Ut** m.
Les funémlllps euront lieu mardi à neuf 
heures Le convoi funèbre partira de chei 
ÎSm flI«; ,Hor»c« Dufrtenr. 44 8t-Mathleu. 
y*!*® Laurent. Parente et ami» sont 
prié» d y assister, sans autre Invitation.

A 1* • décembre1928, décédé * #0 ans. Alexandre-Kphrem 
Gravelle. époux de Anns Lavoie, ancienne­
ment propriétaire de l'Ame-iean Drue Sto- 
re. Funérailles le mardi 11 décembre Le 
convoi funèbre partira du No 871 cote st- 
Antoine à 8 h. 30 du matin, oour ae ren- 
dre A l’église Notre-Dame de Grâce oü 
le service sera célébré. Et de U au cl- 
metlére de St-Marttn. lieu de sépulture 
ou un libéra sera chanté vers II heures 
Parents et amis sont priés d*y assister 
sans autre Invitation

— m* fsiuoicMf* rrii/ltf [JUr Ufirlr"

New-York. 10. — La Radio Cor- eJ Pour. catàe,. l’on fait trop venir 
parution a décidé de former une ces étrangers. Nous, les Cana- 
nouvelle compagnie qui s’occupera ' “'pn* français ou anglais. Messieurs 
exclusivement des communications |lords et les autres de ces gros 
à établir entre les postes de radio. |ne nou* donnent pas à 
La Radio Corporation aurait voulu ^ monger quand r.ous avons l’esto- 
se fusionner avec la Western Union mac vide; eh bien, si les pays 
Telegraph Company qui possède un étrangers sont embêtés avec leurs 
réseau télégraphique par fil très sujets, c’est à eux à arranger leurs 
etendu, mais elle ne le pouvait sans affaires pour les garder chez eux 
violer la loi des trusts. et non pas nous faire souffrir pour

Par la nouvelle compagnie elle soulager ces grosser têtes soufflées. 
croit ainsi arriver à son but sans! On a bien voulu en envoyer en 
violer la loi. Par le fait même la I Australie il n’y a pas très long- 

» „*,**». I !Uu,in Coloration aurait une chai- temps mais on s’est heurté à une
Franco^ rm- H? de poste, extraordinaire. La «a- solide muraille; on leur a répondu 
** de 89 en» "'° c orporation aurait une chaîne catégoriquement: non, nous ne von- 
mardi à neuf de postes extraordinaire. La Radio Ions pas de l'immigration; nous 

( orporatfon est formée par la Gene avons suffisamment des nôtres; 
rai Electric, In n etflnnhouse, la voilà des hommes énergiques nui
w e.êtern et quelques autres compa- savent se montrer à ta hauteur de gnies. -----

La lutte politique dann 
Joliet te

Nécrologie
COUTU — A Montréal . ! s 8. A 72 ana 

n^9 mola. Chs-B. Coûta, époux de Marte
ne LORIMIER — A Montréal, la S. Mme 

veuve T.-C. de Lorlm’er. âgée de 88 ane tt 
8 mois

DUCHESNE - A Montréal, le 8. * S9 
ans. 3 mola. Mme Elleebeth Deejardlna. 
épouse d'Alexandre Duchesne

DtJFORT — A Montréal, le 6. k 82 ana. 
Hormlsdaa Dufort

FRIGON — A Montréal, le 8. fc 88 ana. 
11 mola. Mlle Henriette Frtgon. fille de 
Pierre Frlgon.

LAPORTE — A Montréal, le 8. k 77 ana, 
Mme Joseph Laporte, née Thêona Marion

LEBEAU — A Bt-Justln. le S. k 78 ana. 
Mme Norbert Lebeeu, née Marie Llnoourt.

LEBLANC — A Montréal, le 8. k 89 en» 
7 mol». Mme veuve Simon Leblanc, k la 
demeure de eon gendre. 4201 St-André.

LEGGERS — A Montréal, la 8. k 28 ana. 
Peter Leggera. époux de Bernadette Ta»- 
aler.

LR9CARREAU — A Montréal, le S. k SS 
ane et 8 mola. Marle-Loulae recompte, 
épouse d'Edmond Lestarbeau. reataurateur 
et enrten commis de bar.

MYRE — A Montréal, le 8. k 70 ana. 2 
mola. Honorlua Myre, époux da Victoria 
Vlrtcént.

REIO — A Ste-Phlloméne. la 8, k 47 ana. 
Joséphine Malet te, épousa de feu Pltrr»

ta tâche qu'ils se sont imposée.
Tout récemment aux Etats-Unis 

(quoique je le regrette pour mes 
compatriotes) l’on a passé une loi 
sévère contre les Immigrants et je 
les félicite de. voir à protéger leurs 

JolieHc. 10 M. René Gullbault. nuvrters; j'admire des hommes de 
candidat libéral dans Jollctte, a te-|c« ™libre-là. 
nu une assemblée hier soir à la, Allons, Messieurs, puisque c’est 
salle du Maeehé. fl a déclaré que si votre bonheur d’importer ces pro- 
nn candidat conservateur se pré- Pre* ^ atlez-u. mais vous aurez 
sentait, lui. Guithault. se reUreraii d* funestes résultats dans un avenir 
en faveur du candidat officiel llbé-1 plus rapproché que vous ne croyez.enl \f #- «? f)n ricJte ^ a gemi U *•

La Société Coopérative
nr. FRAIS FUNERAIRES 

llnlrrprmei'rs de Pempes Funébrri el 
Assursnrrt -Funéraires

HARBOUR 5555
Mî. RUE SAINTE-CATHERINE EST

rai. M. C.-E. Ferland.
M. J.-UIHe Bourgeois » parlé 

pour M. Gullbault et M. Alexandre 
Ftivest pour M. Ferland. Ce dernier 
a obtenu aussi la permission de par­
ler.

M. Gullbault a tenu hier des as­
semblées dans les paroisses de St- 
Elisabeth. Saint-Philippe de Valois 
et Saint-Cléophas.

La nominating njleu aujourd'hui.

Len Ecoles Ménagères 
provinciales

Mardi la II décembre aux Ecolaa Ména- 
gére» Provinciales. 481 eat. rue Sherbroo­
ke k 2 heure» le menu suivant sera exé­
cuté devant l'auditoire:

Croqulgnolea, Plum pouding de Noél. 
aauce appropriée. Okteaux aux fruité, dé­
coration

Il n’eet paa nécessaire de alnaerlre k 
l’avance pour ce» démonetratlona culinai­
res. mata d'aaalater k la leçon qui con­
vient k chacune.

Von le milieu de la eemalne avant Noél. 
il y aura k l'flooie même une démonetra- 
tlon sur le service de la table,

La Maison Dupuis Frères k titre gra­
tuit. aménagera une uble avec ce qu'il y 
s de plu» moderne. L'Ecole ae charge du 
•n#nu d# Noél. les plats auront été eon- 
,ectl'<nnéa k l'avance et seront dressée sur 
•a ».»Fla même.

'/» questions suivantes seront discu­
tées:

comment préparer un menu
comment placer ses notes
Comment entretanlr aee Invitée
Comment servir
Comment manger certains met*.

Slmêon HAMEUN 
^1885, Davidson, Montréal.

Motocycliste qui entre 
dans une vitrine

En vmilant évHor une iconic fem­
me* qui éJait tombée devant sa 
motocyclette, on traversant la rue 
Soinl-Denis, Odiüon Chaput, 35 ans, 
Hj4G rue Saint-Denis est entré dans 
imc vitrine, du magasin de M. J. 
Beaulieu, 3*17 rue Saint-Denis et 
s est infligé de graves blessures à 
l* ; GJiapiit a été transporté
a I hôpital Notre-Dame, et son état 
est satisfaisant.

Le Lady Hawking
St-Jenn. Non venu-Brunswick, 10. 

— Le Lady Hawkins, le deuxième 
des cinq navires qu’a fait construire 
le Canadien National pour mettre en 
service entre le Canada et les An­
tilles, est arrivé ici hier soir, venant 
de* chantiers de Birkenhead, An­
gleterre. Ge navire jauge 8,000 ton­
ne» comme le Lady Nelson et lui ! 
ressemble à l’exception de la déco­
ration intérieure qui est plus claire.

(> navire se rendra à Halifax à 
la fin de la semaine pour commen­
cer le 28 courant son service regu-1 
lier aux Antilles.

Kutelie, vi- 
Lspagne — 
français — 
nce, béné- 
■ux Sébas- 
:ain, mair­

ie 10 déce
Martyrologe: bai 

erge et martyre 
Saint Gaubert, <
Le bienheureux 
dîctin — Le b 
tien Mootagnel, 
fyr.

Le 10 décembre, on célèbre la 
TRANSLATION DÉ LA MA ISO A 
DE LORETTE, c'est-à-dire de la 
maison de Nazareth où la très 
sainte Vierge u conçu le Verbe 
fait chair. Transportée en Dalma­
tic en 1291, c’est trois ans pim» 
tard qu’on m vit sur Ja montagne 
de Lorette. La sainte maison, en­
châssée dans un magndéimic re­
vêtement de marbre, attire sa ns 
cesse de nombreux pèlerins.

Deux incendie»
DEUX POMPIERS ASPHYXIES ET

DEUX AUTRES BLESSES
Deux pompier ont failli être as­

phyxiés par la fumée lors d’un in­
cendie dans un magasin de fourru­
res, samedi matin, et deux autres 
pompiers ont été blessés par des 
éclats de verre, samedi soir, dans un 
deuxième incendie, rue Papineau. 
Deux alarmes ont été sonnées dans 
les deux cas.

Le premier incendie s’est déclaré 
vers 6 h. 40 dans la cave' des maga­
sins à fourrures de Harry* Rabin, 
247, rue St-Paul ouest. A l’arrivée 
des pompiers, le feu s'était répandu 
rapidement dans l«s cinq étages et 
le toit était en feu. Une explosion se 
produisit à l’intérieur et Je chef de 
district Lefort jugea à propos d’ap­
peler immédiaement les hommes de 
six autres postes qui vinrent bientôt 
se joindre à ceux de cinq postes qui 
étaient déjà sur les lieux.Le feu était 
maîtrisé à 9 h. 55, mais les hommes 
et les appareils de plusieurs postes 
sont restés au travail jusqu’à deux 
heures de l’après-midi. Lqs domma­
ges s’élèvent à plusieurs milliers de 
dollars. ‘

Ceux qui ont souffert d’asphyxie 
sorçt les pompiers Paradis et Coutu­
re, du poste de la rue Craig ouest. 
On a dû pratiquer sur eux la respi- 
ration arificielle et ils ont été sous 
les soins de l’escouade de secours 
de la Montreal Light, Heat Je Power. 
Les pompiers Desbarats et Sainte- 
Croix du poste de la rue Drummond 
ont été blessés par des éclats de 
verre.

L’autre incendie s’est déclaré vers 
6 h. 45 samedi soir à l'arrière de 
l’épicerie Lareau Frères, 4589, rue 
Papineau. Les flammes se communi­
quèrent aux résidences de MM. H. 
Sainte-Marie, A. Gladu et J. Myers, 
4581, 45 83 et 4585, et une deuxième 
alarme fut donnée pour protéger 
tout le bloc de maisons menacées. 
Les dommages sont sérieux.

Fermeture de la
navigation à Montréal

’La navigation océanique à Mont­
réal s’est terminée hier, d’après des 
rapports du service des signaux et 
de officiers du port, bien qu’il n’y 
ait pas encore de glace dans le 
fleuve. Le cargo norvégien Rein est 
parti de Montréal hier matin pour 
holding, petit port du Danemark. Il 
est chargé de grain qu’il a pris à 
Montréal. 'v*1 "

Le Rein est parti de Montréal 
trois jours plus tard que le dernier 
océanique de l’an dernier. D’après 
les record du département de la 
marine, aucun navire n’est parti 
pour la mer plus tard que le 14 dé­
cembre.

Il n’y a pas de glace dans le fleu­
ve et il ne serait pas surprenant que 
d’autres navires se rendissent à 
Québec pour aagner la haute mer. | 
Deux brise-glace, le Mikula et le 1 
Lady Grey, sont prêts à aider tout 
navire que les glaces empêcheraient 
d’avancer.

Université de Montréal
FACULTE DES LETTRES

Horaire (13e semaine: 10-15 dé­
cembre) :

LUNDI 10: Ih. 45: Langue grec­
que (chanoine Chartier):

3h. : Langue latine (abbé Mau­
rice) ;

8h.: Histoire générale (prof. Bru­
chési).

MARDI 11: 1 h. 45 : Littérature 
grecque (chan. Chartier);

3h.: Géographie canadienne (pr. 
Lavigne); .

8h.: Langue italienne (abbé Jas­
min).

MERCREDI: Ih. 45 et 3h.: His­
toire du Canada (abbé Groulx).

JEUDI 13: a) Cours de perfec­
tionnement professionnel (ensei­
gnement secondaire);

Ih. 45 et 3h.: Dessin (prof. La- 
gacé);

b) 8h. : Langue espagnole (abbé 
Jasmin).

VENDREDI 14 — Ih. 45: Lan­
gue latine (abbé Maurice);

3h.: Géographie générale (prof. 
Lavigne) ;

8h. : Conférences publiques — H, 
Hippolyte Taine, à propos du cen­
tenaire (prof. Dombrowski).

SAMEDI 15 — 2h. 45 et 4h.: Lit­
térature française (prof. Dombrow­
ski);

8h. : Langue allemande (abbé Jas­
min).

OBSERVATIONS
Prochaines conférences publi­

ques: littérature française. IV (pr. 
Dombrowski), mercredi 19 décem­
bre; histoire du Canada, Ve et der­
nière (abbé Groulx), jeudi 20 dé­
cembre; histoire de l’art, V (prof. 
Lagacé), vendredi 21 décembre; 
histoire de l’Acadie, III (prof. Ant. 
Bernard), vendredi 18 janvier; con­
férences libres, HI, The Centenary 
of Catholic Emancipation in Great 
Britain (prof. Atherton), vendredi 
25 janvier.

À.CJ. G

CONVOCATIONS
LUNDI Langevin: à 8h. Trois 

questions: lo “Que penses-vous de 
l'instruction obligatoire? ” 2o 
“Qu’est-ce au juste que cette réfor­
me du Prayer Book angUcanV’ 3o 
"Le cathdlicisme est-il cause de 
pauvreté? Pourquoi, en particulier, 
les protestants du Canada sont-ils 
plus aisés que nous?” 

i Salnt-Jean-Berchmans: à 8 heu­
res. Réunion régulière d’études.

MARDI — Dottier de Casson : à 8 
heures. Débat sur la Confédération 
canadienne entre Paul Mailloux et 
L.-P. Bergeron; “Les Caisses popu­
laires”, par J. Dehousse; Boite aux 
questions; Apologétique.

Notre-Dame-de-Grdces: à 8 h. 15. 
Travail principal : "Biographie 
d’un apôtre laïc’’, par Léopold La­
marre; Chronique par F. Bonne­
ville.

Saint-Stdnislas : à 8h. 30. “Oza- 
nam”, par E. Tbivierge.

MERCREDI — Comité régional: 
Réunion régulière à 8h.

Saint-Denis: à 8 h. 30. Travail 
principal par Marcel Lamontagne.

CHOCOLAT-MENIER
“RIALTA”

Le célèbre Chocolat à la Vanille 
pour croquer

Mgr Donnelly
est très malade

A l'église Saint-Antoine U a été 
annoncé au prône, hier, que. Mgr 
Donnelly; curé dé la oaroisse, est 
très malade à New-York et que l’un 
de ses vicaires, M. l’abbé J. Flood, 
vient de se. rendre à son chevet.

AMTIKOR-LAURENCE
CNLÊVe PRQMPTCHCNTiB j
(fosmMsrûumoHS. |
aW.fffiqg.MM DOUlEUft-

Pour les Fêtes

à
mm mm

Donnez une

Lampe Hygiénique Berger 
de Paris

Elle purifie l’air en détruisant la vieille 
fumée de tabac, les odeurs de cuisine. 
Elle rend l’appartement agréable et 
sain. . t,.

•» • Prix: $2.00 et plus -,

Ozoalcool, préparation spé- 
«iale pour la Lampe de 

Berger
h $1.50 la bouteille de 

16 onces.

Salles de vente et d’étalage:

137-139 rue’Saint-Paul ouest 
Tél. LAncaster 4443.

CUMMINGS & CUMMINGS-

Cette Manufacture de Fourrures vous Offre
MANTEAUX DE RAT 

MUSQUE

A cette grande manufacture 
vous avez un immense assor­
timent au choix, de nombreux 
modèles exclusifs, et la plu­
part d’entre eux ont l’apparen­
ce de luxueux manteaux de 
vison.

“Prix de la
manufacture

PAYER
COMPTANT
C'EST
PAYER
MOINS
CHER

Les Plus Belles 
Fourrures aux 
Plus Bas Prix
L«s fourrures Cummins» Si Cummins» 
sont faites pour donner un service dura­
ble k des prix qui ne cralcnent pas U 
eompsrsJson. Seuls les meilleurs maté­
riaux sont assex bons, et chaque détail de 
costfeetloa est exicuté sous la surveillance 
d'experts par des ouvriers habiles.

Nous vous Invitons k venir visiter U salle 
d'exposition de notre manufacture et k 
examiner les centaines de manteaux do 
fourrure parmi lesquels vous pouves fai­
re votre choix aux "Prix do la manufac­
ture."

“Celte

manufacture 

est l'endroit 
où acheter des 

fourrures”

MANTEAUX DE 
SEALCHAPAL

Un assortiment extraordinaire, unis ou 
garnis de kolinsky, écureuil, renard ou 
martre. Bas prix de In manufacture 
et peaux de belle qualité dans chaque 
cas.

MANTEAUX DE MOUTON 
DE PERSE

Depuis do nombreuses années carte manufacture est fsmoui " iSu,**^ 
manteaux de mouton do Perse Nous offrons un choix Illimité do rnodéKÎ
Uent tomî SU* d* "‘•"«fbetuw dd- ■lent toute concurrtncc.

CUMMINGS & CUMMINGS
Angle de» rues Saint-Paul et Saint-Sulpice

Bn arrière 4a l’église Notrc-Dam*. .Ouvert le samedi après-midi

Blessés dans , un -
accident d'auto

Deux hommes ont ' été blessés 
samedi soir dans une collision on­
line un tramway et une automobi­
le, rue Notre-Dame, pré* de la rue
r*rYîi[lI?’.!.Lfs «,c,Vnes frons-Portcesà ÜTiônètai Western, sont PauJ
Saint-Germain, 119 nie des Menu- 

et WiliLam Héibert l8tfacturiers et Will__
rue Notre-Dame est; celui-ci a nu 
retourner chez lui un peu pîus 
tard. y

#ïtS*S&
C* Hotel

APPARTEMENT”

TiL

Wj *
wl;:
r4 \ é»/

DINER DANSANT
Dtaer de « k SJ» » B1M 
Danse do dJIO k 9JW pmi. - 

-Plate Luaeh- Me 
Imaeh d’hommee d’affaires TSe 

1*40, rue Draaamoad 
Juste plus bas que 

Sainte-Catherine 
uptown soan.

E. H. FR APPIER,
Gérant.

Club des Marins
Catholiques, Montréal
Assamblée annuelle

AVIS ost par les présentas donné que 
l'Assomblée annuelle du Club des Ma­
rins Catholiques aura Heu aux salles du 
Club, S3 rua des Communes, k 4 h. 15 de 
l'aprés-mldl. le Jeudi 27 décembre.

, M. J. McORORT,
Secrétaire honoraire.

DEMANDEZ LE

CALENDRIER 
DE ST-JOSEPH

le Roi des Calendriers
Il est superbel L'Image en couleurs 

représenta S. Joseph tenant l'Enfsnt- 
Jésus dans ses bras. On pourrait dlfll- 
cllement trouver une plus belle Image 
pour omar son foyer. C'est un pur 
chef-d’oeuvre. Le calendrier mesure 
17 x 32 pouces. Les chiffres sont très 
gros. Les pages fourmillent de i ensei­
gnements précieux et do pieuses pen­
sées. C’est vraiment le plus beau, le 
plus complet, le Roi des Calendriers.

Prix 50 sous, franco. En vente au 
Couvent St-Joeeph, 96. Chemin âte- 
Foy. Québec.

RÈGLEMENT
DE LA -V-

RETRAITE FERMEE
6 h. Over.
6 b. 30 Priera k la chapelle.- Médi­

tation (dans sa chaipbra).
7 h. 30 Mesiv.- Brvuc de 1» médi­

tation (dans sa chambre).
• h. 15 Déjeuner.—Chapelet en com­

mun.—Temps fibre.
9 h. 45 Préparation d* la méditation 

à la chapelle. (On achève la 
méditation dans sa cham- 

« bre).
Il b. Revue de la méditation’ 

(Quelques minutes).—Temps 
libre pendant lequel cha­
cun fall, au moment qui lui 
convient, une visite au S. 
Sacrement.

11 h. 45 Examen k la chapelle.
12 h. Dîner.—Récréation.

1 h. 30 Chemin de la Croix (Jardin 
pu chapelle). — Temps li­
bre.

8 h. Préparation de u médita­
tion k la chapelle. (On 
achève la méditation dims 
ea chambre).

4 h. 10 Temps libre.
6, h. Préparation de la médita­

tion k la chapelle. (On achè­
ve la méditation dans sa 
chambre).

8 h. 15 Salut.

0 h. 30 Souper.- Récréallon.
« h. Prieras.—Préparation de la

inédltullon. — Coucher. I,ea 
lumières doivent élre étein­
tes k 10 h.

io La retraite dure trois 
jours francs.

2o Le silence absolu est de 
rigueur excepté pendant les 
récréations qui durent une 
heure après le dîner et une 
heure après le souper.

So Aucune rétribution n’est 
exigée pour tes frais de sé­
jour. Ceux cependant qui le 
peuvent sont priés de laisser 
une aumône pour subvenir ù 
l’entretien Je la nulson.

Retraites à partir du 13 
décembre

GROUPES ET DATES
Voyageurs — X: jeudi 

•oir 13 déc. à dim. soir 16 
déc.

Voyageurs — XI: jeudi 
soir 20 déc. à dim. soir 23 
déc.

Pour rteenir ta chambra eu 
autrea Informationa, a’aértaaar

VILLA ST-MARTIN
Tél. 18 Cartitrvlllc, Qui.

Cell* armonrs est payés par un 
ancien retraitant et parait loua Ut 
lundis.

-------------- • ..

t
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DEMAIN

Demain: MAKDI S. Damase. pape .%■

Lever Su soleil, 7 h. ZI.
Ceeeker Su soMI, « h. IS.
Lever Se la Inné, 1 h. 44.
Cepther «e U Inné, 2 h. 22. ; '

NouveUe lune, le 12, * 12 m. *0 matin. 
Premier quart, le It, à 10 h. 43 m du soir. 
Premier qnar. le ÎS, à S h. 42 m. du matin. LE DEVOIR

V, Nuageux et mêlai fréta 
maximum zrr sfXNiMtni

Aujourd'hui maximum 24.
Même Oats l’an dentier 3*.
Minimum aujourd'hui M.
Même date l'an dernier tf.

BAKOMSTM
lê heures a.m. Sê.11. 11 heures nsa. M.1S. 

Midi: 10.19.
Pleine lune, le Z«, à 2 b. SI m. du eolr. 1

Le Devoir est membre de la Canadian Press, de VA. B. C. et de le C. D, N» À»

10 heure, am. 23.SS. Il heures a.m. SS JS. 
Midi: n.M.

Le “Celtic” frappe un rocher à 
- l’entrée du port de Cobh en Irlande

Le flanc du navire est ouv ert sous la chambre des 
machines — Trois remorqueurs transportent les 
300 passagers à terre — L'équipage reste à bord

COBH, Irlande, 10. (S.P.A.) — Le “Celtic”, de la “White- 
Star”, a frappé un rocher à 300 verges de l’entrée du port à 
5 heures 40 ce matin. Trois remorqueurs sont venus Chercher 
les quelque 300 passagers qui se trouvaient à bord.

Le “Celtic”, parti de New-York le 1er décembre, arrêta à 
Boston le jour suivant; il entrait au port ici pour débarquer en­
viron 60 passagers lorsque l’accident est survenu.

On estimé que le navire est sur le roc dans environ 15 pieds 
d’eau. Les remorqueurs hollandais “Gelizee” et “Moryseock” 
ont tenté de le tirer de cet endroit, mais on s’aperçut qu’il était 
trop avancé.

Michael Johnston, gardien du phare de Roches Point, où 
l’accident est arrivé, prétend que si le temps devient mauvais, 
le “Celtic” sera une perte totale.
*, ^ j flanc du navire est ouvert sous la chambre des machines. 
L accident est du à ce que le pilote n’a pu monter à bord à cause 
de la témpête.

Johnston a dit que la vitesse ralentie du navire a empêché 
un désastre: <tfcomment le navire est embarqué sur les rochers 
est un mystère”.

A 10 heures 30, le navire avait une forte inclinaison sur bâ­
bord.
. . Il y avait à bord 87 passagers de cabine, 47 de classe touriste 

et 119 de troisième; parmi eux on croit qu’il y a 27 survivants du 
“Vestris”.

LES PASSAGERS SE RENDENT A COBH
Un message de Roches Point, à midi, dit que tous les passa ■ 

gers sont en route pour Cobh, à bord des remorqueurs.
L’équipage est resté à bord pour tenter de remettre le navire 

à flot. t

L’élection de Sainte-Marie contestée
IJn menuisier du nom de Damase Lavigne a présenté une pétition, à midi, pour

faire annuler l'élection de M. Houde

A midi et 55 aujourd’hui. M. Damase Lavi­
gne, menuisier, domicilié au no 2011, rue Mai­
sonneuve, a présenté une pétition en Cour 
supérieure aux fins de faire annuler l’élection 
de M. Camillien Houde, député de Ste-Marie.

Il allègue que des manoeuvres frauduleuses 
ont été commises durant la journée de la vota­
tion, soit des régalades, traites, etc., et qu’en 
plus il y a eu des personnifications d’électeurs. 
Me C.-A. Goyette occupe pour M. Lavigne et a 
déposé le cautionnement de mille dollars re­

quis par la loi.
Le bref de contestation devra être signifie 

dans les cinq jours et le défendeur aura cinq 
jours pour répondre.

L’élection dans Ste-Marie a eu lieu le 24 octo­
bre dernier. M. Houde fut proclamé élu dans 
la Gazette Officielle de Québec le 10 novembre 
dernier et ses adversaires avaient 30 jours 
pour contester son élection. Us ont donc atten­
du à la toute dernière journée pour intenter 
des procédures.

Au conseil de la Société des nations
% _

La question du vote unanime — Les Etats-Unis et la 
Cour internationale de Justice — M. Briand préside 
à la réunion de Lugano — M. Chamberlain y assiste 
— La prochaine session aura probablement lieu à 
Madrid, en juin

' t
Lugano. 10 (S. P. A.) — Le con-1 session du conseil.” 

seil de la Société des nations, par! Le mécanisme de la Société*

Les ressources naturelles 
des provinces de 

l’Ouest
Ottawa, 10. (D. N. C.) Les évé­

nements politiques qui cette semai­
ne. occuperont Je protmer plan de 
Q'intérèt public à Ottawa seront 
sans doute les conférences qui 
doivent avoir lieu entre le gouver­
nement fédéral et l’Alberta d’une 
part, et la Colombie-Britannique 
d’autre part, à propos du retour à 
cçs provinees dé leurs ressources 
naturelles. M. Brownlee, premier 
ntlnistre de l’Alberta, le Dr Toll- 
mis, premier ministre de la Colom­
bie représentent : letups provinces 
rosi>«ctive§.'Le fédéral sera repré­
senté par Je premier ministre 
King, M. Charles Stewart, de J’ïn- 
tenieur et quelques membreb ■ doi 
cabinet.

Six sentences
aux Assises

HENRI AINEY ET VINCENZO 
GALLO SONT CONDAMNES A 
LA PRISON POUR LA VIE

LE GOUVERNEMENT COATES a 
été défait en Nouvelle-Zélande 
par un vote de 50 à 28 sur une 
moUon de non-confiance. Sir Jo-

Une décision intéressante 
du Conseil Privé

Londres, 10. (S. P. A.) I^s lé- 
ffisla'jures provinciates du Canada“."J:, j l j fi.'sia.'ures provinciates du Canada

"«Ph W*r<L chef du parti un,° ' n’ont aucune autorité pour contrô­
le, a été appelé a former un « u- ja ve,n{e parts de compa- 
▼onn cabinet. On voit Jci gnk.s ' faisant affairés - sous une
premier ministre Coates. _ Le gou-1 t.ba,i.te ju dominion, 
vernement a démissionne. (T’est ce qui ressort de la déci-

_ _ — sion du comité judiciaire du con-
\ se I privé rendue aujourd’hui. LeLa S.D.N. à Lugano 1 comité a

Lugano, 10 (S.P.A.) — Les dele­
gués à la 53ènie session du conseil 
de la Société.des Nations sont pour 
la plupart arrivés. Des conversa­
tions ont été échangées.

L’agenda de cette session com­
porte une trentaine de questions: 
désarmement, opium, inspection 
sanitaire, transports, minorités, 
soulevant des pro'ilèmes économi­
ques, légaux et constitutionnels.

On s’occupera aussi du différend 
entre la Pologne et la Lithuanie nu 
sujet de la souveraineté de Vilnn. de 
l'exploitation des mines du bassin 
de La Sarre par la France, et d’une 
ou deux autres grandes questions.

Où vonl ces livres de 
messe?

Un observateur disait: '-t se 
lient/ énormément de Hures de mes­
se au Canada: mais on n’en voit /li­
mais à t'église". C'est un peu vrai. 
Cela vient de ce que res Hvres sont 
achetés sans discernement. Pour 
tnivre la messe, en comprendre les 
rites, U faut un livre bien fait. Si 
vous recoure: au missel de nom 
Cnbrol. vous pourrez être sûr que 
ceint qui le recevra, irune ou vieux, 
-n fera son vade mccum chaque fois 
iii'll Ira d la messe.

L’OFFICE LITURGIQUE de cha­
que lour, par fiftM CABROL, Missel 
de 1770 paacs. ■

Prrcaltné, façon cuir. coins 
ronds, tranche rotiqe, au comptoir 
cl par la poste, fl.25.

(ienre chaqrln, noir, souple, 
coins ronds, Iranche dorée on tran­
che rougr. Au comptoir cl par la 
posle fl.75.

Chaqrln noir, souple, coins ronds, 
tranche dorée. Au comptoir et. par 
la poste, f2.50.

Chaqrln. irr.choix, souple, coins 
ronds, tranche rouge sous or. Au 
comptoir et par h poste *3.00.

VESPERAL, de DOM C AH ROC, 
775 pages. Percaline, façon cuir, 
rolns ronds, Iranche ronge, au 
comptoir et par la poste, .7f>s,

Genre çhaqrln, noir souple, coins 
ronds, Iranche dorée, ou tranche 
rouge. Au comptoir el par la pos­
te. fl.00.

Chagrin noir, souple, rolns ronds. 
Iranche dorée. Au comptoir cl par 
la poste fl .25.

Chagrin 1er rholx. soupir, coins 
ronds, tranche rouge sous or. An 
comptoir rt par la poste, fl .50.

SERVICE DE UHRAIRIF.
DU DEVOIE,

4M nw Notre-Dame est, Montréal.

‘PP
loba d’un jugement de. la cour 
d’npixel l’an dernier en faveur du 
Dominion. ,La cour du Manitoba 
prétendait que les prescriptions de 
l’“actc de vente des actions” et du 
“Municipal and Public IJtilitv 
Board Act”, étaient uMra vires de 
la législature du Manitoba. La 
province d’Alberta, ayant une lé­
gislation semblable, était associée 
au Manitoba rour l’appel.

Un vol à l’école St-Joseph
Un vol a été commis ù l'école St- 

Joscph, 1815 rue Desery, dans la 
nuit du K au 7 décembre. Le R. F. 
Bernardin, supérieur, a rapporté & 
la police que les voleurs sont en­
trés nar une fenêtre en arrière de 
l’école; ils ont ensuite forcé la 
porte de la chambre du R. F. Gus­
tave, directeur de l’école, et ont en­
levé un dactylotype Underwood 
d’une valeur de $150.00. Ils ont éga­
lement visité de In même manière 
la chambre du supérieur et en ce 
dernier endroit, ils ont nrls une 
Imite à argent contenant de 20 à 25 
dollars et quelques mitres menus 
objets pour environ 810.

Feu M. T. S. Hethrington
Québec, 10 — Ijc major T. S. 

Hethrington. pendant 40 ans dans 
la milice canadienne, est mort sa­
medi k l'Age de 7!) ans; U était fils 
de feu Thomas Hethrington. Le ma­
jor Hethrington s’était retiré de la 
milice H y a quelques années alors 
qu’il était commandant des Hus­
sards Canadiens.

Survivent au défunt: un fils, le 
major Errol A. Hethrington, de 
Québec; un frère, Frédéric J. Heth- 
rington. d’Ottawa et une sœur, Mme 
Frank Ashmcad, actuellement en 
Angleterre^ r _

Mgr Dreyer nommé en 
Indo-Chiné

Paris (Par courrier), Mgr 
Dreyer, vlrnirr apostolique du Ca- 
nal do Sue*, est nommé délégué 
apostolique en Indo-Chipe,

• . A ,»

Une nouvelle ambassade 
près le Saint-Siège

Rome, 10 - lai Bolivie a élevé sa 
légation nu Vatirnn au rang d’une 
ambassade. F.n attendant In nomi­
nation d’un ambassadeur. M. Albert 
Cortndelns agira, a Rome, comme 
représentant de In-Bolivie. .

line Internnnriature n été érigée 
fit Bolivie en 1025.

Le juge Wilson, président de la 
Cour d’Assises, a rendu les senten­
ces suivantes ce matin dans les cau­
ses entendues lors du dernier ter­
me:

Joseph Archambault,chauffeur de 
taxi, s’étant avoué coupable a l’ac­
cusation d’homicide involontaire, a 
été condamné à un an d’incarcéra­
tion à compter du jour de son ar­
restation. Archambault avait frappé 
l’automobile de M. Alphonse Roy 
le 9 septembre dernier et Mme Roy 
avait été tuée sur le coup.

Florent Boucher, trouvé coupable 
d’homicide involontaire à la suite 
de la mort de Joseph Marcoux qu’il 
avait frappé d’un coup de poing A 
la figure, a été condamné A dix ans 
de travaux forcés à compter du 
jour de son incarcération.

Georges Barrette et sa femme, 
Anna Pratt, trouvés coupables d’un 
vol de $2,000 par le jury, ont reçu 
la sentence suivante: Anna Pratt a 
été condamnée au temps fait en 
prison et Georges Barrette A deux 
ans de travaux forcés. Mme Barret­
te devra en plus fournir un caution­
nement de $1,000 garantissant de 
garder la paix.

Henri Ainey, accusé d’un com­
merce charnel illicite avec une en­
fant de Zâhs et demi, a lté condam­
né A la prison A perpétuité. Le juge 
Wilson a fait remarquer qu’il ne 
lui faisait pas donner le fouet pour 
avoir l’avantage de lui imposer une 
sentence plus longue.

Vincenzo Scalla, alias Gallo, trou­
vé coupable d’homicide involontai­
re et s’étant avoué coupable A une 
seconde accusation d’homicide in­
volontaire, a été condamné A la 
prison pour la vie sur chacun des 
deux actes d’accusation. Le juge a 
fail remarquer qu’une accusation de 
meurtre aurait été parfaitement jus­
tifiable dans les deux cas et que le 
condamné pouvait s’estimer heu­
reux d’avoir la vie sauve.

M. Knight à l’hôtel de ville
M. Jean Knight, envoyé extra­

ordinaire et ministre de France au 
Canada est venu rendre visite aux 
administrateurs de la ville ce ma­
tin. En l’absence du maire, qui est 
malade A l’hôpital, M. Knight a été 
reçu par le maire suppléant M. Al­
fred Mathieu, les membres de l’exé­
cutif et plusieurs échevins, dans 
les bureaux du maire.

M. Knight était accompagné par 
MM. E. Carteron, consul de France 
A Montréal, Henri Coursier, se­
crétaire d’ambassade, attaché à la 
légation de France A Ottawa, 
Alain Rascle, consul suppléant A 
Montréal.

Les catholiques
aux Etats-Unis

Chicago, TH., 10 (S.P.A.) —La po­
pulation (fotholique romaine des 
Etats-Unis est actuellement de 21,* 
153,928, suivant le Catholic Press 
Directory.

Le Directory dit que l’Eglise ca­
tholique aux Etats-Unis a vu le nom­
bre de scs membres s’accroître de 
6,188,760 durant les derniers vingt 
ans. _

M. Houde prend du mieux
M. Camilien Houde, qui souffre 

de la grippe, est toujours A l’hôpi­
tal Notre-Dame, mais ses médecins, 
les Drs J. A. K. Beaudoin et II. Le­
mire annoncent qu’il prend beau­
coup de mieux. ^

M. Hoover à Valparaiso
Valparaiso, Chili. 10 (S.P.A.) - 

M. Herbert Hoover a débarqué A 
Valparaiso A 8 heures ce matin, sa­
lué par 21 COUP* de rnnon. 11 est 
parti peu «près sur un Iraln spécial 
pour SanHngo.^ __

Un cas d'homicide 
à Rouyn

Les Trois-Rivières. 10 (D.N.C.)— 
I n Immigré russe du noiti de Mus- 
kn n succombé A Houvn aux suites 
de blessures reçues 11 y a quinze 
jours dans une querelle avec un 

’compatriote.
L’assaillant de Muska a été arrê­

té et est actuellement détenu à la 
prison loralr. Le département du 
procureur général est actuellement 
A faire une enquête.

La grippe
à Montréal

ELLE N’EST PAS INFECTIEUSE. 
— ELLE PARAIT PLUS SERIEU­
SE A QUEBEC. — LE SEMINAI­
RE DE SfUNTE-THERESE ET 
LE COLLEGE DE LEVIS SONT 
FERMES
11 y a beaucoup de grippe sai­

sonnière A Montréal, du moins, on 
est convenu d’appeler grippe tous 
les rhumes, corysas, refroidisse­
ments occasion nés par les change­
ments brusques de la température, 
mais il n’y a pas du tout de grip­
pe infectieuse, ou si peu qu’il ne 
faut pas s’en inquiéter.

Le Dr S. Boucher, directeur du 
service municipal, qui nous donne 
ces renseignements,, met cependant 
la ponulation en garde et l’avise de 
prendre toutes les précautions hy- 
niques nécessaires pour éviter les 
retroidissements, les maux de gor­
ges, bronchites, etc., qui peuvent 
dégénérer en affections plus gra­
ves.
AU SEMINAIRE DE SAINTE-THE­

RESE
A cause d’une épidémie de grip­

pe le séminaire de Sainte-Thérèse 
est fermé pottr jusqu’au 3 janvier. 
Les autorités du collège nous in­
forment que tous les élèves sont 
partis pour aller chacun dans leur 
famille, vendredi dernier. Il ne res­
te plus un seul élève au collège.

A QUEBEC ET A LEVIS
Québec, 10. (D.N.C.) — Urfe épi­

démie de grippe s’est abattue sur 
notre district. Ce matin le collège 
de Lévis a dû renvoyer ses élèves 
A cause des progrès alarmants de 
la maladie.

La question des
congrégations en France

Règle nisi contre 
le juge Lacroix

PARCE QUE CE DERNIER A RE­
FUSE D’OBEIR AU BREF DE 
PROHIBITION ACCORDE PAR 
LE JUGE SURVEYEH.—RAP- 
PORTABLE LE 17.
MM. ERNEST BERTRAND ET N, 
K. LAFLAMME REPRESEN­
TENT M. LE JUGE LACROIX.
Une règle nisi a été signifiée 

vendredi après-midi au juge La­
croix, pour mépris de cour, parce 
que le juige Lacroix « refusé d’o­
béir au bref de prohibition accor­
dé par le juge Surveyor pour sus­
pendre toutes les procédures in­
tentées contre Russo et Poiisano.

Cette action est basée sur l’arti­
cle 1005 du Code de Procédure 
qui décrète que tout membre d’un 
tribunal inférieur auquel le bref 
de prohibition n été signifié, qui 
refuse de se conformer au bref, 
est passible d’une amende qui n’ex­
cédera ipais $2000. avec ou snns em- 
ipniisonnement qui n’excédera pas 
une année.

La règle a été présentée ce matin, 
en Cour de pratique devant le juge 
Surveyer. Le juge a ordonné im­
médiatement qu’elle soit émise,
Cour être rapportée le 17 décem- 

re prochain.
Mé1 Ernest Bertrand, procureur 

de la Couronne, est arrivé avec un 
dossier respectable et commençait 
a le déplier pour argumenter 
quand le juge lui a dit que la rè­
gle était émise et qu’il pourrait 
présenter sa défense lors du re­
tour du bref.

un vote unanime de ses 14 mem­
bres. aujourd'hui, a renvoyé A plus 
tard la décision sur une résolution 
qui recommande d’examiner si on 
pourrait demander des opinions 
consultatives par simple vote majo­
ritaire du conseil.

Il n’y a pas eu de discussion sur 
la proposition faite par l’assemblée 
de la Société. La pratique actuelle 
du conseil est d'insister sur (’una­
nimité mais aucun statut de la So­
ciété ne le requiert.

Si runanimité devenait une règle
f'énérale, il serait facile d'accepter 
es réserves faites par les Etats- 
Unis, que la Cour internationale, 

sans le consentement des Etats- 
Unis, ne pourrait donner d’opinion 
consultative sur des questions inté­
ressant les Etats-Unis.

Des journaux ont rapporté récem­
ment que le président Coolidge se 
propose de rouvrir les négociations 
pour l’adhésion des Etats-Unis A la 
Cour internationale.

Le conseil u adopté une résolu­
tion présentée par Vittorio Scialoia, 
d’Italie, que l’aetion de rassemblée 
laisse au conseil le soin de choisir 
le moment auquel on discutera les 
divergences d'opinion sur ce sujet. 
La résolution ajoute que les mem­
bres désireront naturellement ac­
corder A cette affaire toute la con­
sidération qu'elle requiert, mais que 
chaque membre devrait étudier la 
question individuellement et échan­
ger leurs vues “A une prochaine

fonctionné aujourd'hui à l’ouvetv 
turc de la réunion du conseil, avec 
la même régularité qu’à Genève. 
Chacun des emmbres du conseil pa-, 
raissait content. M. Briand prési­
dait; Il souhaita la bienvenue aux 
autres membres et félicita MM. Stre- 

! semann. Chamberlain et Titulescô 
du rétablissement de leur santé.

Le premier acte officiel du con- 
! seil a été d’enregistrer le succès dé 
la société en induisant la Roumanie 

I et la Hongrie A commencer des né­
gociations directes, en vue du règle-; 

j ment de la dispute concernant lea 
propriétés prises aux Hongrois de 
Transylvanie quand la Transylva­
nie devint partie de la Roumanie.

Il est possible nue la session de 
juin ait lieu A Madrid. Quinones de 
Léon, représentant de l'Espagne ai* 
près de la Société, n’a pas fait d’in­
vitation officielle, car l’invitation 
de l’Espagne, il y a deux ans, reste.

Dans les cercles espagnols on 
croit, cependant, qu’A cAuse du fait 
que le printemps prochain l’Espa­
gne serait le centre de deux expo­
sitions internationales, le gouverne­
ment espagnol exprimera peut-être 
l'espoir que le conseil siège A Ma­
drid en juin. Cela permettrait aux 
délégués internationaux de visiter 
l’exposition ibéro-américaine de Sé­
ville A laquelle les pays des deux 
Amériques ont été invités à parti­
ciper.

Le conseil s’est ajourné à 10 heu­
res 30 demain matin.

A Wall Street

Le marché reprend sa hausse
Un fort mouvement d’achat s’est manifesté depuis 

samedi — Plusieurs vale urs reprennent en hausse 
— Fléchissement après 11 h. 30

New-York, 10. — Avec un fort 
mouvement d’achat qui s’eal déve­
loppé depuis la fermeture de samedi 

j le marché a débuté en hausse d’iine

Paris, 10 (S. P. A.). — Le cabinet 
est arrivé A un plein accord sur le 
texte définitif des articles concer­
nant les congrégations de mission­
naires. L’exposé des motifs précise 
la régression de l’influence françai-, 
se à l’étranger, à la suite de la dispa­
rition continue des missions, et re-1 LE 
produit l’appel de 40 professeurs 
d’universites, en faveur des mis-1 
sions. Il rappelle que tous les gou­
vernements' de la république ont 
accordé des subventions aux mis­
sionnaires. .

L’autorisation sera révocable par ' 
décret.

manière caractéristique ce matin et 
Me Bertrand a replié ses papiers ! certaines valeurs ont repris leur 

el a annoncé qu’il occupait pour le' avance d’une manière assez iinpres- 
juge Lacroix avec Mc N. K. La-' sionnantc'Kad>° Corp., qui a reculé 
flamme, comme conseil. Le juge ' de points samedi, en a repris 14 
lui a fait remarquer que la règle, a 31® à l’ouverture et s’est ensuite 
n’était pas dirigée contre lui et i élevé à 314. International Harvester, 
qu’il n’avait pas A comparaître, si-1 B11' lui aussi avait subi une forte 
non au retour du bref pour argu- ! baisse, u repris 23 points A la pre- 
menter. ( mière vénte. National Leather a

Me Joseph Eugène Lafontaine a1 avancé d* I® poinfs; American 
présenté la requête.

Le procès Berthiaume- 
Dastous

i «i vain c; vie; jv fjuiuiat niiici ix^ci•«

! Smelting, de 5; General Motors, de 
4 1-2; et General Electric, de 3. 
Montgomery-Ward a continué son 
mouvement en reculant de 4 points.

Ce ralliement initial se basait sur 
une rumeur non confirmée voulant 

mvcuir ~ nntirr- qu’un groupe d’importants ban-
i ? A ^ KT quiers ait décidé de provoquer un
r-APPPT'zvV QUE mouvement d’achat pour empêcher
P^YERLLA TPE\StrXNAIMviiîv: la chu,e plus accentuée du marché, 
r airk Pt c "̂ Le mouvement de vente a ensuite
DE LA CAUSE QuVn F OU;F\*Semb,é rePrendre’ mais dan* bien 
SOIT LE RESULTAT' ^ --------

peu de cas les prix sont descendus 
plus bas que la semaine dernière. 
Radio est tombé d’un premier som­
met du jour à 314 A 300 avant la fin 
de la première demi-heure. Wright 
Aero a perdu son gain initial de 6 
points de même que General Motors.

A. M. Buyers est tombé de 6 3-8, 
plus bas oue le bas de samedi. Na­
tional Bellas Hess, American Ma­
chine. American Express et Indian 
Refining ont reculé de 2 A 3 points.

Dans le premier mouvement 
d’achat, Victor Talking Machine 
s’est avancé de 8 points tandis que 
Greene Cananen, National Biscuit, 
Kolster Radio, Johns Manville, Com­
mercial Solvents et Packard Motors 
ont avancé de 4 1-2 à 0 1-2 points.

A t heure, le marché restait très 
ferme toutefois dans l’ensemble et 
le nombre des avances sur les reculs 
l’emportait. Vers 11 h. 30, le mouve­
ment de vente a repris avec un flé­
chissement correspondant.

Les changes sont fermes et la li­
vre sterling cote $4.85 1-16. Le taux 
de l’argent est A 9%.

S. G. Mgr Fabrègues
meurt subitement

Paris (Par courrier.) — S. G. Mgr 
Fabrègues, évêque d’AIali et coadju­
teur de Mgr Jarlin, vicaire apostoli­
que de Pékin, est mort subitement 
en Sibérie dans le train qui le rame­
nait en Europe. Il avait 57 ans.

Les funérailles
de M. Lemoyne

l-es funérailles de M. François 
I^cmoyne auront lieu mercredi ma­
lin A 9 heures 30 A Salnt-Loulsxle- 
France.

Avez-vous besoin de bons 
livres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du “Devoir”. 430 rue 
Notre-Dame est, Montréal. (Té­
léphone: HArbour 1241*

En Bourse locale
Londres. 10, (S.P.C.) — Le co­

mité judiciaire du Conseil Privé a . IjJ»
ir^' 1 Marché peu actif mats plutôt ferme
Lonscil Privé. La Cour supérieure 1 —»
<»t la Cour d'appel ont décidé que *
son mariage avec Mme Yvonne 'wiji ..i - • Ji
Dastous en 1913 était valide et Nombre de valeurs cotent le meme pnx que samedi
avaient accordé la séparation de en fermeture — Avances 

d’un point
corps A Mme Dastous avec en plus ! 
une pension de $1.500 par mois.

• • dc“x. conjoints s’étaient ma- ! 
ries en 1913, A Notre-Dame d’Au- | 
teuij. A Paris, devant le curé de lu 
paroisse, sans avoir été préalable­
ment mariés devant un officier ci­
vil comme l’exige la loi française.

Le mariage est nul devant lu loi 
française, mais la Cour d’appel a 
declare qu’il était valable dans la . . -
province de Québec et que d’ail- vendre avant ,d avoi,r
l<A>. 21 : A ±A± lit i ■ . a its O r> rfn t n t rt c fit

et reculs restent autour

Le marché local se maintient très , L'ancien Nickel, après avoir avancé 
ferme dans l’ensemble et il semble a 2®®ÿ il re^uJ® a 2®3> une perte 
devoir se maintenir très bien si 1 ne,,e d« 2 PoinU. Lyall a aussi per-, , , .. du 2 points A 50 tandis que Massey
cune mauvaise surprise ne vient | Hnrris< Rrompton, Building Pro­
changer la situation et si les cour- ducts. Hamilton Bridge, Winnipeg 
tiers ne forcent pas leurs clients ù Electric et Simon ont reculé d un 

ivant d'avoir épuisé leur 1 point. Canadian Car et Dominion 
Certains titres ont même Bridge n’ont perdu que 1-4.leurs il avait été déclaré valable nar marge. Certains titres ont même Bridge n ont perdu que 1-4. 

la Cour supérieure qui a iudirir- avancé d’un point, tels Abitibi, Ca- La plupart des autres valeurs,supérieure qui a judiric 
lion en la matière.

Le Conseil Privé a accordé l’ap­
pel mais A condition que la pension 
alimentaire continue d’ètre pavée A 
Mme Dastous et que M. Berthiaumc 
paie les frais de la cause, quelle 
qu’en soit le résultat.

Sérieux incendie à 
l’école Vianney d’Ottawa
Ottawa, 10 (D.N.C.) — Un incen­

die a causé des perles très considé­
rables A 5 heures ce matin, à l’EcMe

nadian Industrial Alcohol “A”, et telles Fraser, Power Corporation, 
Shuwinigan qui s’est élevé de près National Breweries, Canada Power, 
de 2 points A 85 tandis que le non- Montreal Power, Asbestos, Doml- 
vcau Nickel, Cockchutt, ont avancé nion Textile. B. C. Power, Quebec
de moins de 1 point. Power. Steel of Canada, National

Brazilian Traction a débuté fai- Steel Car sont restées fermes ou ont 
ble A 66 3-4 pour s’améliorer à 68 repris les légers reculs de la pre-
1-8 par la suite puis réagir A 67. : mière heure.

L’état du Roi n’a pan 
changé

(Dernière heure) 
Londres, 16 tS.P.A.) —râbles 4 5 heures ce matin, A l’Ecbfé J^ndrcs 10 tS.P.A.) - Lord 

Vianney, angle des rues Rideau et tyiwsan of Penn el sir Stanley 
Charlotte, occupée depuis environ Rrwett ont passé quarante-cinq mi- 
deux mois par cinq religieuses des unies au palais, de 2 n. la « 3 n.

SIR JOHN A IRD, président de I 
Commission fédérale du radio.

Sœurs Blanches d’Afrique. L'eau _ 
endommagé de magnifiques roller- 

I lions africaines. Les séminaristes,
| logés A deux pas de là oui pu sait- 
| ver la plus forte partie de ces col­
lections.

Sa Grandeur Mgr G. Forbes, ar- 
I chevêque d’Ottawa, s’est porte sur 
' le théâtre de l’Incendie à o heures 
' ce matin. Les religieuses orl élu 
! leur domicile temporaire au grand 
séminaire. ___

I Mort de S. G. Mgr Quilliet
Pnris (Par courrier) — S. G. Mgr 

Quillict. ancien évêque de Limoges, 
puis de Lille et retiré depuis quel­
que temps A Rouvroy, est mort à 
râge de 69 an».

cri nprés-midi. En dépit dr crtlr 
visitr, on a déclaré que l'élal du 
Roi n'est nas changé.

Le nouveau cabinet Ward
Wellington. Nouvelle-Zélande, 10 

(S.P.A.) — Sir Joseph Wijed, qui 
succède A M. Coates, comme pre­
mier ministre de la Nouvelle-Zélan­
de, vient de former son cabinet. 
On sait que te cabinet Coates a été 
défait la semaine dernière sur une 
motion de non-confiance de sir Jo­
seph Ward, alors chef du parti uni­
taire. Sir Joseph Ward aura les 
portefeuilles drs finances et des af­
faires extérieures en même temps 
que la présidenee du cabinet.

Le train spécial arrivera à 
Lugano demain matin
Lugano, 10 (S.P*A.) — Le train 

spécial du Prince de Galles est at­
tendu ici à 5 h. 35 demain matin. 
Il n'y a pas d'arrèl prévu, mais on 
croit qu’une halte spéciale sera ar­
rangée afin de. pcrinçtlre A sir 
Austen Chamberlain, ministre bri­
tannique des affaires étrangères, do 
saluer le prince et de lui donner 1* 
dernier bulletin sur l’état du Roi.

Aux fêtes du
chanoine Myrand

Québec, 10 (D.N.C.) — S. G. Mgr 
Orner Plante et Mgr Camille Roy 
sont partis pour Ottawa. Ils repré­
senteront respectivement l’archovè- 
ché et ('université aux fêtes qui 
vont marquer dans la capitale la 
25ème anniversaire de l'arrivée du 
chanoine Myrand en la paroles* 
Sainte-Anne où il cat curé.

t
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Histoire de région des Mines ou de la Grand- 
terre d'Evangéline”. Lors-

gion de: 
•ee, la “

1] Que l’intendant de Meulles visita 
* K J2 *, !1 Acadic* à l’automne de 1685, il y 
ACaQlC ■ lrouva 57 habitants. A cette épo­
que, Hcaubassin comptait 129 âmes 
et Port-Royal, 592. Ce sont les chif-DEUXIEME COURS PUBLIC DU R. | fres offïciels fournis nar le deux 

F. BERNARD, C.S.V., DONNE iènie recensement faitP^ courfde
VENDREDI SOIR A L’UNIVER- -é é 1686 au rnomenf o.? de »;ttp ne \fnv-rni7iT v p ,’- u rnoinen* ou Mgr de.Saint-Veiller, accompagné de deux

E t—êmm 1>M—<

Y A QUINZE ANS
——t—MMf »«

SITE DE MONTREAL
Pour remplacer, en 1673, le gou­

verneur Hector de Grandfontaine 
qu’une brouille avec son lieutenant 
.foybert de Soulanges éloignait de 
l’Acadie, la cour de France dési-

5na un autre officier du régiment 
e Carignan dont le nom est resté 
lié à l’histoire du Canada et de la 

vallée du Richelieu: le capitaine 
Jacques de Chambly.

Débarqué à Québec en juin 1665 
avec le régiment de Carignan, le 
capitaine de Chambly avait été 
sussitôt choisi pour construire, en 
amont de la rivière Richelieu, un 
fort qui demeure, aujourd’hui en­
core. une émouvante relique du 
passé français. La concession de la 
■seigneurie de Chambly, d’une lieue 
de tous côtés, lui fut accordée par 
l'intendant Talon sept ans plus 
tard, le 29 octobre 1672. L’année 
suivante, au plus fort de la lutte 
entre la Hollande et la France, une 
dépêche de Colbert lui demanda 
d« sacrifier les rives attachantes du 
Richelieu et le voisinage de ses 
compagnons de régiment: les Ber- 
thier, Sorel, Saint-Ours, Verchères, 
Repentigny, La Durantaye, pour 
s’en aller en Acadie vivre d’expé­
dients et tenir tête aux Bostonnais.

Loyal serviteur de la patrie, 
Chambly se hâta de rejoindre la 
petite garnison postée au fort de 
Pentagouet. Pendant un an, il di­
rigea avec clairvoyance et fermeté 
les affaires d’une colonie peuplée, 
à cette époque, de 450 habitants, 
dont 400 fixés à Port-Royal.

Et puis, au bout d’un an, comme 
autrefois Poutrincourt et Aulnay, 
le capitaine de Chambly eut à su-, 
bir l'assaut brutal de corsaires en- j 
nemis. La guerre franco-hollnndai-1 
se battait alors son plein en Euro- ! 
pe. Les Anglais restaient encore 
neutres; mais leurs colons améri­
cains voulurent profiter de l’occa- | 
sion qui s’offrait de lancer con­
tre l’Acadie toujours convoitée 
quelque vautour hollandais.

Au cours de l’été 1674, le corsai­
re hollandais Aernauts, soutenu par 
le Bostonnais John Rhoade et 110 
boucaniers de Saint-Domingue, 
fondit à l’improviste sur le poste

Le Devoir, mercredi 10 déc. 1913
M. Bouraasa écrit dans un pre- 

mier-Montréu'l où il commente un 
décret du ministère fédéral inter- 
dôsant, jusqu’au 31 mars, l’entréeSulpiciens, parcourait pour la pre- . , , .

mière fois cette loitaine partie de ColombierBntanmque a tous
son immense diocèse.

Au total, l’Acadie groupait â pei­
ne un millier de blancs, alors que 
le Canada comptait 10,000 âmes et 
la Nouvelle-Angleterre près de 100,- 
000. Colbert, protecteur de la Nou­
velle-France, venait de mourir dis­
gracié, et son fils Seignelay, héri­
tier du ministère de la marine et 
des colonies, versait sur la Louisia­
ne et les Antilles des millions qui 
auraient pu fonder un empire co­
lonial autrement solide et profita

les artisans et ouvriers techniciens: 
‘‘L’objet de cette mesure est de 
prohiber l’immigration indoue, 
dont un arrêt récent des tribu­
naux de la Colombie vient de 
rompre les entraves.”

“La décision du ministère est 
grosse de conséquences.”

“Combien de Canadiens, en de­
hors de la Colombie, se préoccu­
pent de la question indoue? Et 
dans la province de l’extrême- 
Ouest, combien ne l’envisagent que 
du point de vue de leurs intérêtsble du côté du Saint-Laurent. Mais . 

il lésinait sur le maigre traitement ■ • , ,
du gouverneur de Port-Royal et il! L indifference, generale deq La 
agréait la nomination d’un Fran-! naj|,ens a cet égard prouve jus- 
çois Perrot indigne de ce poste de ! <Ç»P0111*, nouasomnies res- 
dévouement. les coloniaux. L attitude du gouver-

Soumis à l’Influence de I.ouvois ; nement de La province réputée la 
qu’on a pu surnommer “le plus bru- P^u‘s impérialiste du pays démon­
tai et le plus grand des commis”, j *r,e, (IU* nul souci de 1 binpire ne 
Louis XIV lui-même se détachait ! P^vaut contre la force des pas- 
trop visiblement du soin des colo- S1'0*,S locales et (les intérêts parti 
nies d’outremer pour ne chercher ! CUJierS- * * *

Dans le deuxième article de sa 
série sur TéJévation du coût de la 
vie, M. Georges Pelletier fait obser­
ver: “Que le tarif protecteur du 
Canada, à certains égards, et à 

dira-t-il "à i gaines époques de l’année in- 
oas dans le ! "u,e suir ** <50'“ la vle> d se 

goût qî* Vai1 eu poûTîes bâtiments j ^UT1’
ni Hnnnoliii niif* i’fli ou Dour lu | p^fliS très cl«Nr,cnicnt. Muis {fUaiguerre 8(lf ” Trop tôt* l’Acadie0fran- soil ,a Principale cause de la guerre JU. i rop ioi i Acauit iran „*»«*
çaise devait etre la victime de ce
demi-abandon.

la gloire que dans les splendeurs de 
Versailles et sur les champs de ba­
taille d’Europe. Trop tôt devaient 
apparaitre les fruits désastreux 
d’une politique qui inspira au grand 
roi mourant, en 1715, de tardifs re­
grets. “Mon enfant”, dira-t-il à i nil 
Louis XV, "ne m’imitez pas dans le I,lue

(1) Saint-Simon, Mémoires, t. 8, 
ch. 5.

La campagne du timbre 
de Noël

SUIVONS SANS TARDER L'EXEMPLE 
DES GENEREUX SOUSCRIPTEURS

hausse du budget domestique, c’est 
assez difficile à établir. Il existe 
tant d’autres facteurs de cet ac­
croissement que Ton n'en peut te­
nir responsable le tarif seuL”

Ÿ a; «
Le cercle d’études des hommes 

d’affadires catholiques, de même 
que le syndicat des employés du 
commerce et de l’industrie, vient 
de se prononcer contre la fusion 
des commissions scolaires de 
Montréal.

’ * ¥ *
Ixçs libéraux de Montréal ontNous publions la liste de* personnes qui . , f ,

ont souscrit au moins $5.00, au Timbre j fete au Ritz-Oarlton, hier soir, la 
de Noël. nommination de M. W.-S. Fielding,

Comme on le volt, le public a déjà ré- ; : miwkstm des finances aupondu généreusement à l'appel en laveur ancien mnmsirc nnanets, au
Ses tuberculeux. ! poste de directeur du “Daily Te»

On espère recevoir encore un grand legraph”. 
nombre de souscriptions, que nous pu-

de Pentagouet défendu mr trente plierons également.
r „ ( J ,"!? S Le comité de la Campagne du Timbre Le banquet Houde_-i j„»„ t * e s. i ï , 7 t-e L/Omue ae ia ^ampasne au xuuuicsoldats. Le fort fut enlevé maigre de Noël tient & lalre savoir que l'Hôtel 

une Vive résistance; le gouverneur Mont-Royal donne pour sa contribution,

né* B O s t O IrS S^v ee*P s n n*” * h'1', î"11"0; ! gratuÛe^aSî quarTerf glnérî^ Au banquet oopulaire du 15 dé-
c • ar-os.°n ?.'-ec son Bsutenant Toutes les lettres sont maintenant dis-, cembre en Thonneur du maire Ca- 
r>aim-Lastm. Meme coup de force | tribuées; que chacun se fasse donc un de- ; millien Houde, M. Aimé Guertin, dé-
fut exécuté à jemsek, sur la rivière volr d’y répondre généreusement et sans 1 ...............................................................
Saint-Jean, où le commandant Joy-1 ta^der

Le centenaire
de l’étude Sirois

Québec, 10 *(D~-N. G.) J«odi 
soir, wn banquet a été donné au 
notaire Joseph Sirote, sous la pré­
sidence de M. Pé rode au, au Club 
de la Gan-nison.

Mgr Camille Roy, reiprêsentait l’u- 
niyersité. On y célébra le cente- 
nfrire de l'éUrde Si rots et les noces 
d’argent professionnelles du notai­
re Joseph Sirods.

M. Perodeau rappela qu’ij fut 
admis à la Chambre, des .notai res 
en même temps que le père du ju­
bilaire, feu Louis-Philippe Sirois.

Mgr Roy déclara que TUniver- 
sité a inscrit et maintenu sur le 
registre de se» professeurs, depuis 
41 ans. le nom des messieurs Si­
rote, père et fils.

M. Joseph Sirois, qui reçut en 
hommage son portrait peint à 
i’hui le par Charles Huot dit que le 
fondateur de son étude, Alexan­
dre-Benjamin Sirois, avait prati­
qué sous la coutume de Paris et 
que les représentants de trois gé­
nérations sont passés à date par

bureau.
Le notaire Camille Paquet fut le 

porte-parole de. ses confrères mon­
tréalais.

Au studio Belleau
Le» élèves dont 1m noms suivent ont 

pris part à l’audltton Intime donnée par 
Dantes Belleau à son studio samedi le 1er 
décembre.

Mlles Dorothy Kydd, Muriel Qallln. Ger­
trude De Varennes, Fernande Léger. Lu­
cienne Poirier, Donabella Martin. Fortuna­
te Brien .. . Rochon. Georgette Trudeau. 
Pierrette Brault, Mme StrUb et M. De Sa- 
voye.

Soirée littéraire
On organise une soirée littéraire, qut 

aura lieu à la Salle St-Sulplce vers le 30 
décembre.

On y Jouera une eomédle inédite, en 
un acte, de Marivaux: "La Ligue des Fem­
mes".

Mesdemoiselles AUda Bilodeau et Vio­
lette DeLlsle, MM. Pagf-Emlle Senay. 
Laurenzo Barlteau et Léopold St-Amour 
ont déjà reçu leurs rôles. La pièce sera 
Jouée avec le concours de Mesdemoiselles 
Jeannine Lavallée et Camille Bernard dans 
1m principaux tOIm.

M. Robert Choquette, directeur littéraire 
de “La Revue Moderne", donnera une 
causerie sur "Notre Jeune poésie fémi­
nine”.

Chorale St-Pierre-Claver
Le ooneert-boucane organisé par la cho­

rale de St-Pierre Claver a remporté un 
beau succès Le goûter servi aux mem­
bre», avait pour président honoraire, M. 
le curé Plcotte; M. le président J.-N. La­
fontaine fit à ses Invités les honneurs de 
la soirée.

Dm discours ont été prononcés par M. 
le curé, le Dr A. Plante, député; M. l'abbé 
R. Bachand et M. J.-E. Sansregret. pré­
sident de la section St-Jean-Baptiste de 
St-Pierre Claver.

Il y eut aussi du chant par MM. Char- 
1m Duval, Duchenay. Bachand et Blsson.

Au temps des fêtes
il n’y a aucune époque au cours 

de Tannée qui puisse réunir les fa­
milles comme “Le Temps des Fê­
tes” — Noël et le premier de Tan. 
Fussiez-vous aux extrémités du glo­
be, Noël vous réunirait au foyer si 
la chose était en votre pouvoir. Au­
trefois, alors que les facilités de 
transport d’aujourd’hui n’étuient 
pas connues, les gens parcouraient 
de grandes distances, de peine et de 
niisere, pour passer “Les Fêtes” au 
sein de la famille.

De nos jours quelle différence. 
Les chemips de fer, les plus moder­
nes,vous offrent le confort uni à la 
vitesse. Cette année encore des mil­
liers et des milliers de personnes 
se déplaceront pour Noël et le Jour 
de VAn. Aussi, au chemin de fer du 
Canadien National, Ton s’est déjà 
mis â l’oeuvre ardument, pour ren­
dre le voyage des plus rapides et 
des plus confortables.

Toute personne désirant payer 
les frais de voyage de parents ou 
d’amis de n’importe quel endroit, 
n’a qu’à déposer le montant requis 
entre les mains de notre agent le 
plus rapproché. Les billets seront 
délivrés dans quelques heures et 
sans frais supplémentaires.

Pour votre propre avantage, pro­
curez-vous vos billets de chemin de 
fer et de wagon-lits lé plus tôt pos­
sible.

Voyages par le chemin de fer 
Canadien National. Faites parvenir 
vos souhaits de Noël et du premier 
de Tan par le Télégraphe Canadien 
National. Expédiez vos cadeaux 
par la compagnie de messagerie du 
Canadien National.

Pour renseignements, etc., s’a­
dresser à tout agent du Canadien 
National ou au Bureau des billets 
en ville, 384 rue St-Jacques, Main 
4731. (r.)

puté de Hull, portera le toast au tra- 
et M. Wi ” “ ••hert Ho q,,,,]t.,, i._I $100—Sir Lomer Oouln, M. Louis Col-ert de 5>oulanges fut, lui aussi, sai- weu M Léon Trépanler, JeuXs. Cwynne

si et traîné captif a Boston, laissant and Co., M. Théophile vtaifr 
derrière lui sa femme (née Char- *50—Dr J- Edmond Dubé, Bon. Du Trem- 
tier de Lotbinièrel *>l un onfint 1 blay. Dr S. Boucher, M. Théo Trudeau.. •un on „ 1 ■ ,eryrant Canada Cement Co. Ltd. Compo Co Ltd,
, Un.?ni,la *utu.re marquise de Vau- M. A. Terroux, M. S. D. Valllères, M Jean

ftreuil. Son ami et protecteur le Rolland. Hon. E. Patenaude, M. Gaspard
gouverneur Frontenac fit immédia, i Deserres. Ross, Mr. and Mrs John W. temenf rnmnnoe à lnIlmeu,ia *25—Brasserie Frontenac. Berliner, Ed-Tement ramener a Quebec la mère , gar, m , Dandurand, Léo. Dean, r e. and 
CI 1 enfant, et S occupa du rachat 1 Co„ Décary, Alphonse, Décary, Ernest. R., 
des trois prisonniers qui furent re- i Leblanc, m. Powter. a, e., Rolland, s. J. 
lâchés en 1f>7R «Liint Pnc*;-. I B., Terroux, Oswald, Dunlop Co.. Boileau,nrondJ: \ ' • ;>dln*-Eastin revint ulrlc Raymond Donat. Joubert, J. J . Nes-
«■•jai rC*v conimandenierit de ses bltt, Thomas and Co. Ltd. Sherrard. J., Mc- 
fldeles Abénaquis et les conduisit ! Dougall and Cowans. Macltay. Hugh, $15; 
a îa revanche, trois ans nlus tard,,
de P e nt a gou e t ! * * C h a m b 1 y ° ' 'd i r fge a Méd^’pa^TeuT Br^” “°Jd*k“c! ,seront également ' à la table d’hon-
pendant une autre année les affai- Campbell, F. J., Canadian Vickers Ltd. I neur.
res acadiennes et passa dans les Hébert, zéph, Lawand, N. r. Racine, a., j Le comité d’organisatior s’est
â"1!]1" °.M i1 mourut, gouverneur smith! M^iSJLTVumkn^^td:: réuni hier, à 2 h. 30, pour complé-
aeja Martinique, le la août 1687. . strathy. cordon, st-Louw. Mme j„ Young, ter les détails du banquet et -ece-

voir les derniers rapports des chefs 
de groupe des 35 quartiers.

Les ouvriers sont à compléter les 
travaux de peinture actuellement 
en cours et travaillent à l’aménage­
ment des salles immenses qui se­
ront mises à la disposition des eon-

vail et M. William Tremblay, dé 
puté de Maisonneuve, répondra à 
cette santé. La santé du Canada 
sera proposée par M. Armand La- 
vergne et secondée par M. C. H. Ca­
ban. M. Laurent Barré répondra à 
la santé de l’agriculture.

A la table d’honneur prendront 
place les députés oppositioivnistes 
et anciens collègues de M. Houde, 
ainsi que les principaux artisans 
de sa victoire, des représentants 
de toutes les classes. Madame la
mairesse assistera au banquet, en- __________________ ___ ____
touréc d’un groupe de dames, qui I hongroise No 2, de Brsiüns: suite norvé-

LE RADIO
Concern de lundi

CAUSERIE DE BABE RUTH, 6.30. WEAF.
DOUGLAS ST ANBURY, BARYTON. 7.30, 

WJZ. — Douglas Stanbury. baryton sera 
au programme avec Roxy and His Qang. 
M. Douglas Stanbury est né à Toronto. 
Canada.

NATIONAL GRAND OPERA. 10 30, WJZ. 
— "Le cavalier rustique", opéra en un ac­
te eera présenté par le National Orand 
Opera Company. L'orchestre sera sous la 
direction de Cesare Sodero. Voici la liste 
des principaux acteurs: Santuzza. par Ai- 
trld FJelde: Lola, par Dévora Nadworney; 
Turlssu. par Julian Oliver; Alflo, par Fer­
ruccio Corradettt; Lucia, par Paula Hem- 
mlnghaus.

HEURE SLUMBER. 11.00. WJZ. — Danse

Joybert de Soulanges résident â Kenneth D„ Ayers, j. c., Babin, A.. Ba- 
Jemsek, administra la colonie inc ker- w R- Boyer et Cousineau. Hawley, m.’à ca . F°‘OniejUS- j Q p .7ackson, E. o., Jarry et Frères. La-
qua Sa mort prématurée, en 1678. fleur. Nap.. Lambert, V. E., Mercler-Oouln, 
La volonté personnelle de Fronte- Mme Jean. Smith, J., Mac Tier, A. D , Dal- 
nac mit alors à la tête de TAcadie ' 8le et Pau1' Letendrc, J.-B, 
le gendre de Nicolas Denvs Michel 8le et PaulLe Neuf aJ r „ vV.iiia_ C • $0 00—Letendre. J.-B . Moyes. W.v alhère, qui i $10 00—Brandram-Henderson Ltd. Camp- 
avait épousé en UiGo Marguerite bell. K. F.. Cooper. J. J., Cowans. Douglas,
Denvs, l’unique fille du vieux soi- Dawson, B. D.. Dean, E., Dean R. H . Ko- 
gneur de Neoisiffuit lach' R' 8 • Lngevln, J. Z.. Legget, Casslls->epiMguit. and Co . McConnell, J. M.. McCualg Broe,

vives, salle de banquet, vestiaire et 
salles de réception. Les décorations 
de drapeaux, de banderoles et 

Moisons Brewery Ltd, Moodie, telle M., d'inscriptions seront faites par la
National Trust Co. Ltd. Neill. C. E, News n j.»' nt i„K Marchanda Limi.Pulp and Paper co.. Pick. J. B . Rankln, l-,le a Auvenis aes .uarenanas Linu-
C. H . Richard, A., Rlvard. A.. Royal Se- tée.

... - --------------------------- „„ v#.. la-| curltle» Corp. Stewart, M. T. H., Verdun: » „ uîn.*- vendus nnnr le 8 dë-Iwii'u T Fi!o“„to«’C.‘„dlÎS7ru r“M ““V"’ W‘“ln' i«mbr,bi„u. Sémo' vSeü’r pou,

Lhignectou ou seigneurie de Beau- chamP’ Co1' aeo’ E- Bock. a. r., Boiter, I ^9an”,.Pans Ie P'PP ltsbassin. Il érigea son rnstimie mâ- ! M",’, Bon[*' Hon Juït,ce Wm L • Brown' ! dispositions des tables,noir cir mi "r A- n», ' Que ma j cantue, Q. 8. Carter Wood Lines ()n est à DrcDarcr un DrogramnicB®lr,sur i lie La Vallière (aujour- Ltd, Caverhlll. Geo., Daigneau. ” - «—1 C 1 a - P - - - programmerPmil l..i__ i ... - . , — —  r._.. .2..._ ,

Né aux Trois-Rivières en 1640, 
ancien compagnon de courses du 
Jésuite Claude Dablon au Sague­
nay et de Courcelles au lac Onta

gtenne, de Schytte; Estudlantlna, (valse), 
de Waldteufel: "The Mikado", sélection 
de Sullivan: Irish Suite, de Pbulde; Ami­
na. de Llncke; Elégie, dé Mlersoh.

CHAINE COLUMBIA ^ VIT APHONE JU­
BILEE HOUR. 9.30. WOR. — Isa Kremmer, 
mezzo soprano sera entendu des stations 
du Columbia Broadcasting System.

Concerts de mardi
COMPOSITIONS DE RUBINSTEIN. 10.00, 

WJZ. — "Symphonie No 3”; Toreador et 
Andanlouse; "Concerto en do mineur"; 
Suite persane

HEURE SLUMBER. 11.00. WJZ -- "Phè­
dre", ouverture, de Masaenet; Rêverie de 
"Suite Algérienne", de Saint-Saëns; “Ro­
méo et Juliette". sélocUon de Oounod; 
Cantilena, de Oanne; Sérénade, de Cha- 
mlnade: "Damnation de Faust", de Ber­
lioz; Les erlnnyes. de Massenet; Andante 
rellglceo. de Thomé

Chaîne Columbia
UNITED LIGHT OPERA COMPANY. 9 00, 

WOR — "The Pretty Persian", opéra en 
trois actes d'Alexander Charles Lecoci

9 H. 15 P.M.
CNRO, 000-434.5, Ottawa. Quatuor mixte 

orchestre.
g H. 30 P JM.

NBC System. Motors Party à WEAF 
NBC System. Real Folks à WJZ.

9 H. 45 P.M.
CNRO. 000-434.5. Ottawa. Concert.

10 H. P M
_NBC System. Meyer Davis Orch. à WJZ.

WLW, 700-428. Cincinnati. Deuces Wild 
WPG, 1100-272, Atlantic City. Program- me musical.
„„„ „ 10 H » F M.

can!r à WRAP. °P<r* '‘Cav,llerla R^tl- 
klns^W' Cincinnati. Orch. Wat-

WTAM, 1070-280, 
danse. Cleveland. Oroh. de

d,, , * —' — ■ ....j.,... - i vaveixiiii, vjeu., A^eiai,ca\x. B. et Mill S
hui Tonge s Island, au fond du 1 °- Tremblay, Daly et Morin Ltée. David, 

bassin de Cumberland) Sa femme A- Décary. A., Decelles, Mlle R., Dee- Ct ses cuatre enfanls vinran. P, ! champs, Mgr A., Dubee, P Fortier. Roger. 
iëi_j_5U8Tr€ enran,s. Vinrent 1 y re- Fraser, Oo. B. Friend, C. E., Oathler, joinqre, accompagnes de plusieurs P. x.. Ocndron. Monette et Gauthier, Oe- 
families canadiennes de In rénir>n neral Finance Corp.. General Railway Si­
des Trois-Rivières- les Anhln VIl «"al Co. Germain. P K , Ourd. Dr C.. 
«ma,,» ruiW.. re*/i ifS Aupin-.Mi- Anen John Abbott. Miss H. A.. Bayne,gnaut, Chiasson, Gottard, Mercier, “ ............. " " ~ ' - -
Labarre, Hachè-Galland, Lagacé. 
i-f» environs de la ville actuelle 
d Amherst furent donc le premier 
point de contact entre les deux ra­
ces soeurs. Tacadienne et la cana­
dienne. Et Le Neuf de La Vallière, 
premier seigneur fie Beaubassin, a 
pten mérité le souvenir qu’eut pour 
lui, le 14 août 1928. M. le docteur 
Llarenee Webster dévoilant en son 
honneur une plaque commémora­
tive sur le site du vieux fort Beau- 
séjour,

L® Vallière ne fut pourtant pas le 
premier habitant fixé sur res riches 
terres alluvionnaires. Quatre ans 
avant tui, en 1672. un Acadien de 
Fort-Royal, Jacques Bourgeois, an­
cien chirurgien de Charles d’Aul- 
nay, était venu, avec ses dix en­
fants et ses deux gendres, Pierre 
Çyr et Germain Girouard, tenter

E. C., Archibald, C. E. Barnard. C. A.. 
Beauchamp. J. O.. Bélanger. Mme G., Byers 
Dr J R . Canadian Salt Co.. Caravan. W.
F. . Cheesebrough. W. A.. Clark. A. H.. Cor­
deau. L B.. Dawes. R., Décarie. Ferns. P.. 
Ferguson. A. J.. Généreux. R.. Hawckett, 
W . Hall Corp. of Can.. Hodgson. A. A., 
Hodgson. A W . Javet. E . Jaquays. H. M , 
Llonde. O. Langevln, Dr C., Lemieux. 
Mme J . Lyman. A. C.. Makenzle. A. B„ 
Mercler-Oouln. Mme Léon. MacMillan. H. 
R. Exp. Co. Marier and Co. J. L.. Miller, 
Mlle E F., Normandln et Desroslera. Ogil­
vie. Mlle A H . Parisian Javel Water, 
Patch, H. Patterson D C.. Pinet, M., 
Reay. J. Ross. P. S. and Sons. Hugh. W. 
S . Sherwln-Wllllam Co. Ltd . Steele, J. R.. 
Wilson. T H.. Lespérance. Banque Eparg., 
Jarry C E.. Haine. W. H., Hanson, P»ul-R.. 
Hodgson. A. J., Hodgson. O W.. Jackson. 
M. et Mme H. A. C.. Jacques. Dr E H.. 
Jeklll. Dr Victor. Jellett, R. P ..Lanolx, 
No*l-E. Tae. Mme J. O.. Rankln. J. !.. 
Raymond. M , Richardson. J D . Rldge. F. 
K . Robertson. J. D.. Robin-Hood Mills Ltd. 
Ross, D. J., Fougler Frère». Savldaut. J.. 
Chearwood, Mre A., Scott. W , Sllcock. W„ 
Smith. O.. Smytthe, C., Stadler. J., Stan­
ton, J C., Stanway. H. M. Staunton. V.

| Lynch. Stnvert. sir W., Stephen, Mme F.,

musical aussi élaboré que varié 
Deux fanfares et un orchestre ont 
déjà été retenus pour la circons­
tance. t

M. Charles Marchand, le populai­
re folkloriste, dirigera l’exécution 
des chansons populaires et cana­
diennes qui seront rendues par la 
foule des convives.

Le quatuor de M. Paul Doyon et 
le quatuor de la Brasserie Fronte­
nac sont aussi au programme.

A l’arrivée des trains spéciaux,des 
autobus, gracieusement fournis par 
la Cie de taxis Girouard, transpor­
teront les visiteurs à la salle du 
banquet.

5,000 couverts seront dressés par 
la maison Dupuis Frères dans le 
vaste enceinte du Stade, dite Salle 
de l’exposition, angle des rues De- 
lorimicr et Ontario. Tout en faisant 
remarquer que ce banquet sera le 
plus nombreux qui ait jamais été 
offert à un homme public, non seu­
lement à Montréal, mais dans tout 
le Dominion, M. Téchevin Bray, 
président du comité, déclare que 
l’organisation sera élaborée et ef- 
ficnro dans ions ses moindres dé­
tails de façon à donner à tous plei- 

iere s

r* Irradié par le United Light Opera 
pany mardi soir.

fortune en ce pays neuf. Les deux i Stewart, d.. Stewart, N . Swen’erton. H., 
groupes de coions ne tardèrent nas Therrien. J. D.. Tétrault Shoe Mfg Co..îiaië?irpa%rdexÆnC^ma,ri^0* A •
maies. Par exemple, I homme de Agencies Ltd, Anglo Canadian Leather Co,
confiance de M. de La Vallière, Mi- dm.. Archer. Hon chas. Auetm. h w,
chel Haehé-Galland, épousa TAca- AylfnBr' ° E F ■ Raiiantyne, R N, Baum-dienne Anne rnr.„iee T» .l„..i J. i I ««-ten. A.. Bell Telephone Co., Bolvln Wll-

j,nc Gormler et devint la son and Co.. Bralnerd, Mme W„ Brltt, T. . _ _ , ----
souche ft une nombreux- descen- cames, a »l . canadien Hoffman Marky traie. Dr Germain Clioumard, 5103
danre en Acadie. <*> • Canadian Industrie* Ltd carter. E , rue Papineau, Amherst 3870; M. J.

Après cinq années d'administrn- c. Cloutier, ïtea"^le Aôriênné Fran- ^Bn ”rî}r1' Président, 29 rue du 
non sur la commission reçue de co can»d.. Dev*y r , ne Luxe cab Ltd, ! Couvent, Westmount 3575; M, Félix

~ ~ - - , Dcgrochcrs, secrétaire-trésorier, 20
rue Saint-Jacques, chambre 46, 
Harbour 6717; M. l’avocat Edouard

ne et entière satisfaction 
A partir du 10, les billets encore 

disponibles seront en vente aux en­
droits suivants: Organisation cen-

* ■ 1 * 1 ■« Xssjii ■ an i(gi| If.», Ut? Ut; 'v/ s.xtàii>»u., AFWvyy *1,., à rc IjU à_niJ

iTontenac, La Vallière fut nommé i E1*0,"' D' Ai ' E°U,,Î*„F
offieiellemen» amivf-rm-nr t.or I ° • E»»tern Pulp Co of Canadaoiiicieuemeni goilterneur par I.ouis Raton. E c . Fraser, D. H . Gardner. Ja.
AlV le o août 1(>83. Mais la compa- mes. Oarrow. Mme A. E . Oeoffrlon, C. K
gnic de pêche sédentaire établie 0r’'!r'0 w . Hamllt<,n'0*o . Hébert, J A
par le sieur Hergicr à Chcdabouc r co km'-
tou (Guysborough ) depuis url an , iy, mu« L., Laurantian Spring Water.'Lew­
is CCU sa aussitôt de vendre des per-i'*• o o„ Lyman Tube and supply co.,
rnte de pèche aux Bostonnais, ce 
qui était de nature, prétendait-on, à nuire sérieusement aux intérêts 
des pêcheurs français. La Vallière 
fut trop facilement sacrifié. A

Lyon», T n., Macintosh. Preble, MaoLu- 
re, a F MurWorth W D. Maisonneuve.
A . Ment ha, W Marier W , Marier. W de 
M Martineau, Oeo , MMh»wson, Dr O H . 
Mathias. M et Mme I» F. Murray, prof, 

i D A., Mlllette A.. McDougall. Mme E . 
cv au McDougell F S McDougslt. Mme F.. Me. lace on Installa un neveu par al- noweii and Lincoln Ltd».. McDowell, H o.. 

ance de l intendant Talon, Fran- ! McLeod, n.. Mc Kim. Mme Aneon. McMa- 
çols Perrot, gouverneur de Mont- £on *■ y,,rTS*)l j”1'1, 92' N*tlonal 
réal, déjà trop connu par ses déme- P Newman H-nrv, New Method Washing
lés avec Frontenac nu sujet d’un lm. Norman. R .r, Nom*, J. s., Ogilvie
trafic Illicite «le fourrures et d’eau- Mme o, l„ om an Miæ, n. a.. Paterson 
de-vie sur File qui a gardé son nom. Rnbm^n'., ; [

Avant la mise a pied du gouver- Perry, Lt-eot., R M pineott, *. 8. pu- 
neur La Vallière, vers 1680, «leux j blado. J. Poweriite Deyic.es i.td, Préfon- 
habitants de Port-Royal, Pierre Me- ÿ'I1,'’■**»• ” “î*
lansnn et Pierre Terriaii, suivant B"ott. W o”. "omeryiii», Mme t, rtm'
I exemple du vieux Jacques Hour- gpjpr — —  --- _ _ _
geois, avaient été les pionniers 
d’une nouvelle région acadienne.

Archambault, 16 rue Saint-Jacques 
Harbour 8634; M. Leslie G. Bell, 10 
rue Cathcart, Lancaster 4260, Stade 
angle des rues Delorimirr et Onta-
rio, et aux différents magasins de 
In United flignr Stores.

Programme» île lundi 
Pontes locaux

CKAC, 411m Montréal
1.45— Concert.
4.15—Bourse.

CFCF, 411m. Montréal.
13.00— Gramophone 
12.35—Orch. Mont-Roy»l.

1.00— Bonne.
1.38—Concert.
4.45— Gramophone
S 30—Allocution de M Arthur Oeboury, 

secrétaire-général de 1» Ligue de Sé­
curité Publique de la Province dt 
Québec.

5.40—Gramophone.
5.55—Bourse.
7.00— Orch. de l'hôtel Mont-Roy»l.
7.30—Période littéraire.
8.00— Revue Canadien Wrlglev
9 00—Programme de Mapie Lui Milling 

Company
10 OO—Programme de 1 Imperial Tobacco 

Company
11.00— Jack Frost and ht» Anti-Freezers.
12 00 Orcli de l'hOtsI Mont-Royal.

Postes extérieurs
7 H. P M.

NBC System Bank Hour à WEAF 
NBC System Cook's Travelog à WJZ. 
WTAM. 1070-280 Cleveland. Concert.

7 II. 15 P.M.
WLW, 700-428. Cincinnati Causerie; 

chant; orchestre.
7 H. 30 P.M.

NBC System James O MacDonald à 
WEAF.

NBC System. Rony and Gang à WJZ.
8 H. P.M.

NBC System Firestone Program à 
WEAF.

WLW. 700-428. Cincinnati. Prof. Kyrock. 
orgue.

WPO. 1100-272. Atlantic City. Concert 
en dînant.

WTAM. 1070-280 Cleveland. Chant.
8 H 30 P.M.

NBC System A and P. Gypelea à'WEAF. 
NBC System Automatin Duo Dises à 
WPO, 1100-273, Atlantic City. Duo; Mu­

sical Jaya.
t H. P.M.

CFO A. 840-357, Toronto. Symphonie. 
WLW, 700-428, Cincinnati. W.l. and W.

„„„ H H. P.M.
NBC Sstem. Slumber Music à WJZ.

de^danae11*0 *7*' AUanMe 01*y. Musique

Programmes de mardi 
Pontes locaux

, „ CFCF. 411m. Montréal
12.35—Orch. Mont-Royal.
1.00— Bourse.
I. 25—Concert.
4.45—Orch. Mont-Royal.
5.55—Bourse.

_ CKAC, 411m. Montréal.II. 15—Bourse.
12.00— Programme musical de Canadian 

National Ry's.
4.15— Bourse.
7.00— Revue théâtrale
7.15— Orch. Windsor.
8.15— Causerie de M. C H Cahan. K.C..
_ dé M. Félix Desrochers.
® —2rch d* la brasserie Frontenac.

P^K^mme de Donat Langeller. 
IO.CXk-CKAC Irradie un programme re- 

transmis par CFCA.
10.30 Programme par Canadian Chewing 

Gum.
11.00— Orch. de l'hOtel Windsor

Postes extérieurs
I H. P.M.

NBC System. Morley Singera à WEAF WRNY. 1010-207, New-York Cauwrîe 
comédie musicale.

WOR. 710-422, Newark. Entertainers. 
WTAM. 1070-280. Cleveland. Sunshine. 
„„„ „ 7 H. JO F.M.
free System. Sooonyland à WEAF. 
HBCaystem. Memory's Garden à WJZ. 

clansW* Cincinnati. Bohlo Musi-
tuWRC. 950-315 8, Washington. Orch. Lo-

8 H. P.M.
HBC System Sea I y Air Weavers à WJZ. 
yotf. 790-379.S. Schenectady. Studio. 

WEAF S),,t*Tn The Mediterraneans à
wort 710-422. Newark. Main StreetSK6f.Cn£ft.
WPO. noo-272. Atlantic City. Orch. de concert.
WTAM. 1070-280, Cleveland Programma 

musical.
8 H. 30 P.M.

CFCA. 810-357. Toronto. Maytag Ram­blers.
NBC System. Heurs Michelin à WJZ. 
WPG, 1100-272, Atlantic City. Program­

ma de studio
9 H. P.M.

CFCA 840-357. Toronto. Programme mu­sical .
NBC System. Heure Everaedy à WEAP 
NBC System. Thre-tn-Ona Theatre à W JZ.
WPO. 1100-272. Atlantic City. Dual Trio.
NBC System. Dutch Master Minstrels à WJZ.

10 H. P.M.
NBC System Clicquot Eskimos à WEAF 
NBC System. Orest Composers Works à 

WJZ.
WLW. 700-428. Cincinnati. Cossacks.
WPG. 1100-272, Atlantic City "Bridge'' 

Programme musical.
18 H. JO P.M.

NBC System. Orch Novelty a WEAF. 
WOY. 790-379.5, Schenectady Orches­

tre Kenmore.
WTAM. 1070-280. Cleveland Musique de

danea.
II H. P.M.

NBC Syatem. Orch. Berates à WEAP. 
NBC System. Slumber Music à WJZ. 
WLW. 700-438, Cincinnati. Aviation Chat; 

Entertainers.
WOR. 710-422. Newark. Orch; Nouvelles. 
WPG. 1100-272. Atlantic city. Orch. dadanse.

MARCONI SPARTON ATWATER-KENT

prottitep nit plug tragique tlenlin: Is

min* Mme T " , Tmnbolm». H. P Tu'-k.
F O. U**v. H 8 Versatile* Jos Ur- I ' * 
niihart. Mian WU^'irn* E N.. W lson. ! ' ’
Jack w l»nn M W. Wlleoti PtUerson ,r
and Gifford f.td J-».».»-»..«.»■

Installation
d'antennes

Réparation 
el services

LAnrasttr 7709 
12.17, Cfirré Phillips

(

Mnixun __________  ________________
Ouvert le noir sur 

rende/.-vous

tsaenliellriuciit Ganadirnnc-trniiçaisp

SERVICE RADIO ENR.

Achetez votre 
de

fourrure en 
toute confiance

Lorsque vous achetez des fourrures, de 
même que lorsque vous achetez des bi­
joux, Ja réputation du marchand est vo­
tre meilleure garantie de satisfaction.

Toute femme est, il est vrai, une critique 
avisée en fait de mode, mais seul un ex­
pert peut juger de la qualité des peaux.

*

Il importe donc d’acheter votre manteau 
de fourrure d’une maison solidement éta­
blie, en laquelle vous pouvez avoir toute 
confiance d’obtenir le maximum de va­
leur pour le prix que vous désirez payer.

ÆfelBESJAiaPHIMg
1170, rue Saint-Denis

Près Ste-Catherine.

i FAM<.

i%ÇTON\f^

Le
Train De Luxe

OIRCCT POUR
NEW YORK 

PHILADELPHIE 
BALTIMORE 

WASHINGTON 
JACKSONVILLE 

PALM BEACII 
MIAMI 
TAMFA

ST. PETKRSBURG 
ét autre* rendes-vous 
d*a* la Virginie, le* 

CaroHiMaJa l^orgl.
et In Florida 

aana cAangemenr de

Départ de Montréal
à 8.20 p.m. tout les jours

(CARE BONA VENTURE)

} Service ae wagon#-lit» pour Rich­
mond, Jacksonville, Clearwater et 
St. Petersburg.

) Service de wagona-lita pour Rich- 
J mond, Jackaonville, We«t Palm 
J Bc-vch et Miami.

rctUurâBt et wagon de première clame.
Pense!gnsment», rleervea de place», etc. amoe4» d» 

*éent dm Canadien National au on Bueamm de» 
Dillet» %n Ville, JÊ4 me Saint-Jacqeee, Main 47SI,

CANAMEN NATKMiÂL

Cequll vous faut

5415
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Nodl, qui s’en vient à grands pas, 
n|est pas seulement une fête reli­
gieuse: c’eut aussi un événement 
gastronomique. Dans presque tou­
tes les familles, la table familiale 
verra se réunir autour d’elle pa­
rents, enfants et petits-enfante.

Ou le réveillon sera intime, ou 
ce sera une réunion mondaine. 
Dana le premier cas, un menu sim­
ple mais alléchant contentera la jeu­
nesse: breuvage chaud (thé ou cho­
colat), soupe aux huîtres, oeufs po­
chés à la gelée, brioches, noix et 
marrons glacés que les enfants ai­
ment tant.

SI le réveillon est une fête mon­
daine, d’où les enfants sont exclus, 
on fera figurer la dinde farcie, le 
foie gras, le plum-pudding et le 
champagne; ces mets so^t classi­
ques.

Souhaitons avant tout que Noël et 
le réveillon ne soient pas une occa­
sion d’abus, mais plutôt un moven 
d® resserrer les liens de nos plus 
chères affections.

'VU?

Le cinquantenaire 
du pensionnat de 

St-Ls de Gonzague
De belles fêtes marqueront, les 11, 

12 et 13 du mois courant, le cin­
quantenaire de la fondation, pari 
Mgr Racicot, du pensionnat Saint* 
Louis-de-Gonzaguc des religieuses 
du Bon-Pasteur, 331, rue Sherbroo­
ke est.

Ces fêtes commenceront à 8 heu­
rts le matin du 11 par une messe 
pontificale que célébrera Mgr l’ar- 
chevèque-coadjutcur, à laquelle les' 
anciennes élèves sont spécialement ! 
invitées. L’après-midi du 11, à 3h. 
.'») il y aura réception des ancien-1 
ncs. sous la présidence de Mgr Du- 
buc. Le lendemain, à 9h. le matin, 
M. le curé L.-A. Desjardins, ancien 
aumônier de la maison, célébrera 
une grand’messe aux intentions des 
âmes des religieuses et élèves décé­
dées et M. le curé J.-N. Dupuis pro­
noncera une allocution. L’après- 
midi du 12, à 3h. 30, il y aura re­
présentation dans la salle académi­
que. Le matin du dernier jour, à 
Oh., le Il.’Tr. Braud. eudiste, aumô­
nier des religieuses du Bon-Pasteur, 
célébrera une grand’messe d’action 
de grâces. L’après-midi, une répé­
tition de la représentation de la 
veille marquera la fin des fêtes. Mgr 
Blette, recteur de l’Université de 
Montréal, présidera cette représen­
tation.

Les religieuses du pensionnat in­
vitent cordialement toutes les an­
ciennes religieuses de la maison, les 
anciennes élèves et les amies de 
l’œuvre.

Partie de cartes
Le mercredi, 12 décembre, il y 

aura une partie de cartes sous le 
distingué patronage de Lady Hing­
ston, au profit des Œuvres de l’A­
sile de la Providence, 551, Sainte-i 
Catherine est, à 2h. 30 p.m.

U y aura une conférence pourj 
LE CERCLE EXCELSIOR I 

dames et demoiselles, organisée par 
le Cercle Excelsior, qui sera don­
née par M. Henri Gauthier, p.s.s., 
curé de Saint-Jacques, mercredi, 12 
décembre 1928, h 8h. 15 précises. 
Cette conférence aura lieu dans la 
salie du Collège. 1074, rue Saint- 
Hubert.

Billets en vente: 1074 Saint-Hu­
bert, 1606 Amherst.

LES PROVERBES
COMMENTES

Il ne faut pas disputer des goûts. 
Les goûts, en effet, de même que 
les couleurs, sont fort relatifs, et il 
serait ridicule de vouloir imposer 
les siens à autrui, comme aussi de 
vouloir l’obliger à convenir que tel 
goût vaut mieux qu’un autre. Ce­
pendant, à mesure que le goût 
s’exerce sur des objets plus rele­
vés et moins dépendants de nos 
sens et de nos libres préférences, 
il s’affranchit de nos caprices et 
de la mode, el l’on peut alors dis­
puter des goûts de la même ma­
nière qu’on dispute (lu beau et du 
bien et de la valeur de toutes les 
oeuvres littéraires ou d’art.

Il ne faut pas émouvoir les fre­
lons. Il ne faut pas se faire des en­
nemis, si petits soient-ils. Ce prin­
cipe est d’une prudence tout hu­
maine. Le chrétien est bon pour 
tout, et H l’est sans calcul. Mais il 
ne craint pas d’affronter l’impopu­
larité, quand le devoir l’exige.

Il ne faut pas jeter de l’huile sur 
le feu. 11 ne faut pas alimenter l’in­
cendie qu’on veut éteindre. De mê­
me il ne faut pas exciter, par des 
paroles intempestives, la colère de 
celui qu’on devrait apaiser.

Il ne faut pas jeter le manche 
après la cognée. Il ne faut pas 
abandonner une entreprise parce 
qu’on a essuyé un échec. Si le des­
sein qu’on a formé est sage et que 
l’honneur et la vertu invitent à le 
poursuivre, on ne doit jamais se 
décourager. A plus forte raison 
faut-il persévérer coûte que coûte, 
quand le devoir l’exige. La mort 
nous trouvera au but ou en chemin.

Il ne faut pas juger de l’arbre 
par l’écorce. Il ne faut pas juger 
sur les apparences.

Il ne faut pas juger des gens sur 
les apparences. Rien n’est plus 
trompeur souvent que les apparen­
ces. Celles-ci permettent de présu­
mer, mais non de juger de la va­
leur et du mérite des personnes. 
“Garde-toi, tant que tu vivras, de 
juger les gens sur la mine".

Il ne faut pas laisser de semer 
pour la crainte des pigeons. La 
crainte de quelques inconvénients 
ne doit pas empêcher d’entrepren­
dre une chose avantageuse.

Concours littéraire

LecteursI Lectrices!
Pouvez-vous jaire un conte de NoSI?

Lisez ci-dessous les conditions de notre concours et 
vous verrez comment vous pouvez gagner de jolis 
prix tout en vous livrant à un exercice divertissant
Il s’agit simplement d’écrire un conte de Noël, n'importe quel 

genre pouvant être abordé: conte enfantin ou bluette... La scè­
ne devra se passer dans le temps de Noël. Tous les lecteurs et 
leetnees de la Page Féminine sans exception peuvent y prendre 
part.

Cette composition ne devra pas dépasser six cents (600) 
mois, soit trois quarts de colonne de notre journal. Des prix 
, yalpur seront attribués aux travaux classés; nous en donnons 
•a liste ci-dessous.

On pourra signer de son nom véritable ou d’un pseudonyme, 
mais dans l’un ou l’autre cas il est indispensable de donner sur 
le coupon son nom authentique et son adresse, et de n’écrire que 
sur un côté de la feuille.

Qu on se mette immédiatement à l’oeuvre, voilà l’important, 
car nous^ n accepterons pas de copie après le 22 décembre.

m. Adresser: 
Montréal.

LES PRIX
L—Magnifique liseuse en cuir repoussé, importée de France.
2.—“Lettres à un jeune homme”; par Lacordaire: beau volume 

relié polychrome, coins et dos en cuir, tranche dorée, avec 
étui.

.L—Série de six romans brochés, 4*4 x 7«/î, 2S0 pages environ. 
4.—Quatre volumes cartonnés traitant de choses du terroir, par 

des auteurs canadiens.
I----------
I

I Vp acvcpierons pas ae copie apres le 22 décc 
! {oul envoi devra être accompagné d’un coupon
! Le Devoir”, Page Féminine, Case Postale 4020, M

CONCOURS LITTERAIRE 
Coupon No 11

Nom .. 
Adresse

Pseudonyme

I____________________
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COMITE DES ŒUVRES ECONO­
MIQUES
La réunion mensuelle du Comité 

des Œuvres économiques aura lieu, 
mardi, le 11 décembre, à 8 heures 
p.m. à la Maison d’Œuvres de la 
Fédération, 853, Sherbrooke est.

Les membres de toutes les Asso­
ciations Professionnelles sont cor- 
djalement invitées i suivre ces réu­
nions. Des sujets propres au déve­
loppement de leurs associations res* 
pectives y seront étudiés au cours 
de l’année. ■

La ligue antituberculeuse 
et de santé publique de 

Montréal
Nous sommes maintenant en 

plein hiver et ainsi dans l’obliga­
tion de chauffer nos logements. La 
question du chauffage est donc d’ac­
tualité et il convient de l’étudier.

Le chauffage doit être organisé 
de façon à maintenir les meilleures 
conditions physiques de l’air, c’est- 
à-dire une température de 65 à 70 
degrés, un degré d’humidité conve­
nable et 
l’air.

un léger mouvement de

Au point de vue de la tempéra­
ture il y a deux excès à éviter: une 
température trop basse et une tem­
pérature trop haute.

Il faut chauffer assez pour que 
dans toutes les pièces la tempéra­
ture soit suffisante. Mais il ne faut 
pas trop chauffer pour avoir une 
température excessive qui dépasse 
70 pour atteindre 75 et même 80 et 
au delà. Il arrive trop souvent que 
l’on maintienne dans les maisons et 
dans les bureaux une température 
qui rappelle les grandes chaleurs 
de l’été. Il en résulte une prédispo­
sition très marquée au rhume et a 
la bronchite, tout-comme si l’on 
avait une température trop froide.

Evitons ces excès, ayons tous 
dans nos maisons un bon thermo­
mètre. Consultons-le continuelle­
ment et maintenons la température 
au degré le plus favorable a la san­
té soit de 65 à 70.

La nuit on peut laisser baisser un 
peu la température, on dort mieux 
dans une chambre dont la tempé­
rature est d’environ 60 que dans 
une chambre trop chaude.

Suivons ces conseils et nous nous 
en porterons mieux.

La campagne
du timbre de Noël

Achetez le timbre de Noèl pour 
aider à la famille du tuberculeux.

Avez-vous essayé les

THES et CAFES
moulus ou en grains de

J. E. Plette & Frère
MARCHANDS DE OROS

4877. rue Drolet - . Montreal
Tél. BElair 5090
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LEUR SECRET
par Angel FLORY

lia (Suite!
a ses détracteurs.... On signale non 
seulement des déceptions, mais aus­
si certaines aggravations de lu dou- 

M,n* compter les victimes 
du laboratoire.., Aht si encore 
vous éUet seul à subir les consé­
quences de vos entreprises... Mais 
yous avea une fille, cette petite 
Maudr dont la vie n’est pas faite et 
qui a besoin de vous encore...

*-ClaudeT c’eat une cnthoualastcl 
('Ile est bien plus passionnée que mol 
pur la question t

C’est-à-dire que vous l’avea fa-
uniiscr .,. croit a une mission... 
» un rôle qu’elle est appelée à Jouer 
près de rhuninnité souffrante... 
hile aussi rêve d’immortalité... Elle 
est pleine d’illusions, la pauvrette.

— Voua êtes un éteigneur d’étol
PR. I .JMfxIttetRC «fstaia m'ammw L

i qu’t 
iu’Il faut

■es, Leaplnoy, voua n’avee pas la 
une: mais n’y auralt-il uneflamme ___ ____

( hanee de trouver la vérité qu’H ! 
lu chercher même au péril de sa
vl*.... Ahl comme l'accepterais de
mourir demain, al Je savais que Tau- 
tonsle de mon corps pourrait faire 
faire un pas A ta science...

—Tîn attendant, cher maître, ne 
ma demandes pas de hâter ce mo­
ment plutôt redoutable... Aidea- 
mot, Je voua en prie, à conserver 

fille.,. Avei-vous penon pèr* A m 
•4 queliquelquefois où lout rein pour

rail mener votre pauvre enfant?
Sous le regard investigateur de 

son élève, le savant se troubla légè­
rement.

— Eh bien ... mais... puisque ce­
la l'intéresse, elle fera comme moi... 
Elle continuera mon oeuvre...

— Et si, toujours pour faire com­
me vous, elle est atteinte A son 
tour?... Si, victime de son ambi­
tion, elle en devient martyre?... 
Aves-vous réfléchi qu’elle n'a que 
dix-huit ans... Qu’elle entre à pei­
ne dans la vie, elle est menacée, at­
teinte du mal qui ne pardonne pas?...

La figure du savant voulait de­
meurer impassible.

— Oui, ait-il, j'ai envisagé cela, à 
certains moments ... J'en ai même 
parlé avec Claude quelquefois. Je 
ne sais nas si, ranime vous le dites. 
Je l'ni fanatisée... toujours est-il 
qu'elle n'a pas voulu se rendre à 
mes objections. "Ce que vous avea 
fait, Je peux aussi le faire, iii'a-l-ctlc 
dit... la mort ne sera pas plus dure 
pour mol que pour voust"

-SU parce que vous, vous l’avrat 
Elle, sera seuleI

Jean-Mario, accablé, ensevelit son 
visage entre ses mains, et Noël l’en­
tendit murmurer:

— Ce rêve était pourtant un beau 
rêve... Le père et la fille sc don­
nant en holocauste A l’humanité ,..

Noël pensait: “Ce n’est plus du 
fanatisme, c’est du délire.” Mais 11 
savait le savant sincère et respcc-; 
tait cette étrange ambition: mélan­
ge d'orgueil humain, mais aussi 
d'une Incontestable générosité... !

Cet héroïsme à ta fois 'puécld et! 
déisabusé, à quoi réipondastHil tau 
juste?

— Evidemment, tout cela ne 
pourrait être que des mots et vous 
me trouves un vieux fol, poursui- 
vaiiil Jean-Marie... Mettons que Je 
manque de sagesse... mais la sages-1 
ee « si souvent tort...

— Heiireusement que je n’ai 
nuKe prétention de faire, un sage! 
Wpiiqua le jaune chirurgien... 
Sans cola il ne me resterait plus 
qu'à m’enfuir...

— Oh! non! ne partez pas, 
s’écria Ce malade avec un geste de 
protestation affectueum’. Vous sa­
vez bien que votre visite journa*. 
Hère est, «iu&I queuta présence de 
ma fille, le seul bienfait de nia 
fournée. J’accepte votre idée. 
Nous irons à la Rocbandiray. C’est 
encore lé. en effet, que nous au­
rons le. plus de calme... Et puis, 
l'air natul... et aussi les souvenirs 
que longlcmos on a voulu fuir, -t 
qui, maintenant adoucis par le 
letups vous püongcnt dans une. 
otmésphère attendrie... Il n’est pas 
mauvais, lorsqu’on arrive au dé- 
eCin de %n vie, d’en revivre les 
heures tes plus suaves et les plus 
apaisantes... Là-bas. l'évocation de 
Bëalrlx me rendra meilleur.

Et à sa fille qui rentrait à ce
■ moir.enMA :
i — Tu entende, Claude! noua 
i partons à la fin de la semaine.

La jeune fille, qui arrivait 
; anxieuse de l’état de son père, fut 
heureuse mer I surprise de l'allé-j 
grosse de fin voix qui lui annon­
çait l« n ou veille.

C'est dune mie le docteur 
vous trouve mieux, et que vous- 
même vous vous sentez la force, ré* 
pondit-eWe réconfortée... RI où va-

t-on ?
—A ta Rochandray! Comment

n y avions-nous pas déjà pensé? 
(Vest bien la peine d’avoir un toit, 
pour oublier qu'on lui doit d’y 
aller au moins mourir...

— Père! implora Claude. les 
larmes aux yeux

— Je plaisante, voyons! je fais 
des mots. C’est que je me sens tout 
ragaillardi... La pensé,* de revoir 
mon pays., d’y être visité par cet 
aimable bourreau...

Et il désiignniit Noël en riant.
— D’v rencontrer sûrement des 

visages «unis... Car, Je ne l’ai pas 
réyé. Leaplnoy, Jacques a éCé nom­
mé à L. et votre charmante mère 
est auprès de lui... Je me fais une1 
fête, de ics voir souvent. — Cela 
te va, le projet, à toi aussi, ché­
rie?

Claude, avec un sourire un peu 
forcé, répondit:

—Pourquoi cela ne m'iraét-M 
pas. puesque cela vous paaît? C’est 
la seule chose qui m’intéresse, au 
monde, cela, mon cher papa!

On aurait dit qu’elle cherchait 
A se. convaincre oJve-inétno de cette 
certitude; maas pour le Dr de 
Lcspinoy. il était évident que la 
jeune fille subissait une contrain­
te, et qu’elle aurait bien pré­
féré «lier aUleurs.

Cependant, elle eut un gev:e 
spontané lorsque, tondant la main 
au docteur, elle s’écria:

— Au moins, nous ne vous per­
dons pas tout à fait, vous! Tant 
pis! vos» ose* choisi,., imposé ta 
villégiature, c’est bien le moins que 
nous profitions d’un voisinage 
qui aux beaux jours, ne tardera 
pas à nous réunir... Je vous pré­
viens qu’au iprcmier accroc, Je 
voua somme de venir vous instal­
ler à la Rochandray, même si vous 
êtes encore à Paris.

NoN répondit qu'il l'entendait 
bien ainsi, et tous maintenant 
avaèenl Pair satisfaits sis le déci­
sion prise •••

CHEZ EATON
POUR REPONDRE AUX 

PREFERENCES FEMININES.
COMME ELLE AIME RECEVOIR 

DE LA LINGERIE
i
surtout lorsqu’elle est aussi belle 
que celle de notre grand assortiment. 

AU TROISIEME ETAGE

3—ua exemple de notre choix de pyjamas im­
portés d'outre-mer, deux-piècet, en soie rose 
ai*ec nervures roses et un semblant de po­
chette. et broderie de chenille. tSO.OO. Autres 
de tU.50 à S 85.00.

4—en rayon et en les délicates nuances 
si aimées, camisole et pantalon garnis de 
dentelle, $2.95 la parure.

A—délicat échantillon de la cou- 
• tare A la main, en crêpe de sole 

rose. Pantalon avec le nouveau de­
vant plat. La parure, $27.50. Au­
tres de $9.75 à $35.00.

6—en rayon de nuances pastel- 
les, avec empiècement de den­
telle. cette robe de nuit est à 
$3.95.

7—fe genre moderne en nuan­
ces de rose, $8.50. Autres mo­
dèles de $5.00 A $9.50.

Troisième étage

%

f C.V&*

AUX MOMENTS 
DE LOISIRS

elle appréciera de tels cadeaux
14—gilet de Ut en Zenana rose, 
avec garniture de marabout et 
doublure de sole. $22.50.

15 —lorsque la chambre est plutôt 
fraîche, combien confortable est ce 
kimono en tissu ondulé rose brodé 
en bleu. $2.50. Modèles piqués, $6.95

16—noiK voyons le mouvement 
d’ampleur même d ans . tes déshabil­
lés. Celui-ci est en soie brochée rose 
avec garniture de marabout. Taille 
36. $45.00. Voyez les autres modèles 
en velours, soie im primée et tissu

lami. %//

1T—Z* confort même, celle 
robe de laine, bordée de ru­
ban. en belge, rose, bleu ou 
orchidée. $12.50. En poil de 
chameau bordée de galon, 
$19.50.

18 —un rouissant gilet 
de lit, en crêpe de sole 
rose avec garniture de 
Valenciennes. Taille 38. 
$15.00.

Troisième étage

Ifô

«

Il ne reste que 
12 jours 

d’achats d’ici 
Noël

Notre Magasin 
ferme à 5.30 
même pour le 

temps des Fêtes

Téléphone
UPtown

7000
*T. EATON mitc»

OS MONTH SAL

Téléphone
UPtown

7000

!<c château de la Rochandray 
n’était pas à un kilomètres de la 
vif le. de L.

Enfoui dans la verdure, il appa­
raissait brusquement, nu tournant 
d’un chemin qui accédait au parc, 
tracé en pleine forêt de chênes cl 
de châtaigniers.

C'était une. charmante appariti­
on que oeJ'lc de cette vieilie demeu­
re du XV’.I siècle tou! habillée de 
lierre, et qui mirait «es tourelles 
élégantes ses toits de tuiles fa­
nées, dans le cristal d'une pièce 
d’eau, sur quoi se penchaient des 
saules pfeureurs et des acacias 
frémissants.

L’sut ne façade, moins romanti­
que. baignée, par le soleil du Midi, 
donnait de plain-pled sur un Jar­
din orné de (leurs, et tout A Pen- 
tour commençait la vraie campa­
gne. où par les jours mêlés de so­
leil et de nuages, i« paysage de ce 
rude pays prenait de magnifiques 
coo'eura rousses el brunes, toi ver­
dure y étal! sombre et touffue, la 
terre rouge e» ardente.

Fui», quand les nuages étaient 
passé», In lumière «e rénandait 
plus également sur toute chose, et 
alors naissaient le» couleur* d’un 
beau tapta d'Orfont, ne dérou*

lant au pied de lointains villages, j
Et c’étaü partout le silence! 

Le silence. dAlcc des àme» qui | 
ont souffert et aspirent à la paix, i

C’était peut-être ce dont Jean- 
Marie. et sa fille avalent le plus de 
besoin.

le savant, ainsi qu'il l’avait 
souhaité, retrouvait la douceur de 
sc recuciiHir devant une tombe 
qu’H n'avait Jamais oubliée. Son 
chagrin ne. Passait point quitté, 
(1 était resté toujours en lui.

Depuis son retour A la Rochan­
dray, ce qui était Cintérêt habi ­
tuel de sa vie semblait avoir pas 
sé eu second plan... Son ardeur m 
travail, son Apre désir de trouver 
et de savoir étaient comme apai­
sés.

1m pensée de Béatrix le hantait 
sans répit, elle était redevenue la 
substance même de son esprit. Il 
lui semblait qu’elle l’avait attendu 
IA, depuis bien des années, et que 
maintenant, ta mystérieuse force 
d’nnc tendresse patiente if res- 
reMssait enfin pour le conduire, 
ver* un destin qu’il ignorait, mais 
auquel U ne se dérobait point, iil 
le ssveM.

Quant A Claude, encort un peu 
inquiète des changement* qoe ce

fcjouir allait apporter dans sa v 
(!> avait tout de suite cédé A 1’ 
tendr.ivsenicnt que lui inspir 
son retour dans li vk-|\]<» niaise 

Elle s’étuit sentie lout à eu 
détachée, de Paris el de «on ex 
tance de savante et d’inteiirctuef 
Inconsciemment, elle. ix-pren 
chaque jour son âme de >pet 
fil'e... une àrre site le, un T>eu « 
el:no à ta mélancolie, mais < 
pourvue do superbe et d'ambitU 

Son père lui avail dit un joi 
— Quallendons-nmn donc, ! 

lette, pour nous remettre A ti 
vaiileir? Il va pourtant falloir i 
ganiser le laboratoire.

Mais elle s’était dérobée, p 
tendant qu’ils étaient IA en eu 
de repos, e» que. d’aillcur», Le»i 
noy avait défendu le mnnierre 
du radium pendant de *on 
mois.

(.4 sutures

O Journal rat rmprTm* au Vn 490, r 
Xotrr-nam» Fa», s Mnmriat, par rtl 
PRIMKRtR POPU.Ata» I» tsaponasl 
1114 hmltérl. OEOHUKS PRLLXTI1 
iSBUitOatmi si starMslNt

%
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COMMERCE ET FINANCE '

Faits et potins
La Bonne

Wall Street a assisté à une véri­
table dégringolade des principales 
vedettes, au cours de la demi-séan­
ce de Samedi, certains titres recu­
lant de 15 à 30 points. Dans le cas 
de Radio Corporation, le recul a 
été de 72 points. Dans (’ensemble, 
la grande majorité des valeurs a 
été à la baisse, les reculs s’échelon­
nant jusqu’à 10 points. Toutefois, 
malgré l’avalanche de ventes, le 
marché s’est encore assez bien 
maintenu et, d’après les chiffres 
compilés par (’Associated Press, il 
ressort que le prix moyen des 20 
compagnies industrielles types 
conserve encore les deux tiers de 
leur avance de l’année.

Le mouvement de vente de la 
semaine dernière, commencée avec 
la hausse du taux de l’argent à de­
mande et les rumeurs pessimistes 
répandues par les baissiers ont 
provoqué à la fin de la semaine un 
appel des courtiers à leurs clients 
pour que ceux-ci augmentent leur 
marge dans des proportions assez 
considérables dans certains cas. 
Comme nombre de gens n’ont pu se 
couvrir, leur marge étant disparue, 
les courtiers ont jeté ces actions 
sur le marché et c’est, explique-t- 
onf ce qui a causé lu baisse accen­
tuée de samedi. Naturellement, les 
baissiers n’ont pas manqué d’ac­
centuer Ce mouvement en vendant 
aussi considérablement dans l’es­
poir de pouvoir racheter à meilleur 
compte.

A Montréal, naturellement, le 
marché ne s’est pas remis et lu 
grande majorité des titres ont 
aussi reculé, mais toujours, com­
me les jours précédents, dans des 
proportions beaucoup moindres 
qu’à New-York.

Si on étudie les chiffres pour la

La Melcherg Distillery LE MARCHE 
DES VIVRES
LES ARRIVAGES 

Tableau indiquant les arrivages 
de beurre, de fromage et d’oeufs à 
Montréal, hier et les jours corres­
pondants de la semaine dernière 
et de l’année passée:

1928 1927

M. Victor Marchand, représen­
tant de Jia division Jacques-Cartier 
au parlement provinciail, vient 
d’acqmcir le contrôle de la “Mel- 
chers Distillery Company, Ltd.” 
contrôle qui appartenant à lia Fleis- 
chnvann Yeast Comipany Of Canada 
Ltd. M. Mamctand, qui conserve la 
direction de la Compagnie, s’est 
associé dans cette entreprise un 
gromiH’ d’homme d’affaires et de 
financiers canadiens et anglais des 
pim en vue. La nouveiMe direction 
mettra immédiatement sur le mar­
ché une émission d’actions de 
coite compagnie.

BOURSE DE NEW-YORK
Cours fournis par la maison GEOFFRION 

te CIE, courtiers
231, ouest, rue Notre-Oame, Montréal

DECEMBRE
8 1 1

Beurre 240 823 418
Fromage 291 1111 274
Oeufs 229 2365 170

DEPUIS MAI
1928 1927

Beurre 248,752 269,098
Fromage 1,202,087 1,147,729
Oeiiitfs 360,459 279,802

BOURSE DE MONTREAL !
Fluctuations de la mâtinés

{(tamplLtion de la maison Lw-G. B«auM»n>
Ventes Vaji

itibi
eitrs

50 B.C. Electric "B”
25 Brompton ..........

205 Bldg. Products .. 
310 Can. Car ............

150 Can. Ind. Alcohol .... 
75 Can, Ind. Alcohol "B” 

425 Can. Pow. and Pap. ..

1175

Valeurs
Allied Chemical 
American Bosch Magneto
American Can ............
American Locomotive . . 
American Smeiting 
American Water Works 
Anaconda

_____ *------------------------------------------------ — Baltimore and Ohiosemaine dermere, on remarque que Bethlehem steel 
les reculs se rangent généralement chlle copper 
entre 2 et 8 points, le grand nom- gSrrCMotmiVents 
bre étant de 4 a b points. Si on con- cons, oas of New-York 
sidéré le mouvement de hausse qui Curuas Aeroplane 
s’est continué graduellement de- Power
puis septembre, avec quelques as Dation Chemical 
censions sensationnelles dans quel- Erie Railroad . . . . 
ques cas particuliers, il est indé- E“nous PJ»yers . .
niable que le marché s’est tout de Genera? Moï^a..............
meme très bien comporté, ce qui omette ..................
montre bien que, jusqu'à mainte- aener*1 Electric . . . . 
nant, les spéculateurs locaux n’ont Sick’'rruclST*1 ! 
guère perdu confiance dans l’en- Missouri Pacific . . . 
semble et qu’ils sont prêts à atten- Montgomery and Ward
manàueronVT ‘1'H‘ilk‘,,rsI ^ ne Smhïrn^acm?*1 
manqueront pas de succéder a une Pan American b
Situation qui est surtout causée Par Pennsylvania R. R. 
l’etat du marché américain où la pSb'^rv^New jersew 
hausse, comme nous l’avons sou- Radio corporation 
vent répété, avait dépassé les bor- Remington Rand 
nés de la sagesse. i 6ears Roebuck

Ju&qiua quel, 'point ie preswit ^t&nd. OU of New Jersey 
mouvement de baisse se conti-! 3tand' °*1 °* New-York 
nuera, il semble bien difficile de | SSSerP‘clflc
malîSf’Iwniteni®nt' 'i' situ'a,ion du union Pacific 
mancnc local dépendant toujours u 8 ind. Alcohol . . 
jusqu a un certain point du mou- U- s. steel , ..............

fc matin, les deux marchés ont 
débuté plus fermes que samedi et 
.e situation semble s’eline améliorée 
danis 1 ensemble. Si le grand nom- 
-bne des spéculateurs sont bien 
couverts et qu’ils sont en mesure 
<J attendre encore. c’est-à-dire, 
s Eli ne sont pas obligés de vendre, 
nui douée que les conditions en 
gencirall dans les deux pays sont i tenement

Ouv. 11 h.
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28 28%
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Le marché du bétail

Les prix de Gros 
LA FARINE 

Prix cotés par lu maison Elzé-, 
bert Turgeon.

Rpr baril, 2 sacs:
Première patente ................. $7.00
Deuxième patente ................. 6.60
Forte à boulanger ............... $6.20
Farine à pâtisserie ............. $6.80
Gruau roulé, 90 Ibs ............. $3.50
Gruau roulé, 80 Ibs ............. $3.15

ENGIÎAtS ALIMENTAIRES
Gru blanc, tonne ............... $43.25
Gru rouge, tonne ............... $38.25
Son, tonne ...........................  $36.25

BEURRE ET FROMAGE 
(Prix de gros de la maison Gunn, 

Langlois <k Lie) 
beurre:

De crémerie, à la livre............ 42s.
De crémerie, en blocs................43s.
De cuisine .............................. 34s.

Fromage:
Québec, doux meules, 20 11m .. 22s. 
Québec, doux, au morceau .... 23s. 
Lan4dieii fort mie de 80 ibs. .. 29s. 
Canadien fort, au morceau ... 39s.
Kraft, boite de 5 Ibs .......... 36s,
Kraft, boîte de 1 1b ................. 38s,

OEUFS
(Prix fournis par 1» maison Z. 

Limoges & Ciel.
Oeufs frais:

Chanteclerc ............................  72s.
Extras 65s*
Premiers .................................  60s.
Seconds . . • • ».«. « 40s*

Oeufs d’entrepôt:
Extras 45s.
Premiers .................................  41s.
Seconds 37s.

POMMES DE TERRE 
(Prix fournit par la maison 

A. Lalonde)
Les patates du district de Mont­

réal se vendent 80 sous eux détail­
lants.

Uinger . 
. Nickel9915 Int

25 Lake of Woods ..
110 Lyall ..... .............

1635 Massey-Harris ... 
265 Mont. Power .... 
325 Nat. Breweries... 
85 Nor. Mex. Power

1150 Power Carp, .....
355 Quebec Pbwer ..

1165 Shawinigàn ........
185 Simon and Sons .. 

25 Steel of Canada . . 
75 West Grocers .... 

250 Winn. Electric ..

Ouv. Haut Bas
44 — —
17 — x —

166 — —
66=54 • 67=54 66%
53 Vi — —
36% — —

. 6W» — —
34 — —
37 — —
87 87 86%
30 Vk 31 30%
98 Vi — —

32 Vi 32 Vs 32
40 40 39 V«
35 — —
28 Vi 28‘s 28

34.Y 345 342
85 85 84%

110 _ —
81 83 81
38 38 37

8.10 — —
35 Vi 35
28 — —
52 — 1—
50 — —
83 84 H 83

103 Vi 104 103%
132 133 132
92 — —
84 85% 84

*85 85 84%
85 Vk 85% 83
89 — —

210 — —
28 — —

100 101 100

(Si1/*
53 U
36 V» 

GV4
34
37
86'/i
31
98 Vi
32 Vi 
40
35 
28

345
85

110
81
37 Vi
8.10 

35 Vi 
28 
52 
50
83 Vi 

104 
133
92
85%
84 Vi
85 
89

210 
28 Vi 

101

compagnie sp proposent de faire 
des additions considérables à l'usi­
ne et à l’outillage afin de faire face 
à l’augmentation des affaires que 
l'association assurera à l’entrepri­
se.

L’on s’attend à ce que l'Equitable 
Securities Corporation I jmited of­
fre sous peu une émission au pu­
blic relativement à cette entreprise, 
sous forme de stock de propriété 
convertible, avec un boni d’actions 
ordinaires qui fournira aux sous­
cripteurs une chance de participer 
à l’expansion future de cette com­
pagnie bien connue.

L’Equitable Securities Corp. s'est 
occupée avec succès de la finance 
de la Consolidated Sand Company, 
de la Consolidated Pipe Company, 
de l’Asphalte Concrete Corporation 
et de la National Realty Corpora­
tion.

Le marché du change

Cours fournis par la maison 
L.-G. Beaubien et Cie.

Le premier indique le pair. le ( 
cond le cours du Jour.

COURS MOYENS LE 10 DECEM- 
Blfe. 1928 Montréal

Angleterre, £ .. 4.8ü 2-3 
France. Franc . 03.92c 
Belgique, beigas 13.9c
Italie, Lire __  19.3c
Suisse, Frane .. 19.3c 
Hollande, Florin 40.2c 
Espagne, Peseta 19.3c 
Suède, Cour. .. 16.8c 
Norvège, Cour. . 26.8c 
Danemark. Cour. 26.8c 
Brésil, Milreis . 32c
.dlemagne, R.M. 23.8c 
Etats-Unis, dollar, prime

$4.85 \ 
-0394 -1395
.0527 Vs 
.1926 V-. 
.4012 
.1616 
.2666 
.2666 
.2673 
.1195 
.2381 

7-32%

Cartes Professionnelles et Cartes ((’Affaires
ARP SNTEUR8 * INGENIEURS BANDAGIBTA — ORTHOPEDIST!

Achat de la
McKinnon Steel Co.

• lil te .préside nt 
rities Cor-

M. J. L. MacSwceney, 
de The Equitable Sccur 
poration, Limited, Montréal et To 
ronto, annonce qu’il a acheté, pour 
son compte et celui d’associés, la 
McKinnon Steel Company, de Sher­
brooke. Les associés de M. Mac- 
Sweeney dans cette entreprise 
sont: MM. D. H. Dougall, directeur 
de la McIntyre Porcupine Mines, 
Ltd., l’bon. Walter H. Mitchell, c.r., 
J. B. Woodyatt, président de la 
Southern Canada Power Co., John

B.

se-A Montréal, au cours de la 
inaine terminée le 6 décembre, il 
s’est vendu:

----- pays sont i 3673 bêtes à cornes sur un mar-
bonnes el promettent ché stable et ferme. Deux charges tant ipoilir ttevenir immédiat —” L " * *.,3.rn rürwcc:Kji uédiat qu'il de bouvillons de pesanteur moyen-jera possible d enrayer la baisse et! ne de 1160 livres, rapportaient $19.- 

qai on 'verra meme certains titres 25; les bons bouvillons de bouche*
s" ^Uni<flf l>i'u, k' l«™.n rie à $9.50. les bouvillons

Jfkj Pfr,,r<>- Mais moyens «8 à «8.25 et les communs
mar»e ver- auss> bas que *6.50. Les meilleures

Ü' 0n1.P.eul «*pé- vaches se vendaient *7.50 jusqu’à
la ffUe les moyennes *5 à *7 et les
iiv^ nc scri! P,as bonnes génisses de boucherie *8 à
seiw>té n^^Se/T,^?Uir <,u" ont les communes et les moyen-
atteint ppix ava,cnt nés *5 à *8. Les taureaux se ven-atteint lc<ur somet. daient 85.50 pour antenais lé.
Peter Lyall and Sons gers iusqu’à S®-50 P°ur pesants;

Une rumeur, qui circule depuis 
ce matin dans certains milieux gé­
néralement bien renseignés, veut 
que des financiers qui tiennent de 
près au Pacifique Canadien aient 
acheté le contrôle de la P. Lyall 
Construction Company. Leur hui 
serait d organiser cette compagnie 
de manière à lui assurer une bonne 
part des contrais de construction
me„,aeeiqî:LVi,n.a,,ir,î- *a,un',,c' j vendaient meilleur marché, ment, ce n est la qu’une rumeur ô *8-
qu il a été impossible de faire con-1 
firmer jusqu’à maintenant.

C. H.

LA MATINEE AU CURB
Tableau des fluctuation compilé par la 

maison PAUL-E. OSTIGUY,
3411, rue Saint-Denis, ancle Sherbrooke, 
M, ouest, rue Notre-Dame — *MAln sort I 
Valeurs dlv. Hier Midi *i 
Assoc. Brew. .23 22
Attendu Enclnes T 7Vk 
B. O. Packers 2S% 30
Brlt. Amer. OU 45 Vb 48%
Canada MalUnf 30 21%
Bruck Sllk 20 22
Can. Vickers . 36
Carl. Brewery . 32% 31%
C o&cra ve Brewery S
Fed. DUt.............. 1%
Dom. Eng. Works 105 
Oen. Steel W. 32 31
Dryden Paper 35 36
Eastern Dairies . 40
Frt OH McColl 31<« 31U
Hiram Walker 73 72 Vj
Imp. Oil 84% SS>«
Int. Petrol. 46 46%
Imp. Tob. . 11% 11
Mitchell Robert 40 40
Nat. DUt. -W""
Page-Hersey 115% 114%
Sarnia Brld. “B" 30 
Seagram Diet. 18 II 
UTILITES PUBLIQUES 
Hydro Elec. 32% 32%
Foreign Power 35 35
Int. Util. • A” . 44 42
Int. Util. "B" 15
Manitoba Power 95 
MINES
Am Gold Mine* 2.60
Abane • 3.00
Mining Corp. . 3.75
Noranda 54.00
Siscoe ..................... 72

1% %

1858 veaux. Les veaux d’herbe se 
vendaient bien de *6 à $7; la ma­
jorité de $6.50 à *6.75. Les veaux 
de boucherie se vendaient un peu 
moins cher, de *11 à *13.50;

6368 porcs. Le marché était irré­
gulier. Lundi, les prix étaient de 
$9.75 à *10, nourris et abreuvés; 
quelques ventes sur un des marchés 
à *10.25. Après lundi, les ventes se 
faisaient de *9.50 à *9.75, et les sa- 
leurs offraient *9.50. Les truies se

de $7

3.10 J0 

54.00
.06

L'exposition industrielle 
française

4158 tètes. Le marché devenait 
meilleur et était ferme et plus fort. 
Les brebis et les agneaux mâles se 
vendaient sur contrats à $11.50. Les 
agneaux de bonne qualité moyenne

Record pour
Dominion Life

Cne augmentation de 25 p.c. 
dans le chiffre d’affaires en com­
paraison du meilleur mois dans le 
passé, tel est le record établi en no­
vembre par la Dominion Life As­
surance Go. Comme cadeau à l’oc­
casion de l’anniversaire du prési­
dent de la compagnie, M. Ford S. 
Kumpf, un effort d’ensemble a été 
fait avec le résultat que le total des 
nouvelles polices s’est élevé à $3,- 
870.000 pendant ce mois.

A Montréal, pendant le même 
mois, d’après ce qu’en dit le gé­
rant local M. Raoul Carignan. le 
chiffre d’affaires atteint a aussi étéi. P/-, !°?nbf-!r«Au.V-e.nll!ikIÎ ' “l1 de» Plus élevés.

ORGANISEE AU MUSEE DE L E-1 
COLE DES HAUTES ETUDES 1 
COMMERCIALES DE MONT­
REAL

L’ouverture officielle de l’Expo­
sition des Produits de l’Industrie de J 
la France et de ses colonies a été 
fixée au mercredi 12 décembre pro­
chain, i 3 heures de l’après-midi, 
sous la présidence de M. Jean 
Knight, ministre de France nu Ca­
nada.

f.’ouverture au publie aura lieu 
le lendemain, Jeudi 13. Les visiteurs 
auront accès dans la salle de l’ex­
position, ce jour-là et les jours sui­
vants, à l’exception du dimanche, 
de 10 à 12 a.m. et de 2 à 4 p.m.

La direction de l’Ecole des Hau- 
les Eludes Commerciales nous prie 
de signaler que la seule porte d’en-1 
trée réservée nu public ex» celle du | 
musée, 350, rue Lagauchetière est.

De nouveaux arrivages d'échan­
tillons ainsi que l’inscription de 
nouveaux exposants obligent les or­
ganisateurs a faire une insinuation 
supplémentaire dans le Musée de 
l'ncola. Les visiteurs trouveront 
donc sur leur passage pour se ren­
dre,à la salle d'exposition une série , 
de vjtriaes très Intéressantes conte­
nant une grande variété d’articles 
provenant spécialement tirs dlycr-i 
ses rolonles françaises: (ndo-Chi-1 
ne. Madagascar, Algérie cl Tunisie, 
etc. - I

#10.75 à *11.40. Les mâles ci les bé­
liers classés rapportaient $9 à $10.- 
50. Les moutons donnaient $3.50 à 
*6.00.

Ville 4e
Terr «bonne, Que.

Obligati— .ériéaa S%
1MM9M

La ville d« Terrebonne est 
située sur la rivière Jésus, 
i 21 milles /au nord de 
Montréal, dans un riche 
district agricole. Il s’y 
trouve une importante fa­
brique d'instruments ara­
toires qui donne de l’em­
ploi à beaucoup de 
personnes. Saine admi­
nistration.

Priai U mIi 
l'iatéwét <

(ma) «t

PreapMtw aur demande

RENÉ-T. LECLERC

&

Irvin, président de la McColl-Fron- 
tenac Oil Co., Ltd, J. F. McColl, 
président de Drummond McColl 
and Co., et George D. McKinnon, 
de la Rutherford Lumber Co., Ltd.

La McKinnon Steel Co., qui fut 
pendant les vingt dernières années 
détenue et exploitée comme entre­
prise de famille, est i’une des prin­
cipales compagnies d’acier de struc­
ture du pays, sc spécialisant par­
ticulièrement dans les charpentes 
pour édifices, ponts et réservoirs 
d’acier. Les nouveaux intérêts qui 
viennent de faire l’acquisition d.e la

Le Bois
Contrairement à ce que 
l’on peut penser l’industrie 
de l’automobile emploie 
beaucoup de bois. En 1927 
elle a requis 825,156,000 
pieds de bois dur et 270,- 
000,000 de pieds de bols 
mou aux Etats-Unis.
Une seule usine au Canada 
utilise annuellement 22,- 
000,000 de pieds de bois 
dur ét d’épinette.

Plus d'automobiles
— Plus de. Bois

La prospérité est assurée à 
l’industrie du bois.

ftotiété Générale 
w binante iw.
57, rua St-Jaequa* ouaat 

MONTRÉAL
TMSabaa» HArWar 6166

H. Labrtcq», I.C.G. Pulaeaa, LC., ht Arptattar.M. Caillaa*. LC
Les Ingénieurs Associés Liée

INGENIEURS CONSEILS
BMaa arml — Araantaaa — BmpertlMmurtca THEMIS16. M-Jaxqam aaaat - HArbaai 64U 

MONTREAL

ASSURANCE

Normandin & DesRosier*
Courtieis en Assurances 

232. RUE SAINT-JACQUES
T4I. M«im Mt-4SiS • Mantraa'i

AVOCATS

AltMrlr Bi.alo, L.L.,1.. M.A.I.
Jean Faatrus, L.L.R.

BLAIN & FAUTEUX
AVOCATS

Iiam. Dalala, chambra St t.Aa. Ut* 
(4. rat Natrc-Dama aaaal Maatréat

lireu*» Cartier. I-L ,t- . . Tél. Laac. 1411 
{un Victor Carder. I.l-.t.
L.-J. Barcelo, L.U.B. 
i -Eog.^ Rlurd. T.K.L.
Çt-Lier, Barcelo et Rivard

AVOCAT*
tabla

C. MARTIN
AuorUaieU complet de ceinturai abdomt.

l^r°«îbb£ltJ BJ*mhrM artl/lcieU, ooraîa
^ SS at M RUB CRAIO EST 
D T4L UArbeae irtt1-1141

COMPTABLES

p P.-A. GAGNON
r-imphihfe .peu _ Chartftvd Aunanta. 

Chambra SM 
fdlfica "Montreal Tratt"

Il Place 4’Amee TéL Kala Ml

UARUE & TRUDEL

Syndlu et Liquidateur! 
Telephone: HArb-mr 3636

nai...0»®1*®0 - MONTREAL
“1'iSN.&e C'*' "*• WL!"*™

71. rue St-Pierre. 27S St-Jacquu ouei

Chamhu rna. rm 
N,. « m Craie aaaet

Pawer".
Manlrtal

MAURICE DUPRE,I.LL.C.R.
AVOCAT ET PROCUREUR ,

de ’.’Etude
Ftupatrlek. Dopré, Gasnun et l'errât

Immaahla Marta 
III. COTE DR LA MONTAUNB. 

Téltahaara > lit *1 SU
QUEBEC

ST-GERMAIN, RAYMOND 
& ST-GERMAIN

AVOCATS
TfL HArb. 8116-9117 - 19, St-Jacquea, E. 

r. st-Germaln, ll.l., c.r.
B. Panat-Raymond, LL., L.

Jean St-Germaln, LL.B.

Vanter & Vanier
AVOCATS

Cay Vanltr.
97 Si lat-Jaeaa.i

Aaatala Vaaler, 
T 41. Uavrt 3941

BIJOUTIERS

La «pmaine au Curb
laTableau de. rlartaatlcn rnm»ll< par 

mai.nn PAUL-E. OSTIOUY 
rua Natre-Dame, 84 aeeaL Maatréal 

Til. LAaeaater till
La aemalna ___

drralbre VAIJUBS aamalat
Plat Plan r1** o'ï

Bas Haat Sa. Haut

Comme indication sur l’augmen­
tation du chiffre des polices d'av 
surance-vif émises au Canada, il 
est intéressant de noter que les i 
émission de la seule Dominion Li­
fe ont été plus importantes en no­
vembre que pendant toute l’année 
1917.

Nouveau président

THE EUREKA MINES, UNITED
libre de responsabilité personnelle
ADMINISTRATION ET DIRECTION:

Précisent: M. William Tremblay, M.P.P.; Vice-Pré­
sident: M. Georges Lalencelte. Echevin; Secrétaire: M. 
Ulrlc Simard; Trésorier. M. L.-O. Jalbert; Directeurs: 
MM. Clovis Legeiiière, Eustache Bissonnette, Alfred 
SalvelL Jeaaphat Gougeon, Egide Rhéaume, F.-X. 
Gauthier, tous do Montréal, et MM. Henri Bernard et 
J.-Prlmat Coeaette. toua deux d’Amoa, Abitibi, P.Q.

RstraM «u rapport Or l'Insdnleur: Tout lp tarrsin apparaît parti- 
culltrament promettent at off ru d'Immenaea potalbllltés

THE EVHCKA MINES LIMITED,
37 oustt, rua St-Jacqoei,

Chambra tas. Tél. HA. rtis.
Saut obUfatlon de ma part, vaulllat m'envoyer too* lea reniai- 

rnementp concernant cotte propriété.

ROY & FRERE
BIJOUTIERS-JOAILLIB.IS 

Vau* ne pouvez Juser de U quallb 
d'un bijou k premiere vue, uchrtrz-U 
d'une maison responsable.

1646, Ave Mont-Heyfl Rut 
TM. Am. 1616 — Mentréel

26.9-2!>

J.-R. LONGPRE & Cie
Comptables Publics Licencié* 

266, rue St-Jacquea Ouest 
Tél. HA. 7390 - Montréal

 26-9-25

ENCADREURS

MORENCY FRERES, LIMITEE
451 Ste-Catherine E. — HArbour 6S94

Excellent choix db gravures, eaux-fortes, 
tableaux pour cadeaux de Noël et du 

Jour de l'An.

——r—

STORES ET DRAPERIES

BREVETS '

1159-1161. rue Bleury - TéL LA. 9263 *

Lnigne Window Shade Ci
MANUFACTURIinS DK 

Steree a fenêtre. Sur., à pertlaeee, St.rve 
lew.ellee ie bel.. Stereo véeltleae. Arm 
e*ne. /•rreeeerle pear dreperfea,

MONTREAL

THES, CAFES, ETC.

INVENTiURS
IL.1',.1'1,1'

ALBERT FOURNIER
93Unu» STE ( Al HI riINt ESTrvi*_>~-v"e«e /w.i_

Thés — Cafés —— Cacao 
Poudre à pâte — Gelées 

Esnences — Epices
— Toutes le» sortes —

S p éc i a 1 i t é > :
Café Santa Clam 

Café dos Montagnes Bleuet

J. A. SIMARD A CIE
1-7, RUE ST-PAUL EST 

Ancle St-Lanrent
MONTREAL — Tél. LAnc. 111 

Noa 38 ans d'expérience sont une 
garantie pour voue. 1-9-1

9 Attendu 
M% Brlt Am OU 
32 B C Packers 
31% Cen. Mal Unir 
2.7 Can, Celaneee 
78 Car Vlrkers 
9% Can Wineries 

33', Cerl Brewerie» 
Comm Alcohol

5% 6*4 Coe* Breweries 6*4
16% 70% D'e Ssasrem 20

mx 109% Dom Ennln 104
75% 3» nryrtsn Paper 24
41 45 Fautera Datrlr» 40
75 39 ToreHn Pow Sec 21
77 36% Oen steel Wares 21 »4
7» 30% Howard Smith 20%
72% 61 Hlrsm Walker an
32 33 Hydro Elec 32
M 92% Imperial Oil «0
11 11% Impérial Tobacco II
44', .62*4 Inter Pet U’l
*4 46'> Inter. Ut "A" 4.4
16 16% Inter T7t "16" IS
.79 42% Robert MHohelt 

Mnntreel Bulb.
33

16 10% Net Diet 1.4
IM 121% Pare-Hereev 110

'% 3 Psrf, Olas* 1%
20 30 Perenl Knit 16%

Reliance (Vein 
Ssrn'e Brlrtite'"*

44

?? 24 Sarnia Rr1d(c "R" 74
3,60 .7 6.4 Ahena 2 70
2 76 2 74 Amulet 2 07

6.6 60 05 00 Norende #4 00
.70 TT-Slacoe % 01

73%4SI 
.7 96

73 69 
73

M. D’OYLEY HUTCHINS, dr la 
rompugnic Jomr* W. l’ykr, qui 
vient rl’être élu prétidenl de l'Av 
.serialion île Ferrunnerir et Mc- 
taux, xm rédnnt à M. Thos. H. Jor­
dan.

^Msmeesmislb

Saubriiarbf
MONTREAL

U Sème Commme CAi^Aninvnr Rtmts tiïssmua miM
Nous noua apécialitont dan* lea STOCKS 
DU CURB et ln VALEURS MINIÈRES

Déménagement
Noua avona le plaiair de troua annoncer 
le déménagetnent de no* bureaux dans 
un local plus spacieux et plus commode

220, Rue Notre-Dame Ouest

Ftla

exécutée* aur 
i léi principaux marché*

privée pour N«w York, 
Toronto at Ottawa

Beaulieu & Duncan
Mrmbrti du Curb dr Mnottéal 

>16. Rtm'MITM-DAMK OUtST. MONTRE Al Mar. 7781*

| P**»*4*«*4*«*##«*«******JM***.********4>»**»***»#**1

Ü PETIT AGENDA DU MONDE PROFESSIUNNEL
que"On a souvent besoin d'un plus "ferré 

sol" - dirait Lafontaine
j «peMtPMéSSVPVMWPPtoePtMPOPPPiMPPeMS PPPPPO

Notaire HArbour 7137

Bélanger & Bélanger
Prêts hypnthdrairra 

lé ru« St-Jsrqurs rat • Montréal

Professeur m ri« ontaiuo est

LeBlond de Brumath
tterhrtlrr t|n Unlvvr,llée rtr Francs 

si Mxnlréel.
Otflrlsr il'Acartémlr Autror 

Préperallxn é l'élurte rts % médsrlns 
du rtrotl. rts l'art ilsnlalrs, rts U phar- 
merls et aui dlplAmte it'lnellluteur

Professeur t*i. upu*. «i
• ours préparatoire du profeaicui
René Savoie, I.C. I.i

Bernsller ét-arl si erlsnrs, appltqu 
Drall, Médsciits, Pharmacia,

Art Drôle 1rs
Coura rlaeilqor, i-nmmrrelal, 

Irtooe prlvrre.
1*4* SHEPRHOOKE OUÜT

Avez-vout besoin dt boni 
llvraa?

Adreggex-vous su Ber vice de 
librairie du “Devoir", 430 ro« 
Notre-Dame eet, Montréal (Té* 
léphone: HArbgpr 28dlP$
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LA VIE SPORTIVE
LE CANADIEN A DOUBLE LES 

POINTS DU CHICAGO DANS LA 
PARTIE DE SAMEDI, AU FORUM

Le Bleu Blanc Rouge a vaincu les Eperviers Noirs par 
un résultat de 2 à 1 dans une joute plus ou moins 
intéressante — Nos joueurs ont trop recours au jeu 
individuel

BELLE TENUE DES GARDIENS DE BUTS 
Gardiner et Hmnsworth ont fait du beau travail dans 

les filets — George surveille maintenant mieux la 
rondelle — Ripley et Loughlin ont rendu de pré’ 
deux services au Chicago

LEDUC COMPTE VIS BEAU POUST

/

* (Par X.-E. Narbonne)
Le Canadien a remporté une vic­

toire bien méritée snr les Eper­
viers Noirs de Chicago samedi 
soir au Forum en présence de 
douze mille personnes mais les 
visiteurs ont donné la fronsse au 
Bleu Blanc Rouge dans la derniè­
re période; cependant George 
Hainsworth a pu écarter tous les 
lancers qui lui étaient faits et les 
admirateurs du Canadien purent 
chanter •victoire.

ïje Bleu Blanc Rouge a trimphé |

Tout considéré, nous devons dire 
que c'est le mérite du jeu qui a valu 
la victoire et nous n'hésitons aucu­
nement à déclarer que c'est te meil­
leur dub qui a gagné.

Hains"worth a fait un beau travail 
samedi et il a mis en pratique les 
conseils qui lui ont été donnés, sa­
voir: surveiller la rondelle du com­
mencement à la fin, et c’est pour­
quoi les visiteurs n’ont pu prendre 
notre joueur en défaut sur des lan­
cers faits de loin.

Notre défense est quelque peuige a mmpnc .>ou-c oeicnse esi quelque p« 
par un résultat final de 2 à 1 mais | faible; cependant Mantha a blo- 
cn toute justice pour notre équipe j que plusieurs attaques et Burke a 
le Canadien aurait dû compter un [ évité plusieurs coups, mais cepen

DETROIT 
Dolson 
Traub 
Noble 
Lewis 

Hay 
Aurie 
Bour-

plus grand nombre de points car 
nos équipiers se sont affirmés 
bien supérieurs ans protégés de 
Herbie Gardiner mais seulement la 
chance était contre nous et plu­
sieurs beaux coups ont été arrêtés 
par Gardiner ou nos lancers man­
quaient leur but de quelques pou­
ces seulement.

Les équipiers de Cecil Hart ont 
fait leur gros possible mais cepen­
dant ‘nous devons dire que nos 
porte-couleurs ne sont pas encore 
en excellente condition et qu'ils ne 
travaillent pas avec le meme en­
semble que l’an dernier. Les cour­
ses sont individuelles et les passes, 
lorsqu’elles sont faites, manquent 
de précision. Nous devons faire re­
marquer que Gagné et Leduc ne 
passent pas assez fréquemment la 
rondelle à leurs co-équipicrs sur­
tout lorsque ceux-ci sont bien 
placés pour la recevoir et en me­
sure de pouvoir déjouer leurs ri­
vaux. Le jeu individuel n'a aucu­
ne valeur et enlève l’intérêt de la 
partie.

Les deux points comptés same­
di soir ont été faits à la suite d'ef­
forts individuels lorsque Howie 
Morenz prit Gardiner en défaut 
dans la première période sur un 
lancer de côté fait avec une force 
extraordinaire et par Albert Leduc 
dans la période finale après une 
course >dc toute beauté. Leduc 
s'empara de la rondelle près des 
buts de Hainsworth et, après avoir 
passé la ligne d'avant, H déjoua la 
défense et parvint à loger le caout­
chouc dans les buts du Chicago 
avec l’aide d'un équipier du club 
visiteur.

Les Pirates voulurent alors évi­
ter le blanchissage et quelques se­
condes plus tard Arbour prenait 
Hainsworth en défaut. Ce pre­
mier sucèès du Chicago donna de
('encouragement aux visiteurs et 
bute la ligne d'avant se porta ré­

solument h l'assaut et Hainsworth 
dut se dépenser sans compter pour 
éviter des points

Le Canadien n'a pas été le seul 
club à jouer de malchance, car les 
visiteurs perdirent de belles chan­
ces dans la première période et c’est 
la guigne seule qui a empêché les 
Eperviers Noirs de loger la rondelle 
dans nos filets. Au milieu de la 
deuxième période, la malchance 
changea de côté et ce fut au tour du 
Canadien de manquer des points 
par quelques pouces seulement.

dont il fut assez facile pour les 
avants du club visiteur de faire ou- 
vrir notre défense et c’est ce qui 
explique le nombre de coups arrêtés 
par Hainsworth.

Howie Morenz s’est montré plus 
effectif samedi soir et notre joueur 
de centre semble devoir prendre 
son aplomb. Aurèle Joliat s’esit de 
nouveau montré à la hauteur de sa 
position, mais Arthur Gagné n’a pu 
rendre grand service à son club à 
cause de son jeu trop individuel. Lé- 
pi ne et Patterson se sont beaucoup 
dépensés mais par contre Carson et 
Gaudreault n’ont pas été très effec­
tifs.

Du côté des visiteurs, Gardiner a 
été solide dans les buts et Loughlin 
a brisé plusieurs attaques. La dé­
fense des visiteurs s’est révélée su­
périeure à la nôtre, mais les avants 
des Eperviers Noirs ont commis la 
même erreur que les nôtres en se 
limitant aux efforts individuels.

Ripley s’est de nouveau mis en 
évidence pour le Chicago et nous ne 

I craignons pas d’affirmer que c’est 
le meilleur joueur de l’équipe. Rip­
ley est très rapide ét son crochet 
brise plusieurs combinaisons et 
pour peu qu’il continue, il sera con­
sidéré comme t’un des as de la ligue 
du président Qalder.

La joute de samedi n’a pa9 été 
rude et les punitions furent infli­
gées pour offenses mineures seule­
ment et disons que les arbitres Ro- 
menl et Wagner se sont très bien 
acquittés de leur tâche.

Alignement et sommaire:

... 1.02
Keeling,

t>.02
3.15
5.23

Chicago
Gardiner but

Canadien
Hainsworth

Wentworth déf. Mantha
Loughlin déf. Burke
McKinnon centre Morenz
Irwin avant Joliat
Gotlselig avant Gagné

Substituts — Chicago: Arbour, 
Hoffinger, aMrsh, Couture, Ripley; 
Canadien: Patterson, Lépine, Le­
duc, Carson, Gaudreault.

Arbitres: Romeril et Vie. Wagner. 
Juges des buts: Eug. Gauthier et 

Fred. Lanthier.
Première période :

1— Canadien, Morenz............  17—0
Deuxième période:'

Pas de point.
Troisième période:

2— Canadien, Leduc ...........*.. ILOt
3— Chicago. Irwin---- -------- •*»

Résultat final: Canadien, 2; Chi­
cago, 1.

Quel sera le
vainqueur au St-Denie?

f'.'est ce soir «m’a Heu la rencon­
tre si impatiemment attendue en­
tre Jeu «toux fameux lutteurs, Ro­
ns to Gardiini et Henri Deglune, et 
tes fer veut* de ce beaux sport 
prendront sûrement K* théâtre St- 
Denis d'assaut car ce match macifte 
un intérêt tout portécaitter. .

Quei) aer» le vainqueur de cette 
rencontre? Voilé une question fort 
embarraasonite. Dans le camp du 
Françaiis dm confiwnec est grande, 
mais les aimés de l’Itaèlen se décla­
rent prêts à iparier de fort» mon­
tants et l’on peut être assuré que les 
parieurs sc.vmt fort occupés ce soir 
watour de J’’arène.

.VaniMliaw Zbysko, ancien cham­
pion du monde, renrontrera Kola 
Kwnrianian, ,!e fameux lutteur, dans 
« ne renronérc limitée â une heu- 
n>.

WiHdek Zby.szko et George Hasten 
seront aux priisen dans une tpré.u- 
mlnoùre de trente inimités.

Comme on peut s’en rendre

Canado-Amérlcalnc 
Providence i, Springfield fl. 
New-Haven 5, Newark 1. 

Mont-Royal
Martin 2, Eurêka 0.
St-FVancois-Xavier 3, Verdun 2. 
Champêtre 2, Tacoma 1.

Canadienne 
Buffalo 2, London 1.

POSITION DES CLUBS
N, H. L.

Section Canadienne

JOUTE NULLE 
ENTRE DETROIT 

ETRANGERS
Détroit, Ifl. — Les Rangers de 

New-York ont causé une surprise 
hier soir en faisant partie nulle 
avec les Cougars et cela grâce au 
ralliement de la troisième période 
car jusque là les locaux avaient 
mené par 2 à 9 mais Bill Cook et 
Murdock réussirent à prendre Dol­
son en défaut et après dix minutes 

1 de jeu supplémentaire les deux 
! équipes quittèrent la glace avec un 
i résultat de 2 à 2.

Taffy Abel a été . de nouveau I blessé hier soir lorsque Connors 
! enregistra le premier point. Sa bot­
tine fut Bercée par un coup de pa­
tin et il se fit faire une entaille au 
pied qui nécessita deux points de 
suture et qui l’a de nouveau mis 
sur la liste des malades.

Alignement des équipes: 
RANGERS 
Roach but
Abel défense
Lane défense
F. Boucher centre
F. Cook avant
W. Cook avant

Substituts Rangers:
geault, Thompson, Murdock, Boyd, 
Keeling.

Détroit: Fraser. Cooper, Her­
berts, Connors and Brophy.

Arbitres: Lou Marsh et Bobby 
Hewitson.

1ère période (
Pas de uoint.

Punitions: Aurie, Traub, Mur­
dock, Keeling.

2ème période
1— Détroit, Connors ........

Punitions: Traub (2),
Bun Cook, Fraser, Lane.

3èmc période
2— Détroit, Cooper ................
3— Rangers, Bill Cook............
4— Rangers, Murdock..............

Punition : Bill Cook.
Supplémentaire 

Pas de point.
Punitions: Bun et Bill Cook.

L'inauguration de la 
patinoire le 15 décembre
L’inauguration officielle de la 

patinoire du Stade aura lieu sa­
medi prochain alors qu’il y aura 
illumination, concert par une fan- 

i fare bien connue et patinage de 
i fantaisie.

Les travaux de confection de la 
couche de glace se poursuivent de­
puis deux semaines. La piste a été 
soigneusement observée et elle ré­
pondra bien aux exigences des 
prochaines courses en patins pour 
le championnat du Canada qui y 
auront lieu. Elle s’étend du mar*, 
bre jusqu’à l'extrême du champ du 
centre et est large de 40 pieds. 
Pour les fins de courses, elle est 
divisée en six lisières bien mar­
quées. t •

I.a piste, qui' servira également 
de patinoire publique, sera éclair 
rée par de fortes lampes de 1000 
chandelles et disposées au sommet 
de poteaux de 20 pieds de hau­
teur. Après l’ouverture, le patina­
ge pourra s’y pratiquer tous les 
jours,'de midi à minuit, y compris 
les dimanches, pourvu que la tem 
pératurc le permette nécessaire 
ment. Il y aura aussi des concerts 
le soir, de 8 hres a 11 hres, trans­
mis au moyen de puissants haut- 
parleurs installés dans le milieu 
de la patinoire.

L’entrée pour les patineurs se 
rue Ontario, par la porte ordinai- 
ment réservés aux bleachers. Les 
femmes iront se préparer dans les 
quartiers ordinairement occupés 
par le club local de baseball, tan­
dis que les hommes disposeront 
des quartiers des clubs visiteurs. 
Ces chambres seront chauffées con 
vcnableraent et il y aura aussi des 
comptoirs où l’on pourra manger 
et prendre des rafraîchissements 
ou du breuvage chaud. Les prix 
d’entrée seront très populaires et 
sans augmentation les samedis, di­
manches ou jours de fête.

Déjà des centaines de patineurs 
se sont présentés au stadium sa­
medi et hier, dans l’espérance que 
la patinoire serait ouverte une se* 
maine plus tôt. Mais la direction n 
préféré ne pas modifier In date et 
offrir une piste irréprochable.

LE HOCKEY
CHEZ LES MINEURS

LES SERIES 
DE LA LIGUE 

MONT-ROYAL
Quatre mille personnes ont été centredfla glace après six"ininutes mis la joie dans son camp samedi "al ***' 

témoins des joutes disputées hier et demie de jeu supplémentaire soir en battant le Montréal par un * , r
après-midi à TArena Mont-Royal Georges Boucher u donné la victoi- résultat de 5 à 1. dans une joute de general uu r

OTTAWA EST 
VICTORIEUX 

A TORONTO
LE MONTREAL 

EST DECLASSE 
PAR BOSTON

Toronto, 10 —Sur un lancer du Boston. 10.--Lc club Boston a

entre les clubs du circuit du prési 
dent Reed et ces parties ont été 
contestées et mouvementées.

Dans la première joute uu pro­
gramme le Martin a blanchi l’Eure- 
ka par 2 à 0 tandis que le St-Fran- 
Vois-Xavier a vaincu le C. F. Ver­
dun par 3 à 2 dans un? rencontre 
marquée d’une bagarre presque gé­
nérale. Pedneault, Nicholson, Po­
well et Carrol) ont été les joueurs a 
participer à cette bateillc et les ar­
bitres les ont expulsés pour le reste 
de la partie.

Dans la joute finale, le Champê­
tre a battu le Tacoma pu.- 2 à 1. 

Alignement des équipes: 
PREMIERE PARTIE 

Martin (2) Eurêka (0)
Rowen but Cyr
E. Roche déf. Reynolds
H. Proulx déf. Connelly
Hamel centre Webster
D. Roche aile Domaine
Shink aile Hughes
E. Proulx subs. Donnelly
Harnett subs. -------- -
Lowrey subs. ---------
Wheeler subs. ---------

SOMMAIRE 
Première période

1— Martin—D. Roche-Hamel
Deuxième période

2— Martin—D. Roche-Shink
Troisième période 

Pas de point. ~
DEUXIEME PARTIE

re aux Sénateurs samedi soir alors ja Ligue de Hockey Nationale dis- 
le club Ottawa a vaincu les pulée en présence de quinze milles

14.00

3.10

que __ ___
Leafs par un résultat de 2 à 1.

La défaite du Maple Leaf fut plu­
tôt une surprise. L’équipe étaiti au 
grand complet car le docteur (’ar­
son avait repris sa place au centre. 
Ottawa a dû s’aligner sans Hec Kil- 
rea qui souffre d’une blessure à la 
chcville. . .

Sans être brutale la partie fut 
dure et les joueurs se servirent 
beaucoup de leur pesanteur. Les 
deux défenses ont beaucoup tra­
vaillé et les gardiens de buts furent 
aussi toujours sur le qui-vive. 

Alignement et sommaire:
Ottawa 

Connell 
Clancy 
Boucher 
Nighbor 
Touhey 
Finnegan 
Grosvenor 
Smith 
Shields 
Halliday 
Elliott

but
déf.
déf.
centre
avant
avant
subs.

Toronto 
Chabot 

Day 
Duncan 
Carson 

Cox 
Bailey 

Blair 
Horne 

Lowery 
Arbour 

Smith

personnes, au Boston Garden.
Frcderickson, joueur de centre, 

u joué une des. meilleures parties 
de sa longue carrière. Il a enregis­
tré le premier point du Boston 
dans la période initiale. Au début 
de la deuxième il a donné oncoi^ 
l’avantage à son club. Le seul point 
des visiteurs fut enregistré par 
Bill Philipps.

Après que Frcderickson eut 
compté au deuxième engagement. 
Oliver et Gainor l'imitèrent. Le 
cinquième point du club Boston 
fut enregistré à la suite d’une atta­
que générale de la ligne d’avant. A

I cées par MM. Georçe A. Wallon 
1 agent général du Service des Voya- 
l gcurs, H. \V. Brodie, assistant-flé- 
I rant du même service, H. B. Beau- 
i mont, agent général du Service des 
: Passagers, et William Baird, gérant 
| du même département, tous de 
I Montréal.

M. William" Fulton, agent régio­
nal du Service des Voyageurs à 

t promu assistarit-agent 
même service à Toron­

to.
M. G. Bruce Burpee, agent régio­

nal des voyageurs à St-Jean, N.-B.. 
est nommé agent régional des voya­
geurs, avec juridiction sur la ré­
gion d’Ontario, à l’exception de To- 
rqntn et la banlieue.

M. George E. Carter, chef de bu­
reau du Service Général des Voya­
geurs à Montréal, est promu agent 
régional des Voyageurs de la région 
des Provinces Maritimes, avec quar­
tiers-généraux à St-Jean, N.-B., 
comme successeur de M. Burpee.

M. H. H. Mathewson, agent-géné­
ral du Service des Voyageurs à 
Buffalo, N.-Y.. assumera les mêmes 
fonctions à Toronto, avec juridic-

cc moment-la les Marrons étaient t tion snr cette ville et la banlieue

S.-F.-Xavier (3) C.
Gagnon but
Ahearn déf.
Brunet déf.
Pédheault Centre
Carroll aile
Lapointe aile
Baril subs.
Gagnon subs.
Bourgouin subs.
Pusie subs.

Seed
Powell
Arcand
Valois

Murray
Nicholson

Barrette
Gauthier

Magnan

Arbitres: Dave Ritchie. Montréal, 
et M. J. Rodden. Toronto.

Première période:
1— Ottawa, Nighbor ••■••••• 11,,u

Deuxième p'enode 
Pas de point.

Troisième période
2— Toronto, Lowery «•*"

Période supplémentaire
3— Ottawa, Boucher ........ • •

Résultat final: Ottawa. 2, Toron
to, 1.

désorganisés" et leur défense de­
vient très faible.

Au début du troisième engage­
ment les Bruins parurent vouloir 
se reposcer. Satisfaits do leur avan­
tage ils ne voulurent pas prendre 
de chance inutilement. Un peu 
après le milieu do l'engagement 
Clapper eomptu le dernier point J 
de son club.

Alignement des équipes:

M. W. P. Wass, assistant-gérant 
général du Service des Voyageurs 
à Boston, devient agent général de 
ce même service dans la région de 
Buffalo, succédant à M. Mathewson.

Boston
Thompson
Short*
Gainer
Oliver
Galbraith

Montréal 
Benedict 

Seibert 
Dutton 

Ward 
Slewart

eoninie. ce p-ogmmnie cat l’un des 
me!1 kors qu'on (unisse trouver, 
i'Miu tom 'lutteurs aux prises étant 
digne» de fipuerr dans les finales.

On peu't être assuré de voir de 
l’.e'.iion ce wvir au St-Denis. Si 
comme tout ■’>? Iwissc pcévolr, la 
’éuncc renaporte dsi swiecès. le prn- 
mo::ùr Rioitol n’hésiitern pas à en 
orgMi’iser d'autre» et à amener ici 
dcis homme» de toute première 
force.

Le rcAultnt fie» partie»

, , N. H. L.
Samedi

Canadien 2. Chicago 1. 
Boston R, Montréal t. 
Ottawa 2, Toronto 1. 
Bétrott R, Pittsburg 0.

Dimanche 
Rangers 2, Détroit 2. 
Américain t. Boston 1.

Montréal...................... *>
Ottawa.......................... <
Canadien..................... f
Toronto........................ *r»
N. Y. Américain .... 4

P. N. Pts 
4 1 11

SOMMAIRE 
Première période

1— C; P. Verdun—Powell .. 2.05
Deuxième période

2— St.-F.-X. —Pedneaul-Baril
................................................... 25

3— C.*P. Verdun—Nichoison - Mur-
ray ........................................... 13.00

.Troisième période
4— St.-F.-X. —Carroll .. 3.00
5— St.-F.-X. ^•Brunet .. .45

TROISIEME PARTIE
Champêtre (2) Tacomas (1)
Boulanger but Armstrong
Leduc déf. Lecavalier
Fowler déf. Col qu h oun
Moore cenlfe A. McDonall
Johnson ailé D. McDonall
Haynes aile Larose
Carbonneau subs. Wheeler
O’Rourke ssùbs. * Dupuis
Unsworth subs. Bird

SOMMAIRE 
Prejuiè rq ypér iode V

Pas de point.' f*F i
Deuxième période

Pas de- point, à ,
Troisièm? période

1— Tacomas —A. McDonall-Lec. 
  3.20
2— Champêtre—Moore .......... 4.50
3— Champêtre—Fowler ............. 7.00

• -- !----  <.l.^ ■ ■

L’OUVERTURE 
DE LA LIGUE

DES BANQUES
.7 . »

La Ligue de Hockey des Banques 
a fait vendredi dernier l'inaugura­
tion de sa saison au Forum en pré­
sence d'une assistance très nom­
breuse et l'on peut dire que la pre­
mière séance des Banquiers, a été 
couronnée de succès.

La première partie à l’affiche ré­
servait une surprise car la Banque 
de Montréal a vaincu la Banque Ca­
nadienne Nationale par un résultat 
de 3 à I alors que la majorité de 
l'assistance s'attendait à voir notre 
équipe canadienne-françaiso rem­
porter facilement la victoire.

Dans la deuxième joute la Ban­
que Royale a triomphé de la Ban­
que du Commerce par 2 à 0.

Avant l'ouverture de la saison du 
circuit bancaire on a annonce 
qu’un trophée avait été donné par 
les VfrèJprésidcnts de la ligue. Ixs 
trôphéV ^ra .émis à la fin de la 
saison nu club qui aura eu le moins 
de punitions. On l’appellera la 
Coupe des Gentilhonunes. 

Alignement des équipes:

LES BRUINS 
DEFAITS PAR 

LE NEW-YORK
New-York, 10—Les Américains 

ont surpris bien des 8en* , hjer 
sair lorsqu’ils ont triomphé d^s 
Bruins par 2 à 1 car 1« B®»10" qV' 
venait de battre le Montréal la 
veille par 5 à 1 était con»Wéré 
comme ayant une a. .aire facile en 
main mais c’est le contraire qu 
se produisit et les hommes d Ar­
thur Ross ont été vaincus en pre­
sence de 16.000 personnes au Ma­
dison Square Garden.

Joe Simpson a enregistre e pre­
mier point des locaux dans ta pre­
mière période et Conacher a sui­
vi son exemple dans a reprise sui­
vante tandis que Weiland, un subs­
titut des Bruins, a évite un blan­
chissage aux visiteurs en comptant 
dans la période finale.

Roy Wortcrs a joue une partie 
très solide dans les filets des lo­
caux et il ne fit pas moins de qua­
rante-huit àrrets contre trente cl 
un pour Thompson.

Composition des équipes*

but
défense 
défense 
aile 
aile

Subs.-—Boston: Pettinger, Green, 
Clapper, Weiland. Klein. Denne- 
ney; Montréal: Munro. Lamb. Owl- 
man. Hicks, Robinson, Philips 
Trottier et Walsh.

Arbitres: Malinson et O’Leary. 
SOMMAIRE 

Première période
1— Boston, Frcderickson .
2— Montréal, Philips ........

Deuxième période
3— Boston, Frcderickson .
4— Boston, Oliver ............
5— Boston, Gainer ..........

Troisième période 
b- Boston, Clapper ..........

.32
8.12

37
15.12
17.02

PETITES AFFICHES 
Tarif

TOI’TFS OEM AMIES — tnesllnn; 
Maisons. rtnin.oi-M, maaaalna. rlr. 
— A v-nrtr-. P-rriu, Trouv*. fie.— 
t «mi le mot. minimum 2X «ou».— 
I-a même annoner. un mol», remi­
se de 10^

NAISSANCES. DECES. MESSES. RE­
MERCIEMENTS — 50 sous par In­
sertion.

CARNET MONDAIN ele. — 11.00 par 
insertion.

PHARMACIEN DEMANDE
Etudiant pharmacien. 2 ana d'expérlen- 

ce environ, demi-service, références S». 
dresser é la Pharmacie Laurence. 2001, rut 
St-Denis. Tél. H Arbour 7007

13.58

Première messe à
l’église de l’Ascension

l>cs fidèles de la nouvelle pa- 
rtM¥afl de ’longue anglaise sou» le 
vocable (le il’.Ascension inaugure- 
P™* église, la nuit de Noël, 
luette egause est située à l’angle 
sud-ouest des mets Sherbrooke et 
Oarke, Wcstmount. Mlle peut con- 
tcmir environ un miillivi de per­
sonnes. Ln choeur de quarante 
voix, sous la direction de M. A.-.I. 
Brassard, qui vient d’être nommé 
maître de chapelle de l’Ascension, 
interprétera le chant iiturgique de 
cette première messe.

MAISON A VENDRE

Américains 
Wortcrs 
Reisc 
Conacher 
Burch 
Connors 
Broadbent 
Dyre 
Himes 
Sheppard 

Veigh

but
défense
défense
centre

avant
avant
sub
sub
sub
sub
sub
sub
Georges

Boston 
Thompson 

Shore 
Gainor 

Frcderickson 
Oliver 

Galbraith 
Green 

Clapper 
Pettinger 
Denneny 

Klein 
Weiland 

Mallinson et

S.

DES ERARI.F.S 5121* belle propriété qus- 
trr loKrmrnts. M.nOO, rapporte (955. Comp­
tant 11,500, balance facile. Hypothénu* 
*4,51)0 à 0%. Ca'umet 28.19-W. j.n.o.

COTTAGE 
A VENDRE

Pour Hypothèque
Superbe cottage en brique eollde — 10 
pièces — terrain Si x 100 — pour $9.000. 
Possession Immédiate. S’adresser a

JL. CLEMENT &C1Ë
Tél. HArb. 9(578 — ATI. 0170

NATIONALE 
Archambault 
Brunet 
Arcand

Section Américaine
N. Y. Rangers
Détroit............
Boston............
Pittsburg .. . 
Chicago ....

Canadienne

Détroit .......................... 9
Kitchener..................... 5
London........... .. .. >. 5
Windsor ....................... 4
Niagara Falls.............. 4
Toronto............ ...  • .. 3
Hamilton..................... 2
Buffalo.......................... 2

Canndo-Américaine
Philadelphie............... 5
Boston........................... 3
Providence.................. 3
Springfield................. 2
New-Haven.................. 3
Newark......................... 2

Mont-Royal
Champêtre..................  5
St-Fr»-Xnvler.............. 5
Tacoma ....................... 3
Martin . .......................« 2
C. P. Verdun.............. I
Eurêka .......................... 1

3 11 
2 10 
0 10 
2 10

3 11 
3 11 
2 10 
3 5 
1 3

0 16 
0 10 
0 10

Springfield, 10. Dan» une joute 
très rapide disputée dan» Je» sc­
ries de ln Ligue Canado-Améri-1 Pedneault 
calne, samedi soir, le Providence Lapointe R. 
a défait le Springfield par un ré- Hninrl 
sultnt de 1 à 0.

Wilder LanoeheiUe, autrefois du 
('.anndlcn, a donné lit victoire aux 
visiteurs en comptant l’unique 
point de Ha iiMirtie après à9 sccon 

narde» de jeu dan» le période fin aie.
NEW-HAVEN VAINQUEUR

but
défense
défense
centre
aile

aile
SllilSBourgouin 

Gagnon 
Lapointe W.
Saint-Jean

SOMMAIRE 
Première période 

I—Montréal, Magnan .. 
, Punition : Gagnon. 

l*e New-Haven! Deuxième période 
victoire sur le 2—BC.N.. Brunet

MONTREAL 
Rowen 
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LIGUE JUNIOR
Le ixjyola a pris la tète dans la 

ligue de hockey Junior en triom­
phant du Camp Oreldu, samedi 
après-midi, par 3 à 0.

Dans la premièrp joute à l’affi­
che le St-Gabriel est sorti victo­
rieux du McGill par 3 à 2.

Composition des équipes: 
St-Gabriel McGill

Scott but McHugh
Jotkiis déf. Rodbrookc
McCarthy déf. Murphy
Dixon centre Willmott
McVey ’ av, Power
Armstrong av. Taylor
Burns subs. Sangster
McRobie subs. Nesbitt
Donnelly subs. Painter

Arbitre, Ralph St-Germain. 
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M. le chanoine J. A. Foisy
G. MGR DECELLES NOMME M. 
LE CURE DE SAINT-OURS CHA- 
MOINE HONORAIRE DE LA CA- 
THEDRALE DE SAINT-HYAC1N- 
FHt

Saint-Hyacinthe. 10 (D. N. C.).—I 
Sa Grandeur Mgr Fubien-Zoël De-! 
celles, évêque de Saint-Hyacinlhe. 
vient d annoncer la nomination de 
M. 1 ubbe Joseph-Antoine Foisy, 
cure de Saint-Ours-sur-Hichelieu, 
comme chanoine honoraire de la 
cathédrale de Saint-Hyacinthe. M. 
Je chanoine Foisy est âgé de 71 ans. 
11 est né à Beloeil, le 20 septembre 
1857, fils d'Antoine Foisy, meunier, 
et d'Elise Beauchemin. Il fit ses étu­
des classiques et Ihéologiques ail 
Séminaire de Saint-Hyacinthe, 
moins un an uu grand séminaire de 
Montréal, et fut ordonné à Saint- 
Hyacinthe le G février 1881, par Su 
Grandeur Mgr Louis-Zéphirln Mo­
reau, quatrième évêque de Suint- 
Hyacinthe. Il fut successivement vi­
caire à Saint-Aimé-de-Hichelieu, à 
Arton Vale, de 1882 à 1880; à Rox- 
ton, de 1880 à 1887; à Saint-Pierre 
de Sorel, de 1887 à 1889; curé de 
Sainte-Pudentienne (Roxton Pond), 
de 1889 à 1898, où il bâtit 
l'église actuelle en 1891; curé de 
Saint-Georges d’Henryville, de 1898 
à 1997, où il n restauré, en 1899, 
l'église et le presbytère; curé de
Snint-Ours*sur-Richcliru depuis
I907. _

Russo el Polisano libéré**
Le juge Coderre a ordonné lu 

mise en liberté de Russo cl Pnlisa- 
no, vendredi après-midi, sur cau­
tionnement de çDâO qui a été four­
ni en ces causes. L’audition de la 
cause aura lieu le 13 décembre pro- 
rhain.
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10 DECEMBRE 1928MONTREAL, LUNDI LE DEVOIR
Société Saint- 

Vincent-de-Paul
:ETTE SOCIETE A DISTHIBUE 

AU COURS DE L’ANNEE QUI 
S’ACHEVE PLUS DE $92,000. 
SECOURU 2,348 FAMILLES. 
PATRONNE 249 ENFANTS ET 
133 OUVRIERS ET VISITE 465 
MALADES — ELLE COMPTE 
2.376 MEMBRES ACTIFS —L’AS­
SISTANCE MATERNELLE — 
ALLOCUTION DE S. G. MGR 
DESCHAMPS A L’ASSEMBLEE 
GENERALE ANNUELLE

La Société Saint-Vincent-üe-Paul 
fie Montréal a distribué au cours de 
i année qui s'achève plus de $92,000 
sur environ $100,000 qu’elle avait 
recueillis, secouru 2,348 familles, 
soit 12,800 personnes, patronné 249 
enfants et 133 ouvriers, visité 465 
malades et assisté 57 mourants. S’il 
avait fallu à cette société payer des 
salaires à ses zélateurs, les pauvres 
auraient été privés de près d’une 
soixante de milliers de dollars, soit 
presque les deux tiers des recettes 
île l'année.

Ces constatations ressortent des 
rapports de 102 conférences sur 
117 lus hier à la réunion générale 
île la Société Saint-Vincent-de-Paul 
de Montréal, tenue à la salle Saint- 
Sulpic.e, sous la présidence de Sa 
Grandeur Mgr Deschamps.

Après la prière d'usage, récitée 
par Mgr l’Auxiliaire, et l’allocution 
de bienvenue du président du con­
seil central, M. J.-A. Julien, le secré­
taire de et conseil, M. R. Limoges, 
f lu les rapports détaillés de plus 
d'une centaine de conférences, 
après quoi M. Julien a expliqué le 
travail du conseil central, résumé 
celui des 102 conférences qui 
avaient fait parvenir leur rapport 
et indiqué de nouvelles oeuvres 
pour 1929.

C’est Sa Grandeur Mgr Des- 
champs qui a provoqué la consta­
tation que la Société Saint-Vincent- 
de-Paul priverait les pauvres d’en­
viron les deux tiers de l’argent 
qu’elle recueille pour eux si elle 
employait des zélateurs salariés, et 
ne pourrait forcément pas secourir 
un nombre de familles aussi con­
sidérable que celui que le rapport i 
indique.

De l’allocution du président il 
appert aussi que la Société comp­
te maintenant 2,376 membres ac- 
tims et 2,283 membres honoraires, 
que le nombre des conférences a 
augmenté de 13 et qu’il y a eu qua­
tre aggrégations au cours de l’an­
née. Le président a fait observer 
que la Société, fondée il y a 95 ans, 
compte dans le monde 12,000 con­

férences et quelque 180,000 mem­
bres actifs.

Parmi les oeuvres dont le con­
seil central s’est occupé spéciale­
ment, il faut signaler l'oeuvre de 
secours aux forçats libérés el que 
l’aumônier du pénitencier recom­
mande, les oeuvres des Sourdes- 
Muettes, des aveugles, du refuge de 
la Merci, de la retraite annuelle des 
sans-loyers, du patronage de Saint- 
Vincent de Paul, de l'Orphelinat 
Saint-Arsène, de Soeur Bonneau. 
Le président a fait observer que 
Mgr l’archevèque-coadjuteur a dit 
au sujet de l’oeuvre de la retraite 
annuelle des sans-foyers qu’il par­
donnerait à la Société Saint-Vin. 
cent de Paul d’abandonner toutes 
ses autres oeuvres pourvu qu’elle 
continue celle-là. Parmi les 700 
gueux qui ont bénéficié de l'oeu­
vre des retraitants, il y avait sans 
doute quelques exploiteurs, mais il 
est bien sur que les spéculateurs 
ne peuvent jamais s'enrichir aux 
dépens de la Société Saint-Vincent- 
de-Paul ...

Le président a lancé un chaleu­
reux appel en faveur du patronage 
Saint-Vincent-de-Paul, fondation de 
la Société. L’oeuvre des patronages 
est une des plus chères a Mgr l’ar­
chevèque-coadjuteur. Le patronage 
Saint-Vincent-de-Paul, qui a reçu 
cette année 187 apprentis, est l’un 
des rares patronages qui ne se 
trouvent pas dans une situation 
trop difficile.

Après avoir rappelé que la réu­
nion générale de 1927 a eu lieu 
sous la présidence de Son Excel­
lence Mgr Cassulo, délégué aposto­
lique, et de Sa Grandeur Mgr Des­
champs, le président a dit que la 
présence de Son Excellence a eu 
un écho à Rome. Au cours d’un 
voyage qu’il a fait à Rome pour af­
faires personnelles, le président a 
remis au Souverain Pontife, à la 
recommandation expresse de Mgr 
l’arehevêque-coadjuteur, une copie 
du rapport général de l’année, 
après en avoir donné une à Son 
Eminence le cardinal Vanutelli, 
orotectcur de la Société. Le Saint- 
Père a bien voulu exprimer sa pa­
ternelle satisfaction dans une let­
tre. Dans cette lettre le Saint-Père 
dit que ce rapport de la Société St- 
Vincent-de-Paul de Montréal cor­
respond “à la foi vive et à l’esprit 
de charité qui caractérisent les 
catholiques canadiens”.

Le président a signalé les grands 
travaux de la Société Saint-Vincent 
de Paul en France: logements et 
jardins ouvriers, caisses d’écono­
mie, etc, pour conclure que la So­
ciété montréalaise peut ajouter à 
ses initiatives. Parmi les oeuvres 
auxquelles elle pourrait porter en 
1929, il y a entre autres celles de 
la Colonie des grèves et de l’Assis­
tance maternelle. Depuis sa fond»

adea ux

Bague avec topaze, monture or 
blanc 10 carats, $5.00.

lion, en 1912, l’oeuvre de la Colo­
nie des grèves a procuré de saines 
vacances à plus de 6,000 enfants. 
Quant à l’Assistance maternelle, 
c’est encore une des oeuvres les 
plus chères à Mgr l’Archevêque- 
coadjuteur, qui déplore que seu­
lement une vingtaine de paroisses 
bénéficient de cette admirable or- 
gunisattion. Le président termine 
en exprimant l’espoir que les mem­
bres de la Société Saint-Vincent 
de Paul feront aux autorités ec­
clésiastiques le cadeau d’amener 
la fondation d’oeuvres d’Assistance 
maternelle, en 1929.

SA GRANDEUR
MG RDESCHAMPS

Mgr l’Auxiliaire commence par 
remercier vivement le président 
de l’appel qu'il vient de lancer en 
faveur de l’Assistance maternelle 
et l’assurer de son entière sympa­
thie. Il fait observer qu'un évéque 
de Montréal ayant demandé la 
fondation de la Société Saint-Vin­
cent de Paul dans cetc ville, ses 
successeurs sc doivent de prési­
der en personne, ou par déléga­
tion, la réunion générale annuelle.

On dit quelquefois, continue 
Mgr l’Auxiliaire, que nous ne 
nous occupons pas de nos infor­
tunés. Laissons dire certaines or­
ganisations qui ne valent pas la 
Société Saint-Vincent de Paul. Si 
la Société Saint-Vincent de Paul 
parait des salaires à ses zélateurs, 
près des deux tiers de ses recettes 
y passeraient, c’est-à-dire que cet­
te année les pauvres que la socié­
té a secourus auraient pu être pri­
vés d’environ *60,000. La charité 
des membres de la Saint-Vincent 
de Paul est désintéressée: elle ne 
cherche pas ici-bas sa récompen­
se.

Mgr l’Auxiliaire déplore que 
quelques paroisses de Montréal ne 
soient pas encore entrées dans le 
mouvement de la Saint-Vincent de 
Paul, mais il fait observer que, si 
l’on se rappelle la situation dans 
laquelle la Société se trouvait il y 
a quelques années, on constate un 
étonnant progrès. Il exprime le 
voeu que chaque paroisse de 
Montréal, sans distinction de lan-

fue, ait bientôt sa conférence de 
aint-Vincent de Paul. C’est sans 
doute un des voeux de Mgr l’Ar- 

chevéque-coadjuteur qu’il exprime 
en souhaitant que toutes les parois­
ses entrent dans le mouvement de 
la Saint-Vincent de Paul.

En terminant, Mgr l’Auxiliaire a 
dit aux membres de la Société: 
Vous faites des oeuvres admira­
bles. Pourquoi chaque année ne 
donneriez-vous pas au Saint-Père 
la consolation de prendre connais- 
sance de votre rapport annuel?

I Cela pourrait, par surcroît, provo- 
1 quer une nouvelle et louable ému­
lation dans les conférences.

Feu Mme Léon Fréchon

Nous apprenons la mort, surve­
nue dimanche matin, de Mme Léon 
Fréchon, née. Marie-Louise Géné­
reux, fille de feu E.-A. Généreux, 
ancien échevin de Montréal.

Lui survivent : une sœur, Mme 
Isuïe Cormier, trois fils, Raoul 
René, Henri; trois fûtes, Léontine, 
(Mme J.-R. Mirault,) Éva, (Mme 
Ddigny Olivier). Mariette, (Mtne 
Auguste Marion); deux beaux-frè 
r« Ernest et Jœeiph Fréchon ; 
sept petits-enfants, Maurice et Ro­
bert Mirault, Lucette et Jacqueline, 
Gsjyier, Louise, Rita, Pauline, et 
Thérèse Fréchon. ainsi que plusi­
eurs neveux et nièces.

Les funérailles auront Heu, mer­
credi matin, ie 12 à l’église Saint- 
Louis-de-IYanoe, à 8 heures 30.

PLaleau 5151

1 Vente de mobiliers “Chesterfield” chez ^Dupuis

Une autre aubaine sensationnelle en fait de

Mobiliers “Chesterfield” ^
Nous avons pu nous procurer un autre lot de mobiliers ’• CHESTERFIELD'’ que nous offrons à un bas prix m

remarquable. M

v 
Longueur du 

CHESTER­
FIELD, 78 pou­
ces. Le prix ordi­
naire est de 
195.00.

Termes 

faciles si 
désiré

$

l Lors de notre 
| dernière vente 

H ces mobiliers ont 
1 étéenlevésrapidement. 
y Par conséquent nous vous 

y conseillons de venir demain, 

car il est peu probable quele lot 
dure plus qu’une journée.

$
Demain, voqs pourrez vous 
vous procurer les 3 mor­
ceaux, tels qu’illustrés.

pour

DUPUIS
•"RIRES au

quatrième

et

Ces mobiliers | 
de construction | 

supérieure sont en- | 

tièrement rembourrés M
A

recouverts de mohair I
I

et jacquard combinés

^Pjimils^rëiHss
Kaaa •alita-CatiiartM, lalat-Aaàrf, DaaMtizar «t Satal-ChriMapha 
i N. DUPUIS pHb. kmmtkt PUaMaa ALBERT DUPUIS, pèndml. 
A. t. DUGAL, «. p. U Urtér MCI ARMAND DUPUIS. Mc. tria.

Petits enfants!...
Le Père NOEL dit: “Le meilleur 

moyen d’avoir le jouet désiré à NOËL, 
c’est de me le demander” — Ainsi venez 

le voir et le consulter — il vous attend 
à son “Palais Féerique’* de 10 à 11 a.m., 
et de 3 à 4 p.m.
Il vous remettra une bonbonnière-souve­
nir numérotée — Conservez-la car Ig jeu­
di de chaque semaine noua publions les 
dix numéros gagnants.

ENTREE ............
Ecrivez au Père NOEL 
dra avec plaisir.

Il vous répon- 
—Au sous-sol

V PLUS QUE 12 JOURS D'AFFAIRES AVANT

9

■ ■ !

Collier court, style moderne, 
doublé or et imatlli, $6.00. 
Bracelet même style, $3.25

•li-Av v< > *
-V- .-.

Barrette or /4 carats, saphir 
synthétique, $6.00.

f
$7,
’Vi i S j V

i

Bracelet large ajouré, doublé 
or, surface plaqué or blanc, 

brillants incrustés, $5.00.

Coffret à cigares, cuivre 
fondu, $12.00.

L’histoire du
Canada “remodelée”

! ETRENNES DURABLES A FAIRE
Un fort beau volume, abondam- 

1 ment illustré, — au delà de 30 des­
sins originaux, — présente l’his­
toire du Canada, sous un nouveau 
jour, en permettant au public de 
perfectionner ses connaissances 
historiques, tout en s’amusant.

Voilà ce que l’Impératrice d’Amé­
rique, premier volume d’une série 
de douze romans, rédigés par de 
consciencieux e* savants cher­
cheurs, en même temps qu’éerl- 
vains de talent, inaugure au Cana­
da.

I “Le Roman de l’Histoire” est une 
' formule nouvelle et attrayante qui, 
i grâce à de scrupuleuse recherches 
et de découvertes qui s’ensuivirent, 
à des dessins originaux et à des 
pièces authentiques, à des faits 
passés jusqu’ici inaperçus et à des 
rapprochements intéressants, en 
rend la lecture passionnante et ins­
tructive pour tous ceux qui tien­
nent à connaître la naissance et la 
vie de notre peuple.

Que nos lecteurs consultent l’an­
nonce paraissant dans nos colon­
nes et s'adressent à: Les Editions 

i LeFebvre, case postale 2468, Mont­
réal et ils seront renseignés.

Jamais pareille occasion ne se 
présentera de faire des étrennes 
qui durent toujours, «t, à si bon 
compte. Faites un présent à votre 
bibliothèque de paroisse, à votre 

j cercle littéraire ou historique, à 
vos enfants et à vous-mérne, en of­
frant l'Impératrice d’Amérique, de 
Pierre Aldan.

Décès de
Mme Nelson Chénier

Mme Nelson' Chenier, née. Mar 
the Latonde-Thomas, est décédée à 
l’âge de 49 ans.

Elle laissse dans le deuil son 
mari M. Nelson Cheniec, proprié­
taire de l’Hôtel Carré Viger, Limi­
tée; un fils. Laurier - Thomas et 
une fillie, Jeanne (Mme P.-H.)
Lintauit); quatre frères: Paul la- 
londe, d’Hawkcsbury, Ont; Emile, 
de Rivière Beaudelte; Henri, d’Ot- Le Syndicat catholique des pres- 
tïrwa; et Joseph, de Richmond. ' siens de travaux de ville sc réunit 
Californie, E.-U-; trois soeurs: ! ce soir, à 8 h. 15, à la salle des syn- 
Mme J.-J. Keating, de Chicago; I dicats catholiques, no 3, 1231,roc de 
Mme M. Séguin n’OUawa, et Mme Montigny est. Rapports des officiers 
H. Rloux, d AsonvUle, Ontario. et des délégués. Rapport de l'agent

Les funérailles auront lieu, de-; d’affaires. Tous les membres sont 
main matin, à Montebello, Qué- cordialement priés d'assister. Initia-

LES SYNDICATS
CATHOLIQUES

SYNDICAT DES PRESSIERS NO 1

bec. tion des nouveaux adhérents, 
ordre.

Par

SYNDICAT DES PLOMBIERSM. Eugène Lapierre
au Sacré-Ç.oeur Le Syndicat catholique des plom

. ,•______ ___... ___ hiers et poseurs d’appareils de«il n«2!Vîi^1 ®r ' chauffage s’assemble ce soir, à la
aura Hrii1 sal,p n0 ^ d” syndicats ca-
aqi> dtholiqucs. 1231. rue de Montigny
C’est M. Eu«èneLa^irn^ành: I dîffXs- »1.n?rt,Cd^onmclergen!
W oroiraî^TT délégués. Ç'ous les membres son
foÆTi oeuvrera Vr'JAt d’assister. Par If
fuÆ^ ^^né^Télèt EXECUTIF DES CORDONNIERS
SrfnrotauiTla «^tif «encrai du
leurs de betie musique et leur >1-1 .cord°n-
tent» R/vrn T-éonimMrv«A« niera s assemble lundi soir, à lu salle

ANNONCES MUNICIPALES
Etrennes
durables

L’IMPEMTIICE
D’AMERIQUE

de
PIERRE ALDAN

-Kom*n historique canadien. 330 
pane», imprimé sur papier extra 
fort. Illustré d'après les dessins ori­
ginaux de Barge Le Febvre. conte­
nant des pièces documentaires sur 
les découvreurs de l'Amérique et du 
Canada.

OFFREZ CE LIVRE
—A votre bibliothèque paroissiale, à 
votre cercle littéraire ou historique. 
A vos amis. A vos enfanta ou encore 
A vous-même

Vous aurez fait ainsi dus etrennes 
qui seront fort appréciées et qui 
dureront toujours

AVIS
I „5?™^fPrE * élé t»*** à la CITE Di 
MONTREAL par Hector Senécal. No 467o 
St-Denis, pour permission d'établir un gs- 

I public, sur le lot No 183. subdivision 
No 162. quartier St-Denis. No 4675 St ■J Denis.

| Toute opposition A cette demande dot 
| être communiquée, dans les dix Jours, s 

J.-ETIENNE GAUTHIER. 
Greffier de 1s Cité 

Montréal. 10 déc. 1828.

AVIS

Prix- $1.50

Mrwrr»*RE & 4tf. * le CITB Di
P«r Hercule Dupuis, r »

E ïr P?rml*,l°i> d'installer u.i rt- 
<,ur tot No 3407. sub- 

Draïe ”° 2°1' quartler St-Paul, No 55
Toute opposition A cette demande dou 

être communiquée, dans les dix Jours, S 
J -ETIENNE GAUTHIER 

Greffier de la Cite 
Montréal. 10 déc 1928,

tente sera rérompcnaée.

Au cénotaphe
du square Dominion

Aujourd'hui, àilljOU
K night, ministre

Brasse. 
cocktail, 

doublé ar­
gent, mar­
telé. hau­
teur. fj 

pouces.
$13.00

midi, M. .Iran
. -------- plénipotentiaire

de France an Canada, et M. E. Car­
ieront consul général de France à 
Montréal, accompagnés du général 
King, commandant du district mi­
litaire de Montréal, ont déposé une 
couronne au cénotaphe du square 

' Dominion.

Pacifique Canadien Le feu dans un gurplitt
TRAIN SPECIAL DU SAMEDI 

SOIR ENTRE MONTREAL ET 
COWANSVILLE

Durant la distribution de la sain 
le communion, à l’église de Saint 
Irénér, le jour de l’Imaculéc-Con

no 5, édifice des syndicats catholi­
ques. 1231, rue de Montigny est. 
Rapport de M. G. Laurier, agent 
d’affaires; rapports des officiers et 
des délégués. Discussion de plu­
sieurs Importantes questions. Par 
ordre.

A LACKIN’E
Ce soir, assemblée du Syndicat 

catholique des travailleurs en fer 
de Lnchine, à la salle des syndicats, 
sous-bassrmcnt de l'Académie Ri­
cher, I5ème avenue. Tous les mem­
bres sont priés d'assister.

Demain soir, à la même salle, as­
semblée du Conseil rentrai des syn­
dicats catholiques de Lachine.

AUTO-VOITURE 
Demain soir, mardi, aura lieu

Adressez-voua A votre libraire ou A

Les EDITIONS 
LEFEBVRE

Case postale 2468 
Montréal

AVIS

1 rrniinn .ITz-.V ' k . uni Demain soir, mardi, aura lieu la le PI 31 imi ?5f n™,]' lr<‘* importante assemblée du Syn-
«,# «î,?!1 i r n*i ruc l,.,our'i dicat national des travailleurs de i get, a mis le feu à son surplis en l'indnsirie ri» l'antnm„hiin «i .t» iuAfin ci 'accommoder les nombreu-1 gel, a mis le feu à son surpli 

personne» désireuses de passer i pnManl prés d’un luminaire et il 
la soirée de samedi à Montréal, soit '■llllt y 
|>otir visiter de.s amis, aKer au thé l'église. avoir une panique dans

F

f

emlstcr aux joutes de hockey, 
| etc., le Pacifique Canadien fait 
eteesder, tous les .samedis, un train 
spécial quittant Montréal. G. W„ 
a 11.29 p. m. et arrivant à Cowan- 
ville i 1.00 a. m. avec arrêts aux 
endroits suivants: Wcstmount 11.26 
». m., Montréal-Ouest 11.32 p. m. 

Highlands 11.36 p. m.. Saint Jean 
12.1# a. m., Iberville 12.12 a. m.. 
Karnhatn 12.35 a. m. Sur signai ce 
train arrête asissi à Adirondack 
Jet.. Delson, Sainl-PMHppe, L’A- 
radie et Hrookipoct,

Pour plu» untplrs renseigne­
ments s'adresser * tout agent du 
PaHfique Canadien.

(r)

On arrarha le surplis de l’enfant 
dans la sacristie et celui-ci Ven est 
tiré avec, une partie des cheveux 
brûlés.

PetiNionnat Saint-Loui* 
fit* Gonxagur

Nous rapnetons que les fêtes du 
ciiiauanfenalre du pcnslonmil SI- 
Louis de Gontague. 331. Sherbrooke 
est. rommrnrcrnnt demain malin, 
mardi, par une messe dite par S. fi, 
Mgr Gauthier à 8h.

Toutes les imeiennes sonl cordia­
lement invitées à ces fêtes qui se 
continueront les 12 et 13.

I l’industrie de l'automobile el de la 
voiture. On procédera a l’élection 
générale des officiers pour le pro­
chain enne annuel (1929*. Tous les 
membres dolvrnl venir enregisrer 
leur vole en faveur de Irlle ou telle 
candidature; c'esl le temps pour 
chacun d'indiquer la direction que 
le syndical devra suivre pour l'an­
née courante. On sait que le syndi­
cat est incorporé et que ses membres 
jouissent d’un certificat d'assurance 
décès garanti par l'Alliance Natio­
nale. Tous les membres doivent as­
sister sans faute. Par ordre. A. Au­
ger. sec.

147,7.58 licence* (l'Mutn*

auébre. H) Au bureau prnvin- 
des automobiles, on nous Infor

me qu’à date, 147,758 licences onl 
élé émises au cours de 1928. soil 
2(1.479 de plus que l’on dernier. Du­
rant novembre, 1004 permis ont été 
accordés, dont 685 pour des autos 
neufs.

Lour* «récononiic

Quebec, 10. Irois groupes d’ins- 
Itutrlccs diplômées rentreront bien­

tôt d une course de Irois mois à tra­
vers la province pour le compte du 
service provincial de l'économie 
domestique. La visite a duré ou 
moins trois jours dans chaque lo- 
*1. Ir commencementd octobre, 41 centres ruraux ont élé 
voilés et 225 cours théoriques cl 
142 démonstrations pratiques onl 
été donnés devant plus de onze 
mille fermières ou ménagères.

, DEMANDE X «t* fait, A U CITE Ut 
MONTREAL par RmatIo Papineau. Nu 
5203 St-Denla. pour partnlmlon d'irlgr 
une glacière pubUque, aur le lot No O" 
subdivision No S. quartier AhunUlc, nie 
Olivier, entre Blvd Oouln et Rivière de-

lliriWUI^^ ^ . Toute opposition A cette demande do:' 
“■“■“"“——i j Jlr« communiquée, dins les quinze Jour.

J.-ETIENNE GAUTHIER 
Greffier de la Cité 

Montréal. Il) déc. 1826.

Vicaire* généraux
pour Chicoutimi

Ghiroutimi. 10. - Sa Grandeur 
Monseigneur Lamarche, évéque de 
Ghicouilini, vient de faire le chois 
de ses deux vicaire généraux en la 
personne de Monseigneur J.-A. Lu 
couche, curé de la cathédrale de 
Ghicoiilinii, cl Monseigneur Léon 
'•'Utric", vicaire r'nêrnl lors do 1» 
démission de Sn Grandeur Monsei­
gneur l.vbrerque. Monseigneur La 
rouelle restera curé de la cathédrn 
I” el aura sa résidence au presbs 
1ère.

Aviation
l/influrnzii aux Etat*-IJni*

Washington, I» Le service de 
sanlé des Etats-Unis annonce qu'il 
V a 8,213 cas d'infliicnza en (.ali- 
fornle el 15.00(1 aux Etats-Unis. Il 
engajje Ions les médecins à s'effor­
cer d'empêcher l'extension 
pldétnte. de l'ê-

Le deuxième cours sur l'nvlallfln 
donné à l'Ecole Technique de Monl 
rêal, 200, nie Shrrhrnuke, ouest, 
nnra lieu mardi, le II décembre 
1928. O cours tmlterti du sujet xul 
vnnl : llappcl des notions de mêca 
nique; Forces; Composition des 
forces; Moment; Puissance; Rqui- 
llbre, rie.

I


